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Musée cantonal des
ux-arts de Sion et la
idation Gianadda à
¦tigny consacrent une
ospective au peintre
3rt Chavaz. La plupart

œuvres proviennent
collections privées et
it jamais été montrées
publie. D'autre part,
deux institutions ont
é un magnifique cata-
je de 300' pages pour

ccompagner cette expo-
ition PAGE 13
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Si les Jeux olympiques d'hiver étaient organisés par Sion en 2002, la nature en subirait de lourds dommages, estime le WWF
qui s'oppose donc à la candidature valaisanne en l'état actuel des choses. Dans un rapport envoyé à la commission d'évalua-
tion du CIO et présenté hier à la presse, le WWF critique autant la politique environnementale du Conseil d'Etat que le dossier
des JO. Comme si le comité de candidature Sion-Valais 2002 était responsable de la politique cantonale... PAGE 31
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L'
assurance maladie
suisse est malade. Ma-
lade de ne pouvoir se-

courir tous les patients parce
qu 'elle est trop chère pour le
commun des mortels. Elle
avantage les riches, les jeunes
et les bien portants au détri -
ment des pauvres, des mala-
des, des femmes et des vieux.

Malade parce qu 'elle est à la
botte d'une médecine hospita-
lière coûteuse dans un sys-
tème qui n'a su intégrer ni la
prévention, ni les soins à do-
micile, ni les techniques
moins perfectionnées que les
traitements de pointe et qui se
fait tirer l'oreille lorsqu 'il

La to
Dès l'automne 1996,

ie s'agit de remplacer cette pa- prestations et donc forcément temps, sans garantie tangible,
a- nacée qu'est l'hôpital par des les primes mais en les ajustant mais le mal est si profond
e- institutions moins dispendieu- à la baisse pour les économi- qu'une guérison spontanée se-
:e ses. quement faibles. rait aussitôt louche aux yeux
le Antisocial et cher, voilà les Dans un premier temps, la des citoyennes et des el-
le défauts du système. Et la nou- courbe des coûts et des pri- toyens.
3s velle loi proposée au peuple mes poursuivrait sa course as- Quant à l'initiative de la
•i- suisse, ce prochain week-end, cendante mais pas davantage gauche sur le même objet , elle
a- entend bien gommer ces in- que dans l'hypothèse du statu provoquerait des effets secon-
:. congruités de la panoplie de quo légal. Puis, elle se stabili- daires tellement nuisibles,
la l'assurance maladie pour les serait puisque la santé publi- hausse des impôts et étatisa-
a- remplacer par des mesures so- que serait organisée dans un tion de la médecine pour ne
s- lidaires et libérales. réseau de soins coordonnés citer que les principaux, que
la But: permettre à chacun dont chaque composante cor- son rejet est inévitable, du
o- d'accéder à des soins de qua- respondrait au meilleur rap- moins pour les partisans
?s lité en suffisance dans des port qualité-prix. d'une organisation libérale de
2s conditions financières accep- La nouvelle loi a peut-être la santé publique,
se tables. le grand défaut d'échelonner Roland Puippe
'il Moyens: augmenter les les effets correctifs dans le PAGE 9
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, ça y est!
ne i ~~y^~ HHilUtfflîle A près deux renvois sue-
ur f \  cessifs à Saas-Fee au
;te -L  ̂début novembre et à
xx 9 Sestrières le week-end der-
n- nier, la Fédération internatio-
fic nale de ski (FIS) va enfin pou-
[ui voir donner le coup d'envoi de
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Le WWF dit non
aux Jeux olympiques
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Qui a peur d'un brusque

retour du débat euro-
péen? La question est

posée aux forces politiques
suisses au lendemain du
vote de la Norvège.

Faut-il activer la discus-
sion au risque de com-
promettre nos négociations
bilatérales? Et tomber dans
le piège blochérien? Faut-il
mettre la question au frais
en espérant des jours meil-
leurs pour l'Europe? Le
danger existe alors de se
voir bousculer par les évé-
nements. Ceux-ci pour-
raient bien ne pas laisser le
choix.
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électorale
1995

se fera
sur l'Europe

Le vote norvégien n'ap-
porte aucune lumière au
dossier helvétique. Un oui
eût mis définitivement au
rancart les espoirs encore
vivants d'une renaissance
de l'EEE. Celui-ci mort, il
restait une alternative
claire: la voie bilatérale ou
l'adhésion. Le non redonne

pace, même reruse par ia

contenu. Islande, Liech-
tenstein, Norvège, c'est '
bien peu pour un rapport
de force multilatéral avec
l'UE. C'est assez pour en-
tretenir l'illusion d'une
survivance de l'EEE. Or,
nous devrons revoter là-
dessus, à travers l'initiative
des «jeunes». De même
que nous ne pourrons pas
faire attendre indéfiniment
l'autre initiative, celle de la
Lega, sur l'adhésion.

Rien que ces deux
perspectives suffiraient à
mettre le feu aux poudres.
La campagne électorale de
1995 se fera , que les partis
le veuillent ou non, sur la
question européenne.

Surtout que, d'ici à l'au-
tomne prochain , se po-
seront les vraies questions
qui ne peuvent pas ne pas
résulter des discussions bi-
latérales. L'application de
l'accord de transit va repla-
cer ia ouïsse laee a ses res-
ponsabilités. La grande af-
faire de la libre circulation
des personnes va inévita-
blement figurer dans les
préalables de l'union. Et
nous voilà repartis sur le
carrousel infernal: succès
de la négociation, mais ré-
férendum et échec popu-
laire.

Ainsi, l'actualité du dos-
sier et le calendrier électo-
ral se rejoignent . Les ques-
tions liées à l'Europe se-
ront au premier plan d'une
campagne qui ne fait que
débuter. Est-ce un mal?

^h-̂ ^v X̂



Tous pour le GATT
Le Conseil des Etats est amélioration du niveau de vie conseiller aux Etats relève
unanime la Suisse se doit des Populations.» qu 'il s'agit d'un pays exporta-unanime, ia ouïsse se aou s'agissant de la Suisse, le teur par nature, «dont la pro-de toncer...
BERNE. - Le Conseil des
Etats a abordé hier l'examen
d'un dossier qui doit l'occuper
la semaine durant , ainsi que
lundi prochain , celui du
GATT. Tous les intervenants
ont chanté à l'unisson: la
Suisse, pays exportateur, ne
saurait se défiler , elle doit
adhérer à l'accord mondial sur
le commerce généré par
l'Uruguay Round.

Le sénateur d.c. valaisan
Edouard Delalay, président de
la commission des finances du
Conseil des Etats, ne s'est pas
fait faute de rappeler les en-
jeux: «Une meilleure circula-
tion des biens et des services
amène toujours sur le plan
économique et social une Franz Blankart a suivi les débats avec intérêt. keystone

portion de la production ven-
due à l'étranger est l'une des
plus fortes au monde et cons-
titue l'origine de notre bien-
être, le fondement des places
de travail que nous créons et
de notre niveau social géné-
ral». Bref , l'Helvétie ne saurait
qu 'adhérer au GATT nouvelle
formule!

Cela étant , ce GATT nou-
velle formule, il faut en être
conscient , risque de modifier
notre vie. De deux façons. En
premier lieu, en inondant le
marché suisse de produits bon
marché, pas forcément élabo-
rés selon les règles sociales et
écologiques dont nos politi-
ciens ont cru bon de doter là
Suisse. En second lieu, en
concourant à renforcer les ré-
gions déjà fortement indus-
trialisées du pays.

Pour Edouard Delalay,
point de doute: «Il s'agit donc
de ne pas négliger les correc-
tifs indispensables aux distor-
sions que le GATT ne man-
quera pas d'introduire.» Des
correctifs destinés à «éviter un
dumping social généralisé», à
«renforcer la politique régio-
nale» et à «soutenir les bran-
ches les plus faibles de notre
économie».

Au terme du débat d'entrée
en matière, le sénateur radical
jurassien Michel Fluckiger,
président de la commission
préparatoire GATT, s'est
frotté les mains en relevant
qu 'aucun conseiller aux Etats
ne s'opposait à la signature
par la Suisse des accords issus
de l'Uruguay Round. Certes,
a-t-il ajouté, les représentants
du monde de la terre ont bien
émis certaines réserves, mais
en admettant que ce qui sera
bon pour l'économie en géné-
ral fera par ricochet du bien à
l'agriculture.

Patron du Département fé-
déral de l'économie publique,
Jean-Pascal Delamuraz s'ex-
primera ce matin à 8 heures.
Les sénateurs se prononceront
ensuite sur l'entrée en matière
et se lanceront immédiate-
ment après dans une discus-
sion de détail qui doit durer
trois jours. A suivre..... ' (bos)

Lies ijenevois aux urnes
Fermeture de la Clinique genevoise de Montana : non pr obable

GENÈVE . - Dimanche pro-
chain, le corps électoral gene-
vois se prononcera sur trois
référendums lancés par la
gauche: la fermeture de la cli-
nique de Montana, «l'autono-
misation» du service des autos
et la prolongation d'une heure
de l'ouverture des magasins
un soir par semaine.

Sujet émotionnel à souhait,
la clinique de Montana fait
l'objet de campagnes intensi-
ves. Le Conseil d'Etat veut la
fermer, économiser 4,9 mil-

a
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lions à l'exploitation et récu-
pérer quelque 12 millions de
la vente.

A ces arguments financiers,
les référendaires - auxquels
se sont joints de nombreux
médecins - répondent qu 'il
sera impossible de soigner à
Genève les quelque 900 pa-
tients qui viennent à Montana
chaque année. Le prix de la
journée dans la station valai-
sanne est de 383 francss; celui
de l'hôpital cantonal de 1400
francs. Les assurances mala-

die allouent un forfait de 144
francs pour Montana (suite de
traitement) et de 51 francs
pour des séjours de convales-
cence. A l'hôpital cantonal, où
le Département de la santé
publique prétend que l'on
peut prendre en charge les pa-
tients de Montana, le forfait
journalier payé par les caisses
est de 283 francs. Ce seront
les caisses-maladie qui
paieront la facture. Le Grand
Conseil n 'a jamais débattu de
ces problèmes dans une com-

r^

mission ad hoc. Il est donc
probable que le peuple dira
non à la fermeture.

Autre sujet: l'autonomisa-
tion du bureau des autos. Les
installations techniques doi-
vent être renouvelées au prix
de 19 millions. Le gouverne-
ment prévoit de confier le
contrôle des véhicules (déjà
partiellement effectif) et les
nouveaux investissements à
une entreprise privée, sur ad-
judication publique. Le per-
sonnel a reçu la garantie de

3

ses acquis salariaux et so-
ciaux. Mais on hésite sur le
fait de confier à des employés
non fonctionnarisés la gestion
des impôts auto et des permis
de conduire. Les employés se-
ront pourtant assermentés,
nommés par l'Etat et l'entre-
prise contrôlée régulièrement,
les services de police conser-
vant toutes leurs prérogatives.
L'entreprise privée encaissera,
pour prix de ses services, 4 %
de l'impôt auto. L'Etat y éco-
nomisera, selon les années,

rmaff^s ri «a-
B ft&rt&aa 

entre 2,7 et 4,8 millions.
Enfin, les Genevois devr

dire s'ils acceptent de prol
ger d'une heure par sema
l'ouverture des magasins,
gauche a lancé le référendi
en dénonçant l'absence
convention collective pour
personnel de vente frontal
Le réponse du public électi
ne fait pas de doute. A (
nève, on fait ses courses j
qu 'à 20 heures dans les sup
marchés français...

P-E. Dent

PUBLIC

Gare aux «bips»!
Nouveau système d'appel des dépu

au Conseil national.
BERNE. - Le Conseil national
est désormais équipé d'un sys-
tème moderne de recherche
de personnes. Grâce à des ré-
cepteurs de poche («bips»), les
députés pourront en tout
temps être appelés pour un
vote ou recevoir un message
individuel. Le système
s'étend à l'enceinte du Palais
fédéral et aux autres bâti-
ments fédéraux de Berne.

Hier matin, le président du
Conseil national Claude Frey

Claude Frey, nouveau président du
pour la première fois.

a fait savoir aux députés qu
pouvaient maintenant toucl
leurs «bips». Le nouveau s'
tème d'appel remplace le
gnal acoustique et optique (
avertissait jusqu'ici les déj
tés de l'imminence d'un vi
dans les locaux environnant
salle du Conseil national,
dernier a approuvé en 1993
nouveau système, auquel
Conseil des Etats a refusé
s'associer, (ats)

National, a ouvert la séa

Budget Poursuite

vra aujourd'hui. insaisissables.

Le Conseil national a rejeté Le Conseil des Etats a mai
hier trois propositions de ren- tenu quatre divergences av
yoi du budget 1995 de la Con- le Conseil national dans le ï
îf tS
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aval à trois arrêtés fédéraux tlon des divergences dans
urgents nécessaires pour con- révision de la loi sur la pot
tenir le déficit aux alentours suite pour dettes et la failli
de 6 milliards de francsX Le I I "  veut notamment que
débat budgétaire se poursui- prestations d'assistance soif



f

!

u*4Jn"v ..:».M«iu.ariiiiiuvmiui
SIERR E

y. ni :i tléxC&nihï'u
NON STOP DE 8H15 A 18HM

l
Jouez pendant les Â ^J *
trois jours avec  ̂

A ¦-+

RICHARD J  ̂ ' +
animateur de TéléDuo C  ̂ f v**fn

Vendredi 2 décembre l *
Dédicace de 1 lh à 13h 

 ̂̂au stand Kanebo *' *"
et défilé de mode dès 15h ^^9avec Miss SUISSE 94/95 i  ̂ /

^̂ ^̂ ^̂
v j

En dédicace exclusive

Christine BRAVO
animatrice de "Frou Frou"
Samedi 3 décembre n A m ^

r
dès llh45 f f M \ M_jt\nnBmiiRWfl

Imholz et de nombreux autres prix ! \ ^̂sfS*^'̂Jgîn^̂
\̂ ï ĝL
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Baisse
des tarifs

BÂLE. - Les Services in-
dustriels de Bâle (IWB) ont
annoncé pour l'année pro-
chaine une baisse des tarifs
de l'eau et de l'énergie,
malgré l'introduction de la
TVA. Ces réductions, qui
peuvent aller jusqu 'à 1,8 %,
sont rendues possibles par
la disparition de la taxe oc-
culte, (ats)

Nouveau
directeur

LAUSANNE. - Après dix
ans d'activité comme chef
de la région vaudoise du
Crédit Suisse (CS), Guy
Studer prendra sa retraite à
fin 1995. Le CS a annoncé
hier que le nouveau direc-
teur de son siège régional
de , Lausanne sera Jean-
Pierre Kratzer, actuelle-
ment responsable de la di-
vision retail banking et
succursales, (ats)

Sulzer et M+M:
coopération

WINTERTHOUR. - Sulzer
Energieconsulting S.A.
(SEC), à Winterthour, et le
groupe de planification
M+M AG, à Bôblingen (Al-
lemagne), ont décidé de
coopérer. Dans ce but, la
filiale de Sulzer a acquis
une participation minori-
taire dans M+M, avec effet
rétroactif au ler novembre.

La coopération concerne
le domaine des équipe-
ments de planification in-
tégrée du bâtiment, a an-
noncé hier le groupe tech-
nique zurichois. Les deux
sociétés disposent ainsi
d'une base solide pour
étendre leurs activités en
Europe, et spécialement à
l'Est, (ats)
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Négociations
au point mort

Les négociations salariales de grandeur exigé par la
entre partenaires sociaux F™H se sî*uef a 2 *¦ Lf con;
, ,,. , i ¦ . i v vention collective de travailde 1 industrie horlogère (CCT) prévoit un système dif-

SOnt au point mort. Le litige férent pour la compensation
opposant syndicats et pa- du renchérissement et pour la
tronat sur l'augmentation revalorisation des salaires.

réelle des salaires sera La première est négociée au
x '  J„.,„„J. i„ i.„;u.,».„i „_ niveau de la branche et se cal-porte devant le tribunal ar- cule en francs sur le salaire

bltral de l'horlogerie. moyen. Elle est impérative
pour toutes les entreprises de

NEUCHATEL. - Christiane ia branche, sauf pour celles
Brunner, présidente du Syn- qui démontrent leur incapa-
dicat de l'industrie, de la cité de payer: En revanche,
construction et des services p0Ur les augmentations effec-
(FTMH) a accusé, hier à Neu- tives de salaires, la CCT pré-
châtel, la Convention patro- voit une obligation de discuter
nale de 1 industrie horlogère avec le syndicat.
(CP) de faire preuve de «mau-
vaise foi patente». Elle a rap- T „ tribunalpelé la bonne santé économi- u'4- 1 + Uque dont jouit la branche hor- arbitral tranchera

ë ' Le résultat de cette négocia-
p tion donne lieu à une recom-
Uonipenser mandation à l'attention des

les sacrifices entreprises. Si ces dernières
„, . , ,, ,-. , n'y donnent pas suite, ellesMais selon Mme Brunner, la doivent s'en expliquer. LaCP a estime, au cours des né- YTMH estime que les condi-gociations, que la situation tions de rélaboration d'uneéconomique actue le ne lui telle recommandation sontpermettait pas d entrer en ma- réunies notamment en fonc-ière sur des augmentations ti des prévisions économi.réelles de salaires La reven- optimistes et du faibledication de a FTMH portait t

4
aux d£ chômage enregistrésur une revalorisation des sa- Hansin hranchplaires réels d'environ 2,3 %. dans ia branche-

Cette hausse devait com- Samedi dernier, la confé-
penser les sacrifices acceptés rence d'industrie horlogère de
ces trois dernières années par la FTMH s'est prononcée à
le personnel de la branche, les l'unanimité contre la position
salaires n'ayant en effet pas patronale. Elle a décidé de
été indexés totalement au ren- faire trancher le litige par le
chérissement. La dernière of- tribunal arbitral de l'horloge-
fre du syndicat portait sur une rie. La FTMH est persuadée
revalorisation de 1,5 %. que cette instance, composée

de trois juges fédéraux, lui
Détails de la CCT donnera gain de cause. «Notre

revendication est raisonna-
Avec la pleine compensation bie», a conclu Mme Brunner.
du renchérissement, l'ordre (ats)
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Merkur investit
en Europe de PEst
La participation à Billerbeck Hongrie

a été portée à 100 %.
BERNE. - Le groupe Merkur achevé. L'exploitation com-
a aLigmenté de 61 % à 100 % sa mencera en février 1995.
participation dans la société Cinquante collaboratrices et
hongroise Billerbeck Buda- collaborateurs produiront
pest KFT. L'entreprise prodLiit 100 000 matelas et lits par an-
en Hongrie des duvets et des née. Ils sont destinés en pre-
coussins pour le marché in- mier lieu au marché indigène,
terne. Ces produits sont égale- mais seront aussi exportés en
ment exportés en Allemagne, France et en Allemagne,
en Autriche, en Tchéquie, au
Japon et en Suisse. Billerbeck Succès
occupe 170 personnes en Hon-
grie. Les produits de Slumberland

et Billerbeck sont diffusés à
Nouvelle fabrique Budapest et à Vesprem par

trois de ses boutiques du som-
Le gros œuvre du centre de meil. Les ventes réalisées jus-
production de Slumberland qu 'ici sont nettement supé-
Hungary KFT à Budapest est Heures aux prévisions. L'ou-

DEUTSCH 85 '°
MARK M9°

84.70

84.50

84.X

84.10

28.11
SPI 1701.37
SMI 2579.40
S&P500 454.16
Toronto 4088.40
Nikkei 18811.40
Financ. Times 3047.10M M J V L M

29.11
1701.70
2584.70
455.17

4103.70
18926.50
3061.10

verture à moyen terme di
sept nouvelles boutiques es
envisagée en Hongrie. Billet
beck et Slumberland sont, ac
tuellement, les deux marque
les plus connues du marclu
de la literie en Hongrie.

Premiers pas
en Tchéquie

Le groupe Merkur est désoi
mais actif également dans c
pays. Les produits Billerbec
sont diffusés par une agenc
indigène et proposés à ]
vente par des grandes surf:
ces et des commerces de met
blés spécialisés, (ats)

PUBLIC!!

28.11 29.11
DAX 2058.45 2044.2E
DJ Industrial 3739.56 3738.55
Hong Kong 8662.37 8658.26
Sydney-Gesamt 1911.60 1891.30
MiB ' 1016.00 1015.00
CAC 40 1952.38 1939.9Î

29.11

37.125
37.625
51.375

57
31.5

48.125
35.875

75.75
33.375
60.375

31
46.375

14.25
24.625

54.5
64.25
48.25

28.11

Merck 37.125
Merrill Lynch 38.125
MMM 51.375
Motorola 56.75
Nalco Chemical 31.625
Penzoil 48
Pepsico 36
Pfizer 75.125
Philips Petr. 33.125
Philip Morris 60.625
Polaroid 31.125
Reynolds Métal 47.5
Safety-Kleen 13.875
Saralee 24.75
Schlumberger 54.625
Scott Paper 64.75
Sears Roebuck 48.125
Syntex 0
Texaco 62
Texas Instr. 75.875
Time Warner 34.125
UAL 93.75
Union Carbide 27.25
Unisys 9
United Techn. 57.75
Upjohn 30.5
Viacom B 38
Walt Disney 44.5
Warner Lambert 75.75
Westinghouse 12.75
Weyerhaeuser 36.5
WMX Technol. 25.625
Woolworthouse 14.5
Xerox 100.875

62
77.125
34.625

95
27.75
9.125

57.5
31.125

38.25
44.125
76.125
12.875
36.875
25.875

14.25
99.25
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28.11 29.11

Mitsubishi Bank 2190 2230
NEC 1150 1160
Olympus 1070 1070
Sankyo 2410 2440
Sanyo 563 577
Sharp 1730 1730
Sony 5140 5230
TDK 4530 4590
Thoshiba 683 691

NEW YORK ($US)
Abbot 31.875 32
Aetna Life 43.75 44.125
Allied Corp. 32.625 32.375
Amexco 29.625 30
Am Int. Group 92.875 93.125
Am Médical 25.5 25.5
Anheuser-Bush 49.375 49
Apple Computer 37.8125 38.25
Atlantic Richfield 103:625 103
ATT 48.875 49.125
Avon 60.25 61.75
Bankamerica 40.75 40.75
Baxter 25.75 25.875
Black & Decker 23.625 24
Boeing 44.5 44.25
Bristol-Myers 57.5 58.375
Burlington North. 47 48
Caterpillar 54 53.25
ChaseManh. 35.5 36.125
Coastal Corp. 24.875 25.875
Coca-Cola 52.25 52
Colgate 60 60
Compaq Comput 40 40.375
CPC Int. 51.875 51.625
CSX 67.875 68.875
Data General 11 10.875
Digital 35.25 35
Dow Chemical 62.75 63.125
Dow Jones Co. . 29 29
Dupont 53.375 53.625
Eastman Kodak 45.125 45.25
Exxon 60.75 60.75
Fédéral Express 56.5 57.25
Fluor 42.75 42.625
Ford 27 27
General Dyn. 39.25 40
General Electric 47.25 46.625
General Mills . 54.625 54.625
Gen. Motors 38.375 38.25
Gen.Signal 34.125 34
Gerber 0 0
Gillette 73.75 74.25
Goodyear 33.125 33.375
Halliburton 34.25 34.75
Heinz H.J. 36.5 36.875
Hewl.-Packard 98 99.5
Hilton Hotels 69 69.25
Home Depot 46.75 47
Homestake 17.125 17-375
Honeywell 29.625 29
Humana Inc. 22 22.25
IBM 70.5 70.625
Intel 65.25 65.5
Intern. Paper 70.5 70.625
ITT 80.25 79.5
Johns. & Johns. 53.5 53.375
Kellog 58.5 58.125
Kimberly Clark 48.75 49.25
Kmart 14.5 14.375
Lilly Eli 60.125 61.125
Limited 20.125 19.875
Litton 34.5 34.375
McGraw-Hill 68.125 67.75

Valais central Prix par 100 1
3001 à 4500 I 29.60

Taux d'intérêt
de l'Euromarché
dès Fr. 100 000.-

3 mois 6 mois 12
CHF/SFr 3.68 3.93
USD/US$ 5.93 6.31
DEM/DM 5.00 5.06
GBP/£ 5.93 6.39
NLG/HLG 5.06 5.25
JPY/YEN 2.18 2.34
CAD/C$ 5.68 6.24
XEU/ECU 5.62 5.87

mois
4.31
6.93
5.37
7.18
5.56
2.56

CAD/C$ 5.68 6.24 7.1
XEU/ECU 5.62 5.87 6.3

Source

laiHEKURS
Transmis par Orsysta SA, Lausanr

(Cours sans garantie)
et avec la collaboration

du Crédit Suisss
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outes les bonnes marques
lachines à café, fers à repasser, grils,
isoirs , sèche -cheveux , grilles-pain , (^  r̂ +^m^mm*V*^ËL**
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DE TOUTE LA SUISSE DANS
SSSSEi? 

m"°'r' LE CENTRE COMMERCIAL "PORTE-NEUVE"
i Garantie du prix le plus bas!

Votre argent sera remboursé si vous trouvez m_ éÊBt M à0  ̂̂m\xM ^ailleurs , dans les 5 jours , un prix officiel plus bas. n K H ¦¦ WwM 
^̂

fm, av. de Tourbillon 47 027/ 22 77 33 -<«•
rlartigny. Marché PAM, rte de Fully 026/ 22 14 22 

^
S ^V

.«holz-Visp, Fust-Cenlre, ^,-Q>" o\)
[anlonsslrasse 79 028/ 46 75 74 G  ̂\ .H
litaeuve, Centre Riviera 021/960 26 55 %*>#/  riV" \0'

S^Ŝ S^K UN CADEAU DE BIENVENUE VOUS EST OFFERT $^>v
PJiillilM LORS DE VOTRE PROCHAINE VISITE. w£ Z m u - *T  ̂o

' VALABLE LES 1er, 2 ET 3 DECEMBRE 1994 jjo^ ̂ V
I BLAUPUNKT _ ¦ ¦ 2 ^ 
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S /M. Franco Cucinotto, agent professionnel à la Patria Assurances, ^̂ <*0 v  ̂ Ô  ovÇx v  ̂  ̂ ^

Q '
souhaite plein succès à Benetton pour l'ouverture ée son magasin. ,*»\V* of̂  $^K \o  ̂o'̂  r̂ <
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, 
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Bon investissement pour petits budgets. vS^H li Cl LI ICI  ̂ |V^ vk ^> o/e'0'
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Combiné autoradio/CD avec Travelstore , ^k m^m^^^^^m^^^m Ç  ̂ "
lecteur CD avec Track Up/Down et ^^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ " 

^X \*2) ô kantivoi Quickout. Assurances X^ Q 'X «Y**Fr. 498.- Franco Cucinotto A q 3*
|̂  ̂

Mî r=Tî B I 

Agent 

professionnel ŷ ^̂  ¦ ss '
QU "X ™5B ! SION - Tél . (027) 23 78 78 
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O ^ô  ' ' ^

MARTIGNY PW3wn __________^_^^^__^__,_MARTIGNY
Tél. 026/ 22 20 06
Fax. 026/ 22 50 13

SERVICE

VENTE DE MACHINES sur place

Jacqueline

Liquidation totale d'une fabrique com-
plète avec beaucoup d'outillage, meu-
bles d'atelier et appareils de mesure par
exemple:

Scie LWB, type 1H
Honneuse SUNNEN MBB 1290
Tour SCHAUBLIN, 102 s. établi-meu-
lage
Perceuse FLOTT 10 T
Pointeuse SIP MP3K, digital AcuRite
Pointeuse PERRIN, digital
Pointeuse HAUSER 2A, avec plateau
et accessoires
Tour SCHAUBLIN 102 sur établi engre-
nage, poupée, revolver avec accessoi-
res et établi
Affûteuse HOFFMANN
Fraiseuse SCHAUBLIN SV 13 N avec
accessoires
Fraiseuse SCHAUBLIN 13 avec acces-
soires LES PERES NOËL
Fraiseuse GAMBIN 1M avec ace. table sont arrivés !
1300x270 mm COSTUMES $
Fraiseuse SCHAUBLIN SV 53 avec ac- Locatjon grand

SS JAKOBSEN SJ 16 table 500x choix d'—°ires" I
200 mm Métrailler-Conthey
Planeuse JONES SHIPMAN 540 table l Tél. 027/ 36 30 6? |
450x150mm
Tour RAMO 180x800 mm avec ace. w*****m********* \T,->I ir Tn\/Ai Î I IPRI mv ^Rn 1 anvi nnn ¦__;,.-._. _.. n<nr-l

Lausanne

diplômée, vous
masse, vous prépare
un bain épatant.
Tél. (021)312 80 43.

022-258668

ontzui i nHriui-i

8.00 - 11.00

IPECTEZ la nature

S'intéresser...
lire les annonces POÊLES EN PIERRE OLLAIRE 18 MODÈLES - RÉCUPÉRATEURS DE CHALEUR

flfesBs. AVEC OU SANS VITRE - CHEMINÉES
"•* ^m - TUYAUX - GRILLES

*_» -% —| t> m

u B!W QI 1 3
' *****  ̂ • - .tmmJ î V BBMÉIB/ POÊLES SCANDINAVES

Michel Métrailler ĵ [ Imporphyre SA 25 M0DÈLES

1957 Ardon - 027 / 86 33 73 - Av. Neuve / 200 m. de la gare CFF

ANNONCES DIVERSES

massages

Nouveau, agréable
masseuse diplômée

A.I.A. = tous salons aux prix d'usine
+ quelques modèles d'exposition

sacrifiés! '
Cuir, tissu, Alcantara, etc.

C'est Noël, c'est dingue, profitez!
Schuepbach (021) 732 20 61

ou (037) 64 25 74.

vous propose ses

de détente et
relaxants.
Av. de la Gare 10,
Martigny, 4e étage.
Aussi à domicile.
Tél. (026) 22 64 36.

036-219941

022-260816

Coi



Oui et non
des pharmaciens

La Société valaisanne de pharmacie
dit oui à la LAMal et non à l'initiative

du PSS et de l 'USS.
La Société valaisanne de
pharmacie dit oui à la nou-
velle loi sur l'assurance mala-
die. Les pharmaciens s'enga-
gent activement depuis queL
ques semaines en sa faveur en
affichant clairement leur posi-
tion dans leurs officines.

Certes, toute loi n'est pas
parfaite et ne peut satisfaire
pleinement tout un chacun.
Cependant, la nouvelle loi sur
l'assurance maladie est la so-
lution la plus adéquate aux
problèmes actuels du système
de santé. Elle présente plu-
sieurs avantages primordiaux
aux yeux des pharmaciens.

Tout d'abord , elle met fin
aux injustices. Les primes se-
ront les mêmes pour tous, jeu-
nes et personnes âgées, mala-
des et bien-portants, hommes
et femmes. L'extension du ca-
talogue des prestations en ma-
tière d'assurance de base offre
à toute la population une cou-
verture globale en cas de ma-
ladie.

Ensuite, elle utilise judi-
cieusement nos ressources li-
mitées. Elle met un terme au
principe de l'arrosoir; les sub-
ventions ne profitent plus à la
fois aux riches et aux pauvres,
n'étant allouées qu 'aux assu-
rés qui ont véritablement be-
soin d'assistance.

Elle permet également de
maîtriser l'augmentation des
coûts. Grâce au libre passage
intégral, tout assuré peut choi-
sir sans réserve et en tout
temps une caisse-maladie
meilleur marché. En cas de

hausse des coûts supérieure à
la moyenne, la Confédération
a le droit d'intervenir.

Enfin , elle est tournée vers
l'avenir. Notre système de
santé continuera à évoluer et
la nouvelle loi a la souplesse
nécessaire pour- s'adapter aux
exigences qui surgiront à
l'avenir. En vigueur depuis
1911, l'actuelle loi sur l'assu-
rance maladie et accidents est
désuète et le Conseil fédéral
doit depuis des années corri-
ger ses défauts les plus graves
à coups d'arrêtés fédéraux ur-
gents, provisoires et coûteux.
A nos yeux donc, la nouvelle
loi est la seule solution réa-
liste aux problèmes de notre
système de santé.

A l'opposé, la Société valai-
sanne de pharmacie dit non à
l'initiative du Parti socialiste
suisse et de l'Union syndicale
suisse qui cherche à étatiser
notre système de santé. Elle
creuse un trou d'un milliard
dans les finances fédérales et
ne propose aucune mesure
d'incitation à l'épargne ou
d'encouragement de la con-
currence. Son financement
par des primes prélevées sur
les salaires grèverait lourde-
ment notre économie - au dé-
triment de nos places de tra-
vail. Ne mettons pas en dan-
ger les finances fédérales , no-
tre économie et notre système
de santé.

Pour la Société valaisanne
de pharmacie:

Dominique Jordan, président

Non et non
cialiste suisse et de I union
syndicale suisse! Non à la Loi perverse

Le Valais a tout à perdre
s'il approuve

les mesures de contrainte.

Deux fois oui

Non à l'initiative du Parti so-

nouvelle loi qui s'en inspire et
vise les mêmes buts à moyen
terme! Arrêtons de déstabili-
ser entièrement ou partielle-
ment ce qui a tenu depuis
1911!

Certes, cette loi est encore
perfectible, comme elle l'a été
par le passé au moyen d'or-
donnances et d'arrêtés fédé-
raux. Des solutions raisonna-
bles et rapidement réalisables
peuvent être trouvées ou exis-
tent déjà.

Primes: le grand
boum!

Pour la grande majorité de la
population les primes vont
faire un bon spectaculaire
avec la prise en charge des
prestations supplémentaires
de 2 milliards et la suppres-
sion de subsides aux caisses-
maladie. Les classes d'âge
moyennes, qui sont déjà très
fortement sollicitées vont à
nouveau se faire ponctionner,
grâce à l'uniformisation des
primes et la suppression des
assurances collectives. Dans
cette catégorie d'assurés, nous
trouverons les familles pour
qui cette hausse considérable,
s'ajoutant aux augmentations
des autres charges sociales,
devient insupportable! Pour
l'année de la famille, on aurait
pu trouver mieux!

Subventions:
promesses en l'air !
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menté sa participation de 40 compris), une détention dite Gabriel Barras die. L'initiative demande que I 

millions aux frais d'hôpitaux.
Ce serait une catastrophe!

Solidarité: le fossé!
Outre le libre-passage intégral
qui est promis à chacun, il y a
l'obligation de s'assurer, sous
peine d'amende ou d'empri-
sonnement pour six mois au
plus (art . 92). C'est-à-dire que
toute personne pourra , quels
que soient son âge, son sexe et
son état de santé changer li-
brement de caisse-maladie et
choisir celle dont les primes
sont les plus avantageuses. Si
vous avez la possibilité de pas-
ser quelques années sur la
Costa Dorada, n'oubliez pas
de revenir en Suisse à 70 ans,
car les Suisses solidaires vous
auront préparé pendant ce
temps une caisse-maladie
avantageuse et vous accueille-
ront avec des primes égales à
ceux qui ont cotisé toute leur
vie.

La nouvelle LAMal creuse-
rait un fossé entre les cantons
riches et pauvres, entre les
payeurs de primes pleines et
les assistés, entre les respon-
sables et les inconscients, en-
tre les consommateurs de mé-
dicaments et les amateurs de
plantes médicinales. Sans
compter que l'on pourrait
choisir la solidarité à la carte
selon la franchise désirée...

Médecine et contrôles:
l'étatisation

On va introduire une assu-
rance de base uniforme qui

Le tourisme est la principale
industrie du Valais. La clien-
tèle étrangère y figure en
bonne place et nous est fidèle
grâce à la qualité de nos servi-
ces et de notre accueil: nous
sommes entre amis. La colla-
boration d'une main-d'œuvre
étrangère qualifiée a contri-
bué largement à cette heu-
reuse situation.

Cette histoire risque désor-
mais de se conjuguer au
passé. En raison de la crise in-
ternationale, notre économie
peine, les hôtels et locatifs de
nos stations sont sous-occu-
pés. Par un réflexe émotion-
nel primitif , mal contrôlé, at-
tisé par des slogans fleurant
un nationalisme-populiste de
mauvais aloi, le Valais, à
l'instar de la Suisse, se replie
sur lui-même: il s'est même
distingué, lors de deux scru-
tins fédéraux récents, en affi-
chant des records d'intolé-
rance vis-à-vis des étrangers.
Nous nous discréditons face à
l'opinion étrangère; cette si-
tuation s'aggravera encore si
le 4 décembre 1994, la loi fé-
dérale sur les mesures de con-
trainte est acceptée. Cette loi a
pour but d'assurer l'exécution
du renvoi non seulement des

«préparatoire» de trois mois
en attendant qu'une décision
de renvoi soit prise, une dé-
tention de trois (voire neuf)
mois dite «en vue du refoule-
ment, dès que ce dernier a été
décidé», etc.

Cette loi, dont l'équivalent
n 'existe dans aucun autre
pays d'Europe occidentale, est
discriminatoire car elle pré-
voit des mesures auxquelles
ne seront soumis que les
étrangers et du seul fait qu 'ils
sont étrangers. Il y aura donc
une justice à deux vitesses.
Nous avons tout lieu de crain-
dre que nos clients étrangers
bouderont désormais notre
«terre d'accueil (!)» par solida-
rité avec leurs compatriotes
qui auront subi en Suisse de
telles sanctions iniques.

Valaisans, nous nageons en
pleine contradiction et inco-
hérence.

Il faut savoir ce que nous
voulons. Dans le même temps
nous multiplions d'une part
nos démonstrations de mau-
vaise humeur et d'intolérance
vis-à-vis des étrangers et,
d'autre part, nous décidons,
avec une très confortable ma-
jorité, de poser notre candida-
ture pour les JO d'hiver 2002

Nous allons voter le 4 décem-
bre prochain au sujet de la loi
sur l'assurance maladie mais
également de l'initiative «pour
une saine assurance maladie».
Cette initiative a été déposée
en 1986 par l'Union syndicale
suisse et le Parti socialiste
suisse, à une époque où les
coûts de la santé prenaient
déjà dangereusement l'ascen-
seur. Que se passe-t-il huit ans
après le dépôt de l'initiative?
Environ 750 000 personnes
ont de grandes difficultés à

80% du salaire soient assu
Avec l'acceptation de l'ini
tive 85% des assuré(e)s j
ront leur situation s'amélio
Une famille avec deux enfa
et un revenu annuel brut
60 000 francs économis
4320 francs par année ou (
et une rentière AVS avec
revenu global de 2600 fra
par mois ne devra plus
bourser que 100 francs
mois pour l'assurance m:
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Instaurer la solidarité
La nouvelle loi sur l'assurance
maladie baptisée LAMal et
l'initiative pour «une saine as-
surance maladie» nous sont
présentées sous l'aspect de la
solidarité, essence même de
l'Etat social qui a pour mis-
sion de protéger les membres
contre les aléas de l'existence.
Cet esprit de solidarité doit
trouver une expression con-
crète dans l'aménagement
d'une protection sociale de la
maladie. C'est dans ces termes
mêmes que l'étude de la Com-
mission nationale justice et
paix (organe de la Conférence
des evêques suisses) apporte
son éclairage au débat.

La Fédération suisse
comme la Fédération valai-
sanne des retraités ont fait
une analyse de la nouvelle
LAMal et de l'initiative de
l'USS et du PSS. Cette ana-
lyse se retrouve en parfaite
concordance avec celle que la
Commission justice et paix
exprime in extenso dans un
fascicule publié en octobre
1994. Nous mettons l'accent
sur une notion fondamentale
qui relève de l'éthique sociale:
la solidarité.

La notion d'Etat social est
fondée sur la solidarité entre
les différents groupes de ris-
ques, couches de population
et générations. Nous souhai-
tons que le coût du système
de santé soit réparti de ma-
nière équitable et solidaire.
Cette solidarité exige un chan-
gement du système de finan-
cement des caisses-maladie.
La Suisse est actuellement le
seul pays en Europe à imposer
le système des primes indivi-
duelles, système qui ignore
toute équité, puisque les char-
ges pèsent d'autant plus sur
un budget que celui-ci est mo-
deste...

Ce qui heurte les associa-
tions patronales, c'est le prélè-
vement de la cotisation sur le
salaire. Elles omettent volon-
tairement, en trompant leur
monde, qu'elles-mêmes sont
signataires de conventions
dans lesquelles l'assurance
maladie pour leur personnel
est incluse et dont les cotisa-

tions prélevées paritairement
sur les salaires, sont large-
ment plus élevées que celles
que propose l'initiative, limi-
tée au total à 4% , soit 2% pour
le salarié et 2% pour l'em-
ployeur. Il est vrai que, mal-
heureusement toutes les en-
treprises n'ont pas assuré leur
personnel, qui de ce fait , en
cas de maladie se trouve rapi-
dement sans indemnité donc
en état de précarité, voire de
pauvreté.

Enfin , sans aller jusqu 'à une
étatisation totale de la santé,
reconnaissons qu'en matière
d'assurances sociales, la Con-
fédération , en sa qualité d'or-
gane central , peut planifier à
long terme et imposer ainsi
des mesures d'économies,
même contre des groupe-
ments d'intérêts qui ne peu-
vent être que particuliers. Au-
tre conséquence, les coûts ad-
ministratifs des différentes
caisses-maladie seront forte-
ment réduits. Exemple pro-
bant, l'AVS a les charges ad-
ministratives les plus basses.
En outre, en exigeant une par-
ticipation de 25% de la Confé-
dération et des cantons, ceux-
ci sont directement incités à
maîtriser l'évolution des coûts
de la santé, ce que les caisses-
maladie n 'ont pas réussi jus-
qu 'ici, sauf à augmenter les
cotisations. L'AVS et l'assu-
rance chômage sont aussi des
assurances nationales cen-
tralisées et c'est précisément
cette structure qui fait leur
force.

Il est inadmissible que le
millionnaire paie les mêmes
cotisations que le salarié à re-
venu modeste pour recevoir
les mêmes prestations. Car
est-il nécessaire de le dire:
pour les revenus modestes les
augmentations des primes
sont autrement douloureuses
que pour les personnes en si-
tuation économique meil-
leure.

C'est pourquoi, pour plus
d'équité, nous voterons oui à
la nouvelle loi sur l'assurance
maladie et oui à l'initiative
pour une «saine assurance ma-
ladie». Eloi Glardon

raisonsBonnes
Voici les quatre raisons pour
lesquelles, je vous invite cha-
leureusement à voter en fa-
veur de la nouvelle loi fédé-
rale sur l'assurance maladie:

Première raison: l'encoura-
gement de la politique de
maintien à domicile.

Cette loi permet de promou-
voir les services et soins à do-
micile qui constituent l'un des
éléments les plus importants
d'une nouvelle politique de la
santé publique qui place l'in-
dividu et non l'institution au
centre des préoccupations.

Indéniablement, le main-
tien à domicile est humaine-
ment et économiquement
plus avantageux que le pla-
cement en institution.

Deuxième raison: la sup-
pression de la limitation de
durée pour la prise en charge
des frais hospitaliers.

Grâce à la nouvelle loi, il
n'y aura plus de limitation de
durée pour la prise en charge
des frais hospitaliers. Doréna-
vant, les personnes et les fa-
milles ne seront plus pénali-
sées par de telles dispositions
qui peuvent être lourdes de
conséquences. '

Troisième raison: la solida-
rité entre les jeunes et les per-
sonnes âgées et entre les bien-
portants et les malades.

La nouvelle loi supprime i
discriminations dont sont ftimes notamment les femrrj
en matière d'assurance ma]
die. La prime pour l'assurai
de base sera la même po
tous, indépendamment i
l'âge et de l'état de santé, po
les membres d'une mêi
caisse. En outre, le libre p;
sage d'une caisse à l'autre SE
garanti dans l'intérêt des as
rés.

Quatrième raison: la I
pression du système de «F;
rosoir» pour le versement é
aides de la Confédération
des cantons en matière d'ass
rance maladie.

Il est prévu d'instaurer .
système d'aide ciblée en :
veur des personnes et des :
milles qui se trouvent dans
besoin. En effet , les subsk
de la Confédération et d
cantons seront versés uniqi
ment aux personnes et fam
les à revenus modestes, da
le but de réduire de façon
gnificative les cotisations
l'assurance maladie. Le \
lais, qui applique avec sua
cette politique depuis u
vingtaine d'années déjà, sf
le grand bénéficiaire des st
ventions de la Confédéral)
dans ce domaine.

Bernard Com
conseiller natior

Chèque en blanc
Réponse à l'article du docteur

J.-P. de Kalbermatten, vice-présiden
de la Fédération des médecins suisse

«Permettez-moi d'être un im-
bécile et de voter non à cettebécile et de voter non à cette
mauvaise loi.
1. Elle va coûter cher.

Le catalogue des ' presta-
tions est plus étendu et
même les gadgets de la mé-
decine douce seront pris en
charge; cela va entraîner
une aggravation des coûts
de la santé, qu'il faudra fi-
nancer par des primes plus
élevées de 10% en tout cas.

2. Elle est pseudo-solidaire.
Les jeunes vont passer à la
caisse dès leur premier sa-
laire: merci papa, merci
maman. Les assurances
collectives, qui faisaient le
bonheur des bas et moyens
salaires, vont disparaître:
drôle de progrès.

3. Elle augmente la bu-
reaucratie tatillonne.
Il faudra augmenter l'ar-
mada des fonctionnaires ,
médicalement improduc-
tifs, pour vérifier l'applica-
tion des ordonnances fédé-
rales; voyez ce qui s'est
passé avec la loi sur l'envi-
ronnement.
Le médecin-conseil de-
viendra un fonctionnaire
omniprésent, omniscient et
omnipotent. Vive les nou-
veaux formulaires à 35
francs, les expertises à 500
francs. Les médecins pas-
seront plus de temps à faire

des papiers qu 'à s'occui
des malades.

4. Elle limitera le libre ch
du médecin.
Les personnes à rêve
modeste n'auront pas d';
tre choix que les HMO;
n 'auront plus accès aux ;
très médecins.
C'est l'inauguration d'u
médecine à deux vitess
Non merci.

5. Et le plus grave: elle étal
la médecine et l'assurai
maladie au niveau fédén
Plus de trente dispositif
légales contiennent une i
légation de compétence
Conseil fédéral , donc à
toute-puissante administ
tion fédérale.
Cela sera pire que les Al
actuels.
Il faut donc renvoyer an
chers conseillers nations
cette mauvaise rédaction

C'est un chèque en bla
que l'on va signer individu
lement.

La facture sera rouge, m
payée solidairement.

Que chacun assume ses ri
ponsabilités.

Dr Jacques de Preux, libê

N.B. - L'interruption de gr
sesse est prise en charge ;
l'assurance maladie. Ce n!
pas très catholique. Il s'i
d'un accident!



Positions

Pour guérir notre système de
santé, deux projets seront sou-
mis ensemble à votation le
4 décembre prochain: l'initia-
tive populaire du PSS et de
l'USS «Pour une saine assu-
rance maladie», qui propose
pratiquement un régime de
écurité sociale et la révision
totale de l'assurance maladie
est en fait un contre-projet in-
direct à l'initiative. Face à la
tentative d'extension de l'Etat
social, les employeurs dénon-
cent le danger qu'une accu-
mulation de pour-cent supplé-
mentaires prélevés sur les sa-
laires représente pour l'écono-
mie suisse.

Déposée en mars 1986, l'ini-
tiative du Parti socialiste et de
l'Union syndicale suisse de-
mande que le législateur fédé-
ral rende obligatoire l'assu-
rance des soins médicaux et
pharmaceutiques, l'assurance
accidents (exigence déjà satis-
faite) et l'assurance d'une in-
demnité journalière. Elle
exige également que le sys-
tème de financement actuel
(primes individuelles) soit
abandonné en faveur de pré-
lèvements sur les salaires et
d'une augmentation des con-
tributions fédérales. Sa mise
en œuvre nécessiterait de

nombreuses années du fait de rances de base. Selon les esti-
l'énorme travail législatif qui mations de la Confédération ,
devrait être entrepris. les charges supplémentaires

pour les pouvoirs publics se
Explosion serait élevé à environ 1,3 mil-
fipu nniifç liard de francs en 1992, proje-ues> wuis 

tée gur 19g6 ) la différence de
Vient s'y ajouter le fait que coûts entre la loi et l'initiative
cette initiative déplacerait la atteindrait jusqu 'à 1,5 milliard
responsabilité de la planifica- de francs.
tin hospitalière et des tarifs
des cantons à la Confédéra- Pression
tion. Sans compter la mise sur sur les salaires
pied d'une nouvelle structure
administrative de contrôle des L'initiative prévoit un finance-
coûts qui déresponsabilise les ment par des cotisations en
cantons et les caisses-maladie, pour-cent du salaire assuré
Résultat : cette solution cen- pour moitié à la charge des sa-
tralisatrice creusera encore lariés et pour moitié à celle
plus le trou des finances fédé- des employeurs. Sur la base
raies (déjà 7 milliards) et sera' des chiffres de 1992, le Con-
incapable d'enrayer l'explo- seil fédéral a calculé la charge
sion des coûts de la santé. supplémentaire résultant de

l'application de l'initiative en-
Une comparaison entre la tre 3,4 et 3,6% des salaires

nouvelle loi, l'initiative et le (soit environ 19 milliards de
droit actuellement en vigueur francs). Les auteurs de l'initia-
réalisée par l'Office fédéral tive l'estiment quant à eux à
des assurances sociales, mon- 3,1%. Même dans ce cas, la
tre que si la loi se traduit pour pression sur les salaires et les
les pouvoirs publics par une emplois se trouverait forte-
hausse de coûts de 22% , l'ac- ment accrue,
ceptation de l'initiative entraî-
nerait , elle, une augmentation Ces 3,6% supplémentaires
de 64%! Une hausse des subsi- seront lourds à supporter si
des presque entièrement im- l'on considère que les assu-
putable à l'extension du cata- rances sociales découlant de
logue de prestations des assu- la législation fédérale obligent
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déjà employeurs et salariés à
leur consacrer 33 francs envi-
ron par tranche de 100 francs
de salaire. Un prélèvement
sur les salaires auquel vien-
nent s'ajouter la hausse de 1%
déjà prévue des cotisations
d'assurance chômage.

Pour l'assurance maternité,
ce seraient encore 0,4% de
plus qui devraient être sup-
portés à parts égales par les
employeurs et les salariés.
Sans oublier toutes les autres
charges salariales accessoires.

Il ne faut finalement pas
être dupe, l'économie suisse
ne pourra absorber éternelle-
ment de nouvelles charges;
ces pour-cent supplémentai-
res qui diminuent peu à peu
ses capacités concurrentielles.
En matière de coût de travail ,
la Suisse partage déjà la mé-
daille d'or avec l'Allemagne.
Or, si le travairrenchérit en-
core, les entreprises suisses
auront davantage de peine à
assurer le maintien d'emplois
en Suisse.

A terme, l'acceptation de
l'initiative pourrait entraîner
une réduction des emplois et
un transfert d'entreprises à
l'étranger.

SDES - Bernard Manguin

vembre dernier , le conseil des l'assurance maladie
Jeunes démocrates chrétiens non à l'initiative PSS-USS
du Valais romand s'est pro- pour une saine assurance ma-
nonce comme suit: ladie.

oui aux mesures de con- Pour le comité cantonal
traintes contre les étrangers;

Pour quelle justice
voter?

La loi actuelle sur l'assurance
maladie, de 1911, ne répond
plus aux besoins de notre po-
pulation. Certaines catégories
d'assurés bénéficient de privi-
lèges, alors que d'autres, dont
les personnes âgées et les
femmes, payent très cher
leurs assurances. Une solida-
rité s'impose qui demande à
chacun de payer sa part.

La nouvelle loi corrige les
défauts, de plus elle élargit les
prestations obligatoires, ga-
rantit une durée illimitée
d'hospitalisation, le libre pas-
sage d'une caisse à l'autre et
le paiement des soins à domi-
cile.

Parce que cette nouvelle loi
permet à toute la population
d'accéder à notre médecine
moderne, quelle que soit la si-
tuation financière de chacun,

je voterai oui.
Nos autorités doivent faire

face à de graves abus dans
l'application de notre politi-
que d'accueil des requérants
d'asile. Elles ont élaboré rapi-
dement, car le temps pressait ,
une loi permettant d'y remé-
dier. Ces mesures améliore-
raient certainement la situa-
tion actuelle, toutefois une
étude approfondie du projet
révèle qu 'il pourrait entraîner
des erreurs judiciaires graves,
telle que la détention, jusqu 'à
neuf mois, de personnes qui
n'auraient commis aucun dé-
lit. Pour ma part, je demande
aux autorités de revoir rapide-
ment ces aspects du projet et
voterai non au texte de loi
proposé.

Antoine Nussbaumer

PUBLICITÉ
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IMMOBILIERES VENTE

Val d'Hérens-VS
A 15 km de Sion, proche des pistes
de ski, nous vous proposons

confortable chalet
neuf, 3 chambres, cuisine agencée
(lave-vaisselle, etc.), salon, 2 WC,
grand balcon d'angle, pelouse, cave
+ GARAGE.
Prix compétitif: Fr. 369 000.- y
compris taxes + frais de notaire.
Habitable tout de suite - Crédit.
Vente directe du propriétaire.
(027) 22 43 92, b. - 22 35 17, p.

036-220105

 ̂
J ' *3 * +

LE BOUVERET
A VENDRE

sur les hauts du village,

villa de -VA pièces
de 140 m2

avec terrain de 1116 m2
vue superbe sur le lac et Riviera

Son prix: Fr. 580 000.-.
36-214739 '

.̂ v/,, ÇOFiDEGOid
X̂vS î'v, Agence immobilière

^̂ J^̂ *̂ ^̂ ^̂  ̂
*ue C corno S 1860 Anjie|W«iW]

Location-vente
Daillon sur Conthey

chalet-villa
de 3 pièces, balcons,

abri voiture, vue, soleil.
Accès aisé, libre tout de suite.

Fr. 1000.- par mois sans charges.
Tél. (026) 22 95 05.

036-220376

Cherche à échanger
terrains à bâtir

bien situés sur le coteau, rive
droite, au centre d'un grand village

contre
grandes surfaces de vignes

S'adresser sous chiffre F
036-220518 à Publicitas, case pos-
tale 747, 1951 Sion 1

036-22051B

A vendre ou à louer à
Ayer - val d'Anniviers
magnifique

maison-chalet meublé
terrasse, jardin, vue exceptionnelle.
Prix avantageux pour location an-
nuelle.
Tél. (027) 55 31 51.

036-219346

r—— ¦̂"¦¦¦¦  ̂ Méditerranée
A vendre 1 ÇAP D'AGDE

an r-ontro.willo Ho Sierra Jolie Villa jum.au centre-ville de Sierre
m ¦ ¦pacieux appariemeni

314 pièces
dans petit immeuble.

A vendre à Sion
avenue de France, au rez-de-chaus-
sée, près du centre MM

ravissant
appartement
TA pièces
67 m8, salon, cheminée française,
chambre, cuisine, bain, WC , garage.
Prix indicatif : Fr. 209 000.- occa-
sion rare.
Agence Vigim, Perren Charles au
(027) 23 13 35.

^ "  036-220218^

Sion-Ouest
A vendre, cause départ , dans im-
meuble récent, près du centre com-
mercial MAGRO

confortable -VA p.
rez, avec belle terrasse, parking
souterrain, carnotzet, sauna, ex-
cellente affaire.
Cédé à Fr. 345 000.-
BOURDIN IMMOBILIER
(027) 22 43 92 b. -22 3517p.

036-220545

Anzère, Mayens-d'Arbaz (VS)
A vendre

ravissant chalet
meublé, 3 chambres , bains-WC,
salon, cheminée, balcon-ter-
rasse, cuisine, vue panoramique,
plein sud. Terrain 600 m2, pe-
louse. Fr. 315 000.-.
Tél. (027) 38 30 50 - 38 35 25

(077) 28 93 50.
36-220278
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VOTATIONS FÉDÉRALES DU 4 DÉCEMBRE

Mesures de contrainte I Justice et paix: non Le non de l'Eglise
Le président de la Conférence
des evêques suisses, Mgr

• ¦ ' Pierre Mamie (en date du 2
novembre) et une vingtaine
d'organismes et associations
catholiques, dont la commis-
sion suisse Justice et Paix (en
date du 7 novembre) ont ex-
primé leurs réticences concer-
nant «les mesures de contrain-
tes dans le droit des étran-,
gers».

En écho à ces prises de posi-
tion, la commission diocésaine
Justice et Paix du Conseil pas-
toral du diocèse de Sion pu-
blie la déclaration suivante:

Cette nouvelle loi renforce
la xénophobie. Il est clair
que les personnes coupa-
bles d'infractions pénales
et d'abus de droit doivent
être sanctionnées. Mais les
étrangers concernés ne re-
présentent qu'une minorité
de ceux qui habitent en
Suisse.
La nouvelle loi, en effet , ne
touche pas que les «touris-
tes du crime» mais aussi les
requérants d'asile, les réfu-
giés et les familles des sai-
sonniers qui ne peuvent ve-
nir légalement en Suisse.
Bien qu 'elles n'aient pas
enfreint le droit pénal, tou-
tes ces personnes encou-
rent jusqu 'à un an d'empri-
sonnement et risquent de
passer pour des criminels.
Nous nous demandons si
les lois actuelles appliquées
rigoureusement, ne suffi-
sent pas à réprimer les
abus dénoncés à juste titre
par le Conseil fédéral. Si
une personne suisse ou
étrangère fait du trafic de
drogue, elle doit être jugée
selon les lois concernant ce
trafic.
Nous ne sommes pas sûrs
que la nouvelle loi apporte
une contribution efficace à
la lutte contre la crimina-
lité de la drogue.
En prévoyant un traite-
ment particulier pour les
étrangers, elle viole les

principes fondamentaux du Si nos evêques n'ont pas l'ha- «Est-il normal qu'une per-
droit et contredit la con- bitude de donner des mots sonne puisse être détenue de
ception chrétienne de la di- d'ordre pour les votations du- nombreux mois sans qu'elle
gnité humaine et des droits rant le mois qui les précèdent, ait commis un délit?
de l'homme. il est bon de se rappeler la po- ., ;.', „-. ,_ ;
Nous en appelons à la res- sition des evêques suisses. Ef ^ Justifiable 

qu un 
com-

ponsabilité morale de ceux portement inhabituel ou un
qui iront voter le 4 décem- Sachons aussi aue les Egli- refuS 

t
de collaborer avec !'ad;

bre Voici nos rmestions- T . q 8 mimstration puisse conduire à
v 

voici nos questions. ses vaudoises et genevoises se une détention de plusieurs- Est-il normal qu'une per- sont largement prononcées ™is? 
plusieurs

sonne puisse être détenue pour le rejet des mesures dede nombreux mois sans contraintes, rappelant que la Est-il admissible que l'ad-qu elle ait commis un de- dignité de chaque êtpe hu_ ministration puisse
H 

détenir
F t i ri • KI H -- t main ne Permet aucune con- une personne jusqu 'à troisLxsi-u aamissiDie a iniro- j à { stratégie politi- mois Pour l'avoir à disposition

duire une justice a deux vi- . _, " , . ? H afln d'exécuter une décisiontPQ^s uni nnnr i 0« diiW cienne. Cette loi inique ne aim a exécuter une aecision
tesses, une pour les buis- renfor <ïul sera Pnse Plus tard a son
ses, une pour les étrangers? aolt Pas Passer car eue remor- éHard?
- Est-il légitime que l'ad- ceralt le Courant xénophobe,
ministration puisse détenir donnant à penser que sous Est-il acceptable que des
une personne jusqu 'à trois prétexte de lutte contre la pe- adolescents dès 15 ans puis-
mois pour l'avoir à disposi- tite minorité de requérants sent être détenus pendant de
tion afin d'exécuter une dé- d'asile criminels (2%), elle longs mois sans avoir commis
cision qui sera prise plus cherche un durcissement gé- aucun délit , alors que les jeu-
tard à son égard? néral du droit d'asile et du nes du même âge qui ont
- Est-il acceptable que des droit des étrangers, au détri- commis des délits ne peuvent
adolescents étrangers dès ment de l'équité de la procé- etre lncarceres qu en dermer
15 ans puissent être déte- dure. recours.»
nus pendant de longs mois Nos convictions reiigieusessans avoir commis aucun Voici donc les questions que nous commandent donc de re-deht, alors que lesj eunes Mgr Mamie, président des jeter cette loi.Abbé François-
Suisses du même âge qui evêques suisses pose au ci- Xavier Attinger, curé de la ca-
ont commis des délits ne toyen se rendant aux urnes: thédrale de Sion
peuvent être incarcérés
qu en dernier recours?

Commission Justice et Paix
du Conseil pastoral du diocès
de Sion: Denise Constantin,
Arbaz; Isabelle Dorsaz-Arri-
goni, Leytron; . Pilar Maret,
Martigny; Marc-André Ser-
mier, Pont-de-la-Morge; Ro-
land Dubosson, Troistorrents;
Jeanine Favre, Saint-Léonard;
Paul Reymond, Sion; André
Perraudin, Fully; Geneviève
Schwery, Miège; Jacqueline
Gay-Crosier, Martigny
Les membres du bureau du
Conseil pastoral diocésain:
Abbé François-Xavier Amhert,
vicaire episcopal; Marie-Fran-
çoise Salamin, présidente,
Vex; Sœur Irène Seppey, Sion;
Marcel Mariétan, Champéry;
Michel Masson, Sembrancher;
Christophe Allet, Hérémence

Oui au respect de la loi
Les mesures de contrainte à
l'égard des étrangers ne s'ap-
pliqueront qu 'à ceux d'entre
eux qui se livrent à des abus.
Aujourd'hui certains qui exa-
gèrent de notre hospitalité ne
peuvent pas tpujours être pu-
nis et font du tort aux étran-
gers qui ont besoin d'aide.

Tous ceux qui circulent
chez nous sans permis, qui
ont détruit volontairement
leurs papiers d'identité pour
ne pas être renvoyés, qui dé-
posent des demandes d'asile
en plusieurs endroits à la fois
sous des noms différents , qui
refusent de quitter le pays
après une décision négative

sont jamais pris la main dans
le sac parce qu 'ils dominent
des réseaux mais laissent le
petit commerce à d'autres.

Certes nous n'aurions pas
eu besoin de ces nouvelles
dispositions si nous avions
mieux appliqué les lois péna-
les contre la répression de la
drogue ou si certains de nos
compatriotes ne prêtaient pas
la main aux infractions contre
la loi sur l'asile. Aujourd'hu i,
le peuple suisse dira oui à ces
mesures de contrainte même
si elles sont dures. C'est dom-
mage mais nécessaire, car
quelqu'un qui est hébergé gra-
tuitement ne commence pas
par empoisonner le chien de
son protecteur.

Edouard Delalay

ne peuvent pas etre sanction-
nés normalement. Ne sont pas
dérangés non plus les barons
de la drogue étrangers qui ne

Lettre à une amie
Chère madame C.

Nous nous connaissons de-
puis bien longtemps, et même
si nos opinions divergent sou-
vent je crois que nous nous
entendons bien. J'ai appris
que vous avez l'intention -
comme beaucoup de nos con-
citoyennes et concitoyens -
d'approuver dimanche pro-
chain les mesures de con-
trainte en matière de droit des
étrangers! Au nom- de notre
amitié je vous écris donc pour
vous mettre en garde sur un
point de la loi qui pourrait
vous faire regretter de l'avoir
votée.

Au mois de septembre de

la loi suisse la peur d'affronter
les flammes la contraindra à
se cacher chez nous ou ail-
leurs. 2

Il se peut alors, Madame C.
que la police décidera d'enfer-
mer N. et toute sa famille; sa
mère, sa grand-mère et ses
frères. Sans avoir rien fait - si-
non réjoui le cœur de celles et
ceux qui l'ont côtoyée (vous et
mois en particulier) - on l'en-
fermera derrière des barreaux
pour trois mois ou plus jus-
qu 'à son départ !

Je suis persuadé - parce que
je vous connais - que vous di-
rez ce jour-là: «C'est injuste, je
ne voulais pas cela.» Ce jour-

cette année, vous avez frater- la je vous promets de ne pas
nisé avec N., une jeune fille vous rappeler votre bulletin
de 16 ans. Elle vous considère de vote mais de lutter avec
également comme son amie et vous pour que N. sorte de pri-
me parle souvent de vous. son. Sa place est à l'école: un
Elle a d'ailleurs tendance à en endroit qu 'elle a si peu connu
parler plus que de sa propre sous les bombes, chez elle,
histoire ou de celle de son , Il y aura peut-être des cen-
pays déchiré par une guerre taines de N. enfermées au
civile atroce. nom du regroupement des fa-

Je vous écris pour vous en milles - je l'ai entendu de la
parler car vous aussi avez des bouche d'un politicien sur la
enfants à l'étranger. Ils ne TSR. Que votre bulletin de
sont pas réfugiés il est vrai. vote, Madame C, ne soit pas

N. devra rentrer chez elle une caution à enfermer des
un jour. Elle le désire d'ail- jeunes filles et jeunes gens in-
leurs. Mais voyez-vous, Ma- nocents. Ils ont autre chose à
dame C. elle ne pourra peut- bâtir qu'un souvenir carcéral
être pas rentrer lorsqu'on le que vous ne désireriez pour
lui ordonnera. Peut-être que aucun de vos enfants,
l'incendie fera encore rage; Bien à vous et à très bientôt,
peut-être que, plus forte que Christian Mudry, Savièse

Nouvelles injustices

Pourquoi je dirai non

Détention et désespoir

Je dirai non aux mesures de
contrainte.

D'abord, je ne puis admet-
tre qu'une loi, sous le prétexte
de lutter contre la délin-
quance, menace la sécurité et
la quiétude de tous les étran-
gers vivant dans notre pays.
Sachant pertinemment, cet
avis est d'ailleurs partagé par
une partie des initiateurs de
ces mesures iniques et discri-
minatoires, que ladite loi ni ne
réduira ni ne résoudra le pro-
blème de la criminalité en
Suisse. Sachant par ailleurs

Lu dans l'«Editorial» du 28 no- qu'un «argument» supplémen- °iue seuls 2% des étrangers ou
vembre 1994: taire pour convaincre vos lec- autres demandeurs d asile

...«Le rallongement des dé- teurs d'accepter ces mesures sont poursuivis pour dents pe-
lais de détention trouve aussi de contrainte? naux (chiffre confirme par no-
son explication du côté de La seule patrie que vous ^TlloTlefen pïrsonnef

0"
nombreux pays, comme la ayez à offrir à ces désespérés, uce, m. voiler en personne;.
Yougoslavie, qui n 'autorisent c'est donc la prison? nw™ ^^ i* 
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M. Vincent Pellegrini, ce licitement mieux! soient prises à rencontre de
nue vous avp? écrit là pst 'nirp saisonniers ayant cumulé plu-
qui tout cfque j^S pu lire fus Marie-Paule Zufferey, députée sieurs séjours répartis sur plu-
qu 'à maintenant concernant (Réd.) - Cette détention ne sieurs années et qui, en raison
la loi sur les mesures de con- concerne que les étrangers de *a politique des trois cer-
trainte. ayant abusé de nos lois d'ac- clés menée par les autorités

Je pense à la situation tragi- cueil. Quant à l'ambassade de fédérales , se verront refuser le
que de ces quelque 2500 réfu- Yougoslavie, elle bloque la dé- ren°uveltement de le}F Per"que de ces quelque 2500 réfu- Yougoslavie, elle bloque la dé- renouvellement de leur per- années et dont les enfants matière d asile). En atten- gères: elles sont particulière-
giés kosovars qui sont en livrance de laissez-passer de- mls A dès 1995- En effet , ces SOnt parfaitement intégrés et °ant la réponse ae cette ment dures puisqu'elles frap-
Suisse dans l'attente de leur puis que la Confédération a étrangers seront passibles de n'ont plus de leur patrie que dernière, 1 ordre de renvoi- pent des individus en proie à
refoulement. Situation d'au- refusé un visa d'entrée en mesures de détention allant de vagues souvenirs fassent est suspendu et ne devien- de graves difficultés existen-
tant plus tragique qu'on ne Suisse au président de la Ré- de trols a douze mois tout sim- preuve de quelque résistance dra exécutoire qu'en cas de tielles; elles portent atteinte
donne plus très cher de leur publique fédérale de Yougo- plement parce qu ils seront devant la perspective d'un re- nouveau refus. indûment à la liberté de sujets
sort si d'aventure, ils étaient slavie, M. Zoran Lilic, qui soupçonnes de ne pas vouloir tour forcé. Le recours à une 2. En cas d'acceptation des n'ayant commis aucun crime
autorisés à rentrer chez eux. voulait se rendre en juin der- rentrer chez eux ou parce que mesure de détention dans de mesures de contrainte, de et qui, de ce fait , se voient pri-

Ce drame humain ne vous nier au Forum de Crans-Mon- ieur Pavs d origine refuse de tels cas est totalement dispro- nouveaux et graves obsta- ver d'un des droits de
inspire-t-il donc rien d'autre tana. (vp) 

néœss^re^au retour ^ Je P°rtionnée et inappropriée... clés surgiront sûr le par- l'homme le plus essentiel; el-
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: aux PX YougoslaveTa x Ko Enfm' je ne puis consentir a a) Le simple dépôt d'une dition juridique et à toute
„ „. . . sovars^ plus^itlcuiièrement: l'emprisonnement de requé- demande d'asile rend pos- éthique.
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qui requérant. En effet celui-ci memhre du Comité vaiaisan
T. déjà donné le ton si l'on se ré- P0,-,r deS
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a
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fere aux affirmations parues ^"x.. c' Fcl »ev u ''1U11. u U1U1C son pays en catastrophe,
Les mesures de contrainte étrangers sans permis? Un tra- récemment dans la presse ro- politique

^ 
ethnique...), ne peu- ant <<tout perdu>> i y Com-

dans le droit des étrangers ont fiquant de drogue, qu 'il soit mande où il est spécifié que le Y^nt présenter 
de 

papiers . passeport et (ou) au_ , 1
ete prises a la hâte. Elles ne Suisse, étranger avec permis Valais appliquera dans une d identité conformes parce £ nièces d'identité au 'ilrésolvent - même partielle- ou requérant d asile ne meri- large mesure cette loi d'ex- qu ils ont du fuir leur pays ne courra donc nas exhiberment - m les problèmes de te-t-il pas d'être traite avec la ception contre les travailleurs dans la précipitation et la pa- I nos ad m'i ni stations \ Zrv4-*-».rwl'asile, ni ceux de la drogue. même sérénité? étrangers oréoités nique... Tout comme je ne a nos administrations. Vi lTf-"^

On peut d'ailleurs, à ce pro- 
étrangers précités. 

puis me résoudre d'accepter b) Pendant le temps ne- 'Ui^A
pos, se poser quelques ques- Est-il judicieux, d'autre je ne puis tolérer Par ail- l'idée d'incarcérer des jeunes cessaire a 1 ODR pour sta- „J_ J? * J.tions: est-il opportun , alors part , alors que les prisons ieUrs que l'on enferme des gens de 15 ans , qu 'ils soient tuer sur la suite a donner a AT f5)1TA^|que pendant des années, en manquent de places pour les personnes dont le permis B requérants mineurs non ac- , . la demande d'asile, la nou- Vx l/ J-Cfl l/UO

délinquants, de les charger (autorisation à l'année) ne compagnes ou enfants velle loi permettra une «de- .
encore par des détentions de sera pas renouvelé. Je pense d'étrangers dont le séjour tention préparatoire» de '\Tf \T Af*nature administrative, pou- ici aux ouvriers et employés n'est pas régularisé... trois mois motivée par V Ull/l
vant aller jusqu 'à douze mois? victimes de licenciements en Françoise Jacquemettaz, exemple par le refus du re-
Où trouvera-t-on les places regard de la situation écono- présidente du Centre quérant de décliner son
nécessaires? Vital Darbellay mique actuelle; et à ceux qui Suisses-immigrç \s identité ou par l'impossibi- 
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Les requérants d asile, que
leur demande soit pendante
ou rejetée , sont les premiers
visés par les mesures de con-
trainte.
1. Jusqu 'à ce jour , tout étran-

ger ayant fui son pays d'ori-
gine et désirant obtenir un
droit de séjour en Suisse
par l'octroi du «statut de ré-
fugié» est soumis à la pro-
cédure suivante:
a) Dans les vingt-quatre
heures suivant son arrivée,
il doit se présenter à la po-
lice et déposer sa demande
au centre régional d'enre-

lite de la prouver.
c) Dès la notification par la
première instance (ODR)
du refus du statut de réfu-
gié, la loi permettra une
«détention en vue du refou-
lement» de trois mois avec
possibilité de la prolonger
de six mois supplémentai-
res, cela sur la simple pré-
somption que le requérant
«cherche visiblement à se
soustraire au renvoi» ou
qu'un recours éventuel se-
rait manifestement in-
fondé. Une telle pratique
rend des plus précaires le
droit lié à toute procédure
administrative de recourir
à la seconde instance et au
cas ou un recours serait
malgré tout interjeté , ce
dernier serait à coup sûr
dépourvu de toute chance
de succès.
d) L'autorité sera autorisée
à ordonner la perquisition
de locaux (appartements,
églises, etc..) lorsqu'il sera
présumé qu'un étranger
faisant l'objet d'une déci-
sion de renvoi pourrait s'y
cacher.
e) L assignation a rési-
dence pourra être pronon-
cée, soit l'interdiction pour
l'étranger de se déplacer en
dehors d'un territoire dé-
terminé.

gistrement pour requérants
d'asile où il subit, le jour
même dans le meilleur des
cas, mais parfois un mois
plus tard en cas de sur-
charge administrative, une
première audition som-
maire. Dans les semaines,
voire les mois suivants, le
requérant est soumis à une
deuxième audition beau-
coup plus fouillée portant
en particulier sur ce qui lui
permettra ou non d'être lé-

ont rompu les liens du ma-
riage ou interrompu la vie en
commun avant le délai fixé
par la loi (cinq ans de ma-
riage, trois ans de vie com-
mune). En effet , suivant le
pays d'origine de l'étranger,
on pourra là également présu-
mer qu'il va à coup sûr se
soustraire à la mesure de ren-
voi et dans ce cas, il sera tenu
en détention aussi longtemps
que les formalités inhérentes
au renvoi ne sont pas rem-
plies...

gaiement reconnu comme
un réfugié , à savoir «les
préjudices subis dans son
pays en raison de sa race,
de sa religion, de sa natio-
nalité..., de ses opinions po-
litiques» (art. 3 de la loi sur
l'asile).
b) Sur la base de ces deux
auditions et éventuelle-
ment sur d'autres enquêtes
demandées par l'ODR (Of-
fice fédéral des réfugiés),
ledit office décidera, en
première instance de l'oc-
troi ou du refus du statut de
réfugié et par là, du droit

Relevons que de telles con-
traintes seront appliquées
sans que l'intéressé ait com-
mis de crime ou de délit rele-
vant du droit pénal, mais sim-
plement en raison d'un com-
portement jugé «non con-
forme» au point de vue
administratif. De telles dispo-
sitions coercitives n'existent
dans aucun autre pays euro-
péen; elles sont discriminatoi-
res puisqu'elles instaurent
une justice à deux vitesses qui
applique un traitement diffé-
rencié des personnes selon
qu'elles sont suisses ou étran-
gères: elles sont particulière-
ment dures puisqu'elles frap-

Je ne puis non plus suppor-
ter qu'après des années de
procédure d'asile (sept ans
pour certains), les requérants
déboutés ainsi que leur fa-
mille soient mis à l'ombre
parce que fortement suspectés
de vouloir échapper au refou-
lement décidé par l'Office fé-
déral des réfugiés. Et que
dans ce cas aussi la mesure de
détention risque de se prolon-
ger. A noter que l'on peut
comprendre que des person-
nes ayant vécu dans notre
pays durant de nombreuses
années et dont les enfants

au séjour.
c) En cas de refus (éven-
tualité très fréquente), l'in-
téressé a le droit de recou-
rir, dans les trente jours qui
suivent, auprès d'une se-
conde instance (Commis-
sion fédérale de recours en
matière d'asile). En atten-



La loi sur l'assurance maladie en votation

Assurance de base obligatoire Aujourd'hui déjà , plus de 99%
pour tous. de la population sont assurés.
Prestations supplémentaires Le catalogue de prestations de
(prise en charge illimitée d'un l'assurance de base est trop
séjour a 1 hôpital, contre sept étoffé Ces prestations supplé-
ant vingt jours aujourd hm); mentaires coûtent 1,7 milliardDéveloppement des soms a ,, . „orr„ ' nri A ,]npdomicile. Accidents assurés. 1 an- ce ?") correspond a une
Psychothérapies non médica- Pnme 14% Plus elevée ou
les. Mesures de prévention. exige un recours accru aux
Fixation par le Conseil fédéral subventions des pouvoirs pu-
d'une participation des assu- blics. Les jeunes, donc ceux
rés aux frais d'hôpital , selon qui ont le plus besoin d'argent
leur capacité financière. et dont le salaire est bas,
Davantage de concurrence, paieront leur assurance beau-
qui devrait conduire à des coup plus cher,
économies (1.7 milliard, di- Les hospitalisés paieront
sent les optimistes). beaucoup plus cher leur sé-Davantage de participation de ^ ^
l'assuré aux coûts, svstème du Jour-
bonus-malus, possibilité de Les mesures d économies at-
fixer une enveloppe budgé- tendues sont des vœux pieux,
taire globale pour un hôpital. La plupart de ces mesures se-
L'Etat subventionne les pri- ront supportées par les assu-
mes des plus démunis. rés. En fait de concurrence,
Libre passage intégral entre 0n introduit surtout un diri-
les caisses. . . .  gisme accru. Certains cantons
L Etat peut geler les prix si les s'opposent a la nouvelle loi
^L^ÏJ:; 

ïi, 
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qu'Us ne souhaitent Pasaugmentent deux fois plus ^ *
¦ -, ¦ -J.

que le renchérissement an- augmenenter les impots
j^uej Pas de libre passage entre tes
La concurrence entre les hô- caisses pour les assurances
pitaux devrait entraîner une complémentaires,
baisse des prix. Pas de mesures contre l'ex-
Les cantons peuvent effectuer plosion des coûts. Pas de for-
une planification hospitalière. faits médicaux ou hospitaliers.
Dans les négociations tarifai- jusqu'à présent , les divisions
res entre les caisses et les demi-privées et privées desprestataires de santé, les orga- u A~u2™ ,.,,i,™„+f2 „;™+ i~*.:„„« „ J „ , + ,- Z „ „™„„i hôpitaux subventionnaient iamsations de patients seront . . . .  T
entendues division commune. La nou-

velle loi supprime ce système,
La nouvelle loi postule une done les coûts de l'assurance
médecine «classe unique», de base vont augmenter.
SI

0 
S^ohi^n

6 
K Les hôpitaux demeurent aufées pour chacun. Celui qui . . . . .  .- .

désire avoir le libre choix du bénéfice d un subventionne-
médecin et séjourner à l'hôpi- ment de type arrosoir. Pas de
tai en division demi-privée ou planification hospitalière à
privée doit conclure une assu- l'échelle helvétique.

SlSStTes ^: ^es assurances complémen-
c0^s taires deviendront massive-

ment plus chères, en particu-
lier pour les femmes et les
gens âgés. Augmenteront
aussi massivement, pour les
mêmes catégories d'assurés,
les assurances frais dentaires,
lunettes, cures, libre choix
d'un hôpital à l'extérieur du
canton de domicile.
La médecine de pointe, en cli-
nique privée, deviendra beau-
coup moins accessible qu'au-
jourd'hui pour l'assuré de
base.

Aujourd'hui antisociale et chère
Demain solidaire mais libérale

Conçue à l'aune du XIXe siè- Hausses et baisses A moyen et long terme, il gruités, la nouvelle loi se pro-
cle finissant, la loi sur l'assu- ciblées es^ indéniable qu 'une meil- pose de les mettre aux ou-
rance maladie qui nous régit leure coordination dés compo- bliettes. Sous prétexte qu 'elle
encore n'est, depuis long- Cette solidarité aurait pour ef- santés de la santé publique n 'y parviendrait qu'avec diffi-
temps, plus en mesure de fet d'augmenter les primes de permettrait de freiner la culte ou qu'elle ne réaliserait
s'adapter aux évolutions mé- celles et ceux qui ont bénéfi- hausse des coûts. Un véritable que partiellement ses postu-
dicales et sociales. cié jusqu 'à ce jour des larges- réseau de soins coordonnés, lats, faut-il jeter le bébé avec

m :: , . , . , ses des caisses qui axaient également pris en charge par l'eau du bain? Certainement
tlle favorise les riches au leur politique d'expansion sur les caisses-maladie, est un pas!

détriment des économique- leg ^ons risques» ainsi que moyen optimal de juguler
ment faibles , les jeunes en des catégories de revenus, à l'explosion des coût et des ta- Médecine de qualitébonne santé au détriment des déterminer pour lesquelles rifs. Le Valais en donne déjà „„,„ïl,!lpersonnes âgées malades, les maiora'tion serait suonor- l'exemple. , pour IOUS
hommes au détriment des unynajoiation serait suppor y 

gt économique
femmes et une médecine hos- . • 

. Incongruités coûteuses à moyen termepitahere coûteuse au detri- bous prétexte de cette <¦ i *ment d'une prise en charge à hausse, il ne serait pas raison- a la trappe Le coût de i'opération est réel
domicile économique, d'un nable de maintenir un statu nQrmal de 4 Court terme quelque 3 mil-
developpement médico-social quo antisocial. recourir à l'hôpital si les soins 1iards Pour les collectivités
meilleur marché et de mesu- Par contre, les assurés, quel à domicile ne sont pas vala- publiques, constitués pour
res de prévention susceptibles que soit leur âg6j leur état ci. blement considérés par l'assu- Plus de te moitié par un trans-
de freiner , a long terme, les ĵ  ou leur sexe ^ dont le re- rance de base? Et pourtant fert de charges. Mais à moyen
coûts de la santé. venu ne permet pas de payer l'hôpital est plus cher mais il terme, il sera économique. Il

Antisociale et chère, voûà ï*i primes sans entraîner des est «gratuit» pour l'assuré, ne: faut pas oublier que le
rinnc I PS deux défnnK maieurs problèmes majeurs, seraient L'incohérence de notre sys- maintien de la loi actuelle ne
dp la loii arniPll^. sur l' ass,, mis au bénéfice de subven- tème le mène assurément à la serait pas synonyme de statu
rance maladie tions fédérales et cantonales faillite. quo des primes d'assurance.

directes. rj>e mettre tous les stades Elles continueront à grimper

Correction P°ur cette catégorie-là, et des soins sur la ligne de dé- allègrement, élargissant le

.lAc pSkïpiprs seulement pour elle, les pri- part est un garant d'écono- f°fe entre riches et pauvres,
des ettets pervers mes seront abaissées. mies ou, à tout le moins, de entre jeunes et vieux, entre

, . . Hénpnsps fihléps raicnnnaHps malades et bien portants.
La nouvelle loi propose m II ne faut toutefois pas en aePe™e S " 2^™° «

™2 C'est donc dans le système ac-
plus ni moins que de corriger déduire que la hausse, pour n est pour ie moins incon- tugl qu >une médecine à deux
ces deux effets pervers engen- les autres, serait abusive. ff^V T̂onhlW^nré

6 vitesses a le plus d'espacedres par les progrès de la me- „ , , guenson et a ouoner ia pre- H pvpinnnoi- T a  rmH
decine et par ce postulat Car les deux causes qui en vention , à l'évidence moins P™r 

^onolée au contraira
d'équité, plutôt récent, qui sont responsables auront, a onéreuse, même si elle n'ex- Xn-STOénûer CP nhéno '
veut aué chaaue être humain lonS terme- des effets modéra- clut pas la maladie. pourrait atténuer ce pheno-\eut que enaque être numain teurs bénéfiques n * i ¦• ¦¦¦ •  mené puisque 1 assurance depuisse accéder a des soms de lei
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^^  ̂suffisamment étofféequalité dans des conditions fi- En effet , a ce jour, les sub- gru de financer le séjour hos- ur garantir des soins de ;
nancières non dissuasives. ventions fédérales sont ver- pitalier et de négliger le séjour qualité à toute la populationsées aux caisses-maladie qui à domicile ou dans des institu- 4 f  f  ¦
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^ répercutent sur tes primes tions moins coûteuses mais La nouvelle loi établit lesdouble correction? indistinctement de la condi- tout aussi efficaces. équilibres en taxant dans un

La loi rend l'assurance obli- ^onc a^sTwen'les richeïoue J! HP ^n-tf^ 3" Premier temPS PluS fortement
gatoire Les non-assurés les 1 b,en .les,nches q.ue gru de financer des traite- les nantis mais dans un
Plus pauvres du pavl sont au- ï6?, VauvT,es< mais de manière ments de pointe et de renon- deuxième temps devrait per-
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des 
cnteres unlfor- dans le domaine aujourd'hui

pense moindre et leur assure- A l'avenir, les subventions mes. «cartellisé» de la santé publi-
rait une meilleure qualité de ne seraient réservées qu'à II est pour le moins incon- que,
vie Donc tout bénéfice ceux qui en ont réellement gru de payer les premiers sept

besoin. cent vingt jours d'hospitalisa- Ce n 'est pas si fréquent que
La loi instaure une véritable tion puis de couper les vivres ]e pays puisse bénéficier

solidarité entre jeunes et Prestations améliorées lorsque les réserves person- d'une loi à la fois sociale et ri-
vieux, entre hommes et fem- --nelles des familles des mala- bérale. Y renoncer nous en-
mes, entre malades et bien Deuxième cause de l'a hausse, des chroniques qui ne peu- traînerait tôt ou tard sur le
portants, par une égalisation l'élargissement des presta- vent vivre ailleurs qu en

^ 
mi- chemin de la socialisation, de

des primes à l'intérieur d'une tions comprises dans l'assu- lieu hospitalier sont épuisées. l'étatisation de la médecine,
région, voire d'un canton. rance de base. Eh bien, toutes ces incon- Roland Puippe

Trop d incertitudes L© surcoût pour le Valais
Quelque 25 millions des 1999
mais les assurés recevraient 90 millions
de la Confédération.
Participation aux primes des assurés économiquement faibles
(en millions de francs)

défauts, par exemple un cata- Années
logue de prestations de base 
étoffé jusqu 'à la boursouflure. Subventions fédérales
De nombreux assurés ne
pourront plus se payer une as- 
surance complémentaire, ce Subventions cantonales
qui débouche tout droit sur
une médecine à deux vitesses, R.anieBânt HP p.Ptto naténn
qui aeooucne tout aroit sur
une médecine a deux vitesses, S'agissant de cette catégorie de dépenses , il est indéniable que le Valais a un intérêt marqué àavec de belles cliniques, bien approuver la nouvelle loi.équipées en personnel et en
matériel, réservées aux fils de c.«:« ^i~J~i~:*~ *:~~ *i„« LA.».,,.
Crésus. Ce n'est d'ailleurs pas Fra is d'exploitation des hôpitaux
un hasard si les cliniques Par contre , la dépense valaisanne sera plus importante sur le plan du financement des dépenses
américaines AMI s'intéressent d' exploitation des établissements hospitaliers puisque le canton (aujourd'hui 33%) et les commu-
de nouveau à la Suisse. Elles nes (7%) devront en assumer les 50%, soit 40% pour le canton et 10% pour les communes. Ce
s'attendent à un afflux de qui représente quelque 14 millions supplémentaires pour le canton par année.

supplémentaires

1993 1994 1995 1996 1997 1998 1999

9,3 9,3 28 85,4 90,5 95,7 101 ,7
(TVA) 

^ 
13 13 1,9 7 9,1 11 ,3 14

Notre correspondant à Berne p as convaincu.
A propos de la nouvelle loi n'est pas sans défauts. Les as-
sur l'assurance maladie, le sures ne peuvent pas passer li-
moins que l'on puisse écrire, brement d'une caisse à l'autre,
c'est qu'elle ne contribuera Les structures tarifaires inter-
pas à freiner l'explosion des disent la concurrence entre
coûts de la santé. Alors que médecins, hôpitaux et labora-
notre système est déjà l'un toires. La Confédération sub-
des plus chers du monde, la ¦ ventionne le tout selon le
nouvelle loi entraînera, selon principe de l'arrosoir, ce qui
les estimations, des dépenses n'est pas du dernier cri social ,
supplémentaires entre 1,7 et
3 milliards de francs. Reste que la nouvelle loi ne

Les mesures d'économies supprimera pas ces défauts,
prêtes aux programme^ II 

Le 
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résument^ vom^ 
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Enfin , on ne saurait penser
que la concurrence telle que
voulue par la nouvelle loi se
transmutera en panacée.

Cette nouvelle loi présente
encore de nombreux autres
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SABATINI
Femme
Eau de
Toilette
Vapo
30ml

50% de rabais

Désignation des articles - ' - . ml Prix indicatif Prix EPA Rabais

BYBLOS Femme Eau de Toilette 50 '- -56r  ̂ 25.- 50%

CACHAREL Loulou Eau de Parfum Vapo 50 Jà%  ̂ 39.60 40%

COUTURIER Men No. 12 Eau de Toilette Vapo 100 -&Or̂  8.40 86%
DAVIDOFF Cool Water Eau de Toilette Spray 75 -59  ̂ 35.40 40%

DAVIDOFF Zino Eau de Toilette Vapo 125 7̂-2  ̂ 40.50 43%

DIOR Dune Eau de Toilette Vapo 100 4A37= ; ¦'. 67.80 4 0 %

JOOP! Femme Eau de Toilette Vapo 100 -STxr̂  52.20 40%
JOOP! Homme Eau de Toilette Vapo 125 -SOr  ̂ 53.40 40%

OSCAR DE LA RENTA Volupté Eau de Toilette Vapo 30 29.90
ROCHAS Mystère Eau de Parfum Vapo 30 29.90

Pour les fêtes , vous trouverez dans tous les magasins EPA de jolis paquets-cadeaux.
Par exemple de Karl Lagerfeld, Elizabeth Taylor , Valentino , Calvin Klein , Yves Saint Laurent ,
Nino Cerruti , pour n'en citer que quelques-uns.

Jour de référence pour le calcul des rabais: 8/10 novembre 1994
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Une première suisse
Un document présente les thérapies possibles contre le sida

BERNE. - Malades et méde-
cins peuvent désormais dispo-
ser d'un dossier d'information
complet sur les différentes
thérapies possibles contre le
sida. L'ouvrage est le fruit
d'une collaboration étroite en-
tre des entreprises pharma-
ceutiques, l'Aide suisse contre
le sida et l'association People
with aids (PWA). ¦

C'est la première fois que
toutes les possibilités de trai-
tement sont recensées et ex-
pliquées dans un seul docu-
ment, ont expliqué hier à
Berne les promoteurs de l'ou-
vrage. Celui-ci , élaboré en vue
de la Journée mondiale du
sida du ler décembre, informe
aussi sur les prix des médica-

. ments, les assurances et les
caisses-maladie. Les données
ont été réunies dans un clas-
seur et sont présentées dans
un langage facile d'accès.

Le bon traitement
Le recueil sera distribué gra-
tuitement à toutes les person-
nes directement concernées
(séropositifs et malades du

sida), pour les aider à trouver
la thérapie appropriée. Il
s'adresse également aux mé-
decins, au personnel soignant
et aux proches des victimes.

Le but est notamment
d'améliorer le dialogue entre
les patients et les médecins.
Cela est d'autant plus néces-
saire que certains malades, en
plus des médicaments classi-
ques (AZT, DDI et DDC), ont
également recours à la méde-
cine complémentaire, l'ho-
méopathie notamment.

Le document, mandaté par
cinq entreprises pharmaceuti-
ques, a été élaboré par deux
journalistes scientifiques en
collaboration avec des spécia-
listes de PWA et de l'Aide
suisse contre le sida. Il sera re-
mis à jour au moins une fois
par année et présenté aux per-
sonnes concernées dans le ca-
dre de différentes manifesta-
tions.

Le classeur peut être obtenu
auprès d'Info sida docu
Suisse, case postale, 3001
Berne. Tél. (031) 312 12 66, fax
311 64 14 (gratuit pour les ma-
lades) , (ats)

Bonne
nouvelle

pour l'EPFL
LAUSANNE. - Bonne
nouvelle, hier, pour
l'EPFL: le gouvernement
français reconnaît tous les
diplômes d'architectes
suisses délivrés par les éco-
les polytechniques fédéra-
les de Lausanne et Zurich
et l'Institut d'architecture
et d'urbanisme de Genève.

La France reconnaissait
déjà les titres décernés à
Zurich et à Genève, mais
pas ceux de l'EPFL. Alors
que les diplômes de l'an-
cienne école polytechnique
de l'Université de Lau-
sanne étaient reconnus en
France, aucune démarche
n'avait été faite au moment
de la «fédéralisation)» de
l'EPFL en 1969 pour infor-
mer les autorités françaises
du changement de statut
de l'école.

Qualité
Depuis trois ans, le conseil
des écoles polytechniques
fédérales a expliqué à Paris
que la différence de traite-
ment entre Lausanne, Zu-
rich et Genève n 'était pas
acceptable. Dans un pre-
mier temps, il s'est heurté
à des blocages causés no-
tamment par le refus de la
Suisse d'adhérer à l'EEE le
6 décembre 1992.

Mais, l'été dernier, une
délégation française est ve-
nue en Suisse et a pris acte
de la qualité de la forma-
tion donnée à Lausanne.
La reconnaissance accor-
dée n'est valable que pour
cinq ans. L'EPFL estime

. que «ce délai est un signal
supplémentaire donné à la
Suisse pour qu'elle se rap-
proche de l'Europe», (ats)

Après le non de la Norvège...
Pas d'influence politique sur les partis gouvernementaux suisses.

BERNE. - Le refus norvégien la Suisse et l'UE sont sur le d'influence sur la ligne «très ments sont peut-être plus im- doit pas s'imaginer que l'on «Liberté
d'adhérer à l'Union euro- point d'être engagées et le claire» que défend le Parti ra- portants pour l'UE. Celle-ci puisse «attendre, tergiverser et indénendance»péenne (UE) ne va pas in- Conseil fédéral concentre ses dical sur la question euro- devra respecter deux parte- et encore se poser des ques- ^
fluencer les positions des par- efforts sur ces négociations.» péenne, a indiqué Anne-Marie naires forts qui ne sont pas tions». La demande d'adhé- De leur côté, les démocrates
tis gouvernementaux suisses. Le non norvégien n'en- Kappeler. «Il faut respecter le membres, a relevé le porte- sion de la Suisse est donc plus suisses se réjouissent que le
Si les socialistes souhaitent traîne aucune modification refus du peuple suisse de parole Martin Baltisser. importante que jamais, a sou- peuple norvégien ait choisi «la
que le Conseil fédéral ne tire décisive pour la po]itiqUe rEEE et s'engager pour le ligné Mme Deneys. voie de la liberté et de l'indé-
pas prétexte de ce référendum suisse Ce choix renforce par moment dans les négociations Adhésion pendance». Des pays comme
eaux A lITdSra^ chri" ailleurs resPace économique bilatérales.» essentielle . L? n°n norvégien conforte la Norvège ou la Suisse peu-
eaux er ies» aemocrares-enre- européen (EEE). Ce résultat te position du Parti democra- vent obtenir des relations
tiens notent le regain d intérêt n >a toutefois pas de consé- Le référendum montre Le non norvégien «ne change te-chrétien. Celui-ci soutient multilatérales plus profitables
pour i kKxtL,. quence directe pour la Suisse, néanmoins que'l'avenir ne se rien du tout à la situation qui les négociations bilatérales en dehors de l'UE.

• «Pour la Suisse, ce vote re- puisque d'ici à l'an 2000 la résume pas à l'adhésion ou au prévaut pour la Suisse», a af- puis va préparer deux messa- Après le non de la Norvège,
présente un élément nouveau Confédération ne va intégrer refus de l'UE: l'EEE reste une firme Heidi Deneys, secrétaire ges aux initiatives en cours l'isolement de la Suisse croît,
qui sera pris en compte par le de fait ni l'UE ni l'EEE , a sou- option. Le non norvégien la centrale du Parti socialiste, avec, si possible, une votation La communauté de travail
Conseil fédéral dans la con- Mené Ernst Mùhlemann. oré- renforce, aussi nour la Suisse, L'adhésion de la Suisse à l'UE européenne en 1996. Le con- nour une Suisse ouverte
rhlito rlpx ça nnlltlmiCJ H*int-£crr:a -

Blanchiment: mesures prises

tre l'argent sale. Depuis le ler
M. Bernard Bertossa, procureur août dernier une nouvelle
général de Genève. asi disposition du Code pénal
* permet au financier de rensei-
_ s T i-. T gner les autorités lorsqu 'ilBALE. - Les mesures en vue foupç0nne un problème d'ar-d intercepter 1 argent de . la genrsale, sans crainte de vio-drogue vont être renforcées fer ie secret bancaire,en Suisse. Le ministère public
de la Confédération et l'Asso- -̂  H 'fdation suisse des banquiers INOUVeau uroit
(ASB) sont en passe de mettre
en place une plate-forme
commune devant améliorer la
lutte contre le blanchiment.
Leurs travaux touchent à leur
fin.

La stratégie commune à la-
quelle travaillent le ministère
public de la Confédération et
l'ASB en vue de facilier l'in-
terception des fonds de la dro-
gue en Suisse devrait être
bientôt sous toit. Réuni lundi
dernier, te comité du conseil
d'administration de l'ASB a
discuté des futures procédures
à adopter à cet effet.

Comme indiqué hier par un
représentant de ce dernier , di-
verses questions juridiques
liées à l'application de la nou-
velle réglementation doivent
être encore réglées.

Organe
de conciliation

Selon les informations re
cueillies dans les milieux ban

cadres, le comité de l'ASB
pourrait,, à l'avenir, fonction-
ner comme organe de conci-
liation chargé de trouver une
solution aux différends pou-
vant apparaître entre les ban-
ques et le ministère public. Ce
dernier attend les propositions
de l'ASB ces prochains jours,
a indiqué un porte-parole.

Les banques et le ministère
public de la Confédération
n'étaient pas d'accord sur la
façon dont était pratiqué jus-
qu'ici le droit de renseigner
dans le cadre de la lutte con-

Le nouvel article 305 ter/2
prévoit que les renseigne-
ments doivent être donnés
lorsqu 'il apparaît que des élé-
ments de fortune reposent sur
des activités criminelles. La
nouvelle loi punit par ailleurs
la participation et le soutien à
des organisations criminelles.
Elle permet en outre de saisir
de l'argent sans qu'il faille
prouver, cas pas cas, de quel
délit il provient.

Ce nouveau droit a été ap-
pliqué en octobre dernier par
le ministère public de la Con-
fédération , dans le cadre de la
recherche d'argent de la mafia
en Suisse. Le procureur Caria
Del Ponte avait en l'occur-
rence fait parvenir une liste
de personnes liées à la mafia à
des banques des cantons du
Tessin, de Genève et de Zu-
rich. Les banques étaient si-
multanément invitées à con-
trôler les comptes et à com-
muniquer les résultats de
leurs examens.

Me Charles Poncet, conseiller
national de Genève. asi

Recours
Plusieurs banques avaient re-
couru contre la demande au-
près du Tribunal fédéral et du
Conseil fédéral (autorité de
surveillance). Le Tribunal fé-
déral n'est pas entré en ma-
tière, car la demande ne cons-
tituait pas une mesure con-
traignante. La plainte devant
le Conseil fédéral est encore
pendante. Le ministère public
avait précisé que, le cas
échéant, les informations
transmises à la justice ita-
lienne seraient conformes au
droit international d'entraide
judiciaire .

Dans le projet de loi sur le
blanchiment d'argent sale, ac-
tuellement en procédure de
consultation , le droit de ren-
seigner devient un devoir. La
loi n 'est par ailleurs plus limi-
tée aux seules banques. Elle
concerne aussi les gérants de
fortune, les fiduciaires et les
avocats. Une personne qui
connaît ou qui soupçonne une
affaire de blanchiment doit
immédiatement en informer
les autorités. Un office de con-
trôle est par ailleurs mis sur
pied, (ats)

Fusillade au travail
Un mort et deux des blessés

dans un état grave.

j _  & & ^K. ' & &

SAINT-GALL. - La fusillade
survenue lundi peu avant
18 heures dans l'entreprise
d'installations sanitaires Sani-
tas Troesch S.A. à l'est de
Saint-Gall a fait un mort et
quatre blessés. Deux étaient
hier dans un état grave. L'état
des deux autres est qualifié de
satisfaisant. Le forcené a été
arrêté, a indiqué la police can-
tonale.

L'agresseur, un employé de
la société âgé de 51 ans, avait
un différend avec son supé-
rieur. Il avait eu jeudi dernier
un entretien d'évaluation de
son travail, qui s'était révélé
plutôt négatif. Depuis, il
n 'était plus retourné travail-
ler.

Il a fait irruption lundi vers
17 heures dans le bureau de
son chef , pour obtenir des
éclaircissements. Au cours de
la discussion, il a sorti une
arme de poing et tiré plusieurs
coups de feu contre deux res-
ponsables de l'entreprise.
L'un d'eux s'est enfui au sous-
soi, ou i agresseur i a  pour-
suivi, tirant au passage • sur
d'autres employés.

La victime est un père de
famille de 28 ans domicilié
dans les Rhodes extérieures
d'Appenzell. Les blessés sont
des Saint-Gallois et des Thur-
goviens âgés de 27 à 63 ans.
Le forcené, qui avait pris la
fuite en voiture, a été arrêté
vers 19 heures- en ville de
Saint-Gall. Il travaillait depuis
vingt ans dans l'entreprise en
tant que chauffeur.

Folie meurtrière
Les accès de folie meutrière Le criminologue américain
d'employés en conflit avec James Fox tente d'expliquer
teurs supérieurs ou leurs col- le processus: l'employé congé-
lègues, à l'image de la fusil- dié revient sur son lieu de tra-
lade de lundi à Saint-Gall, se vail pour punir ceux qui lui
sont multipliés ces dernières ont fait subir ce qu 'il estime
années. Le quadruple meurtre être une injustice. Il tue ses
perpétré par Gunther Tscha- collègues parce qu 'ils ont eu
nun en 1986 à Zurich est le le tort de collaborer avec le
cas le plus connu en Suisse, chef. «La plupart des meur-
Mais il y en a malheureuse- triers veulent pour ainsi dire
ment eu d'autres. tuer l'entreprise, s'estimant

Le 31 août 1990, le bijoutier victimes d'une conspiration.»
¦7i irir.Vir%ic Ho 43 anc "RinharH f n t ç )

Liaisons ferroviaires
Raccordement de la Suisse
orientale aux transversales
alpines.
SAINT-GALL. - La Suisse
orientale devrait disposer dès
la fin de 2006 de liaisons fer-
roviaires rapides et fréquentes
avec la ligne de base du Go-
thard. CFF, cantons et compa-
gnies de chemin de fer pri- heures et demie, contre trois
vées concernés ont présenté heures et cinquante minutes
les études préliminaires aux actuellement,
avant-projets de raccorde- _..
ment de la région aux trans- JJrvergences
versâtes alpines. Les liaisons pour ie Zimmerberg, la procè-
de la Suisse orientale avec le dure d'aménagement des
réseau international à grande plans est déjà engagée. Le
vitesse sont essentielles pour tunnel mènera de Nidelbad
la politique intérieure et euro- (ZH) à Litti (ZG). Concernant
péenne, a déclaré Max Friedli, le Hirzel , certaines divergen-
directeur de l'Office fédéral ces subsistent entre les CFF et
des transports, hier à Rap- les cantons de Zurich et Zoug.
perswil (SG). Le raccorde- Les deux cantons voudraient
ment se fera par les tunnels un raccordement direct (sou-
du Zimmerberg (deux voies) terrain) avec le Zimmerberg,
et du Hirzel (voie unique), sur ce que la régie refuse pour des
la rive gauche du lac de Zu- raisons de coûts, (ats)

Breitler, en proie à des diffi-
cultés financières, tue cinq
personnes à Zurich et à Ric-
kenbach (TG). Quatre autres
sont blessées. Parmi les morts
figurent la femme et les deux
enfants du bijoutier. Richard
Breitler se donne ensuite la
mort .

Le 4 mars 1992, l'Italien Er-
minio Criscione tue six per-
sonnes à Rivera (TI), pour des
raisons mystérieuses. Il se
sentait probablement menacé
par les «agissements de cer-
tains milieux». Il se pend cinq
jours après la tragédie.

Le 2 avril 1993, un employé
de 54 ans de l'entreprise d'in-
formatique Bedag, à Berne,
abat son chef et la suppléante
de ce dernier avant de se don-
ner la mort. Des tensions au
sein de l'entreprise et de la fa-
mille du meurtrier seraient à
l'origine de la tragédie.

Recrudescence
aux Etats-Unis

Aux Etats-Unis les actes de
vengeance meurtrière dans
les entreprises ont été nom-
breux l'année dernière, alors
que la conjoncture économi-
que était au plus bas.

Le 2 juillet 1993, un spé-
culateur immobilier de 54 ans
tue au moins huit personnes
et en blesse six dans une
étude d'avocats à San Fran-
cisco, avant de se suicider. En
janvier et février de cette an-
née-là, sept personnes sont
tuées aux Etats-Unis lors d'ac-
tes de vengeance liés à des
raisons professionnelles.

rich. Un crédit de 730 millions
de francs est prévu pour la
réalisation des deux ouvrages,
qui devraient être terminés à
fin 2006. En outre; une
somme de 120 millions de
francs est prévue pour l'amé-
nagement du tronçon Saint-
Gall - Pfâffikon (SZ). Grâce à
ces réalisations, le trajet Saint-
Gall - Bellinzone durera deux



Ce sera l'Europe des Quinze
Après son refus d'adhérer à l'Union européenne,

la Norvège s'interroge sur son avenir.
OSLO. - La Norvège a refusé
par référendum d'adhérer à
l'Union européenne. Elle s'in-
terroge désormais sur son ave-
nir économique et sur son rôle
international . Les principaux
partenaires ont affiché leur
déception face à ce non. Pour
Bruxelles, il s'agit désormais
de réfléchir à la réforme des
institutions afin de faire fonc-
tionner une Europe des
Quinze. Les Norvégiens se
sont prononcés à 52,5% contre
l'adhésion à l'UE, selon les ré-
sultats officiels portant sur
626 des 628 cantons du pays.
Le scrutin a connu une parti-
cipation record (88,5%).

Cette victoire du non consti-
tue une défaite pour le gou-
vernement travailliste qui
n 'avait cessé de répéter que la
Norvège paierait son isole-
ment en cas de rejet de
l'adhésion. Par leur choix,
une majorité de Norvégiens
ont exprimé teur défiance vis-
à-vis d'une organisation qu 'ils
estimaient susceptible de leur
confisquer leur souveraineté
et le contrôle de leurs ressour-
ces pétrolières et maritimes.

Source d'incertitude
Le secrétaire d'Etat norvégien
à l'Industrie et au Pétrole;
Gunnar Myrvang, a affirmé
qu '«à long terme, le rejet de
l'UE sera une source d'incerti-
tude sur les investissements
dans l'industrie norvégienne».
Des responsables économi-
ques ou du gouvernement ont
souligné que la Norvège sera
toujours liée au marché des

Le large sourire de Mm Anne Enger, leader des antieuropéens

Douze grâce à l'espace'écono-
mique européen (EEE).

Le non à l'UE «représente
une rupture dans la politique
étrangère et de sécurité que la
Norvège a toujours suivi de-
puis la guerre (de 1939-1945)»,
écrit en outre le quotidien
«Aftenposten». Le quotidien
«Verdens Gang» estime pour
sa part que l'issue du référen-
dum a créé «une situation dif-
ficile» pour le pays en matière
de politique étrangère.

Le refus des Norvégiens

achève le long processus de
l'élargissement de l'UE aux
pays de l'Association euro-
péenne de libre-échange
(AELE) et de l'EEE. Les
Douze vont devenir les
Quinze au ler janvier 1995 et
devront trouver les réponses
aux problèmes de fonction-
nement de l'UE et préparer
son élargissement à l'Est.

Immense marché
Seuls la Suisse, la Norvège,

ap

l'Islande et le Liechtenstein
ne font pas partie de l'UE.
Tous les autres, soit les Douze
membres actuels plus l'Autri-
che, la Suède et la Finlande,
vont faire partie d'un ensem-
ble de près de 370 millions
d'habitants sans frontières
économiques internes.

Le fonctionnement des
institutions européennes,
prévu initialement pour six
membres, n'est plus adapté à
une union politique et écono-
mique à quinze. Certains Etats

membres veulent aussi un
rééquilibrage des pouvoirs en-
tre les trois institutions de
l'union, le Parlement, la com-
mission et le Conseil des mi-
nistres.

Malgré ces perspectives, le
non d'Oslo a suscité la décep-
tion dans les capitales euro-
péennes, où les dirigeants ont
toutefois tenu à laisser une
porte ouverte au pays nordi-
que.

Solutions équitables
Pour le commissaire européen
aux Relations extérieures,
Hans Van den Broek, il faut
maintenant «trouver des solu-
tions équitables» dans les rela-
tions entre la Norvège et l'UE.
Le chancelier allemand Hel-
mut Kohi a affirmé que «la
porte de l'Union européenne
pour la Norvège reste ou-
. verte».

Pour te premier ministre
finlandais Esko Aho le non
norvégien aura pour effet
«d'affaiblir l'influence des
pays nordiques» dans la future
UE élargie. Le premier minis-
tre suédois Ingvar Carlsson a
déploré l'absence de la Nor-
vège.

Si la ligne officielle de
l'union est donc la déception ,
certains ont estimé que le non
norvégien a du bon. «Le bloc
Scandinave sera moins so-
lide», a souligné un diplomate
d'un des pays du sud, tradi-
tionnellement inquiets devant
le renforcement du pôle sep-
tentrional, (ats/afp/reuter)

Saisie
d'héroïne

ANNECY. - Les policiers du
SRPJ d'Annecy aidés par la
brigade antigang de la PJ de
Lyon ont saisi vendredi à An-
necy 18 kilos d'héroïne et in-
terpellé au total une quinzaine
de personnes dans le cadre du
démantèlement d'un réseau
international entre la France
et la Yougoslavie. Il s'agit de
la plus grosse saisie d'héroïne
jamais réalisée en Haute-Sa-
voie.

Les suspects, parmi lesquels
au moins six Yougoslaves ori-
ginaires du Kosovo, ont été
déférés hier en début de soi-
rée au parquet d'Annecy, (ap.)

Sommet

Discorde pour le dernier
sommet... ap

BONN. - Le 64e sommet fran-
co-allemand, le dernier du
président François Mitter-
rand , s'est ouvert hier à Bonn
sur fond de désaccords entre
les deux capitales sur la Bos-
nie et sur l'avenir de l'Union
européenne.

Lundi, l'Union chrétienne-
démocrate (CDU), le parti du
chancelier, a demandé une le-
vée de l'embargo sur les ar-
mes à destination de la Bosnie
fvfïi-i H ,..Q/-iiii liV,ï-£.T lo rôrjT,nrf

L ONU sous pression
M. Boutros-Ghali attendu à Saraj evo.

BERNE . - Les Serbes ont
maintenu hier dans toute la
Bosnie leur pression sur
l'ONU. Une délégation du
groupe de contact est arrivée à
Sarajevo pour tenter de relan-
cer le processus de paix mis à
mal par les combats de Bihac.
Le secrétaire général de
l'ONU est attendu aujourd'hui
dans la capitale bosniaque, où
on lui prête l'intention de ta-
per du poing sur la table.

M. Boutros-Ghali profitera
de ce premier séjour à Sara-
jevo depuis près de deux ans
pour fixer les «conditions in-
contournables» d'un maintien
des casques bleus en Bosnie à
un moment où ceux-ci y vi-
vent «des jours extrêmement
difficiles» , a déclaré un porte-
parole de l'ONU.

Il tentera d'obtenir un ces-
sez-le-feu, non seulement
dans l'enclave musulmane de
Bihac, sur le point de tomber
aux» mains des forces proser-
bes, mais dans toute la Bos-
nie, ainsi que l'arrêt du harcè-

lement «sans précèdent» dont
les casques bleus font l'objet
de la part des forces serbes.

Pression accrue
Le secrétaire général doit ren-
contrer successivement le
président bosniaque Alija
Izetbegovic dans la capitale et
Radovan Karadzic dans son
fief de Pale. M. Boutros-Ghali
a fait dire qu 'il serait «gra-
vement déçu de quitter Sara- la région de Visoko par les
jevo sans que les choses aient
bougé sensiblement».

Les hommes de Radovan
Karadzic ont encore accru
leur pression sur la FOR-
PRONU. Ils ont menacé de
bombarder de nouveau la
basé des casques bleus cana-
diens de Visoko, dans le cen-
tre du pays, a fait savoir
l'ONU. Cette dernière a pré-
cisé que le personnel non es-
sentiel avait dû être évacué de
cette position.

Située à 64 km au nord-
ouest de Sarajevo , la base

abrite 800 soldats canadiens.
Elle a déjà été pilonné à deux
reprises durant la semaine
écoulée à la suite des inter-
ventions de l'aviation de
l'OTAN contre les assaillants
serbes de la poche de Bihac.

Bihac à l'agonie
D'après la FORPRONU, 55
Canadiens sont en outre tou-
jours retenus en otages dans

Serbes, a titre d «assurance
sur la vie» contre d'éventuels
nouveaux raids de l'OTAN.
Les Serbes détiennent en ou-
tre 400 casques bleus britanni-
ques et français qui escor-
taient des convois humanitai-
res dans l'est de la Bosnie en
dépit de leur promesse de les
laisser circuler librement.

Les forces serbes sont sur le
point de prendre le contrôle
de toute la poche de Bihac,
devant l'impuissance à réagir
des Nations Unies. Craignant
pour leur troupes au sol sou-

mises aux menaces serbes un
peu partout dans le pays, les
chefs de la FORPRONU ont
renoncé à réclamer de nouvel-
les interventions de l'OTAN à
Bihac.

Cette dernière a fait valoir
qu'elle ne pouvait agir sans
mandat de l'ONU, maîtresse
des opérations sur le terrain.
Les combats se sont poursui-
vis hier dans lès faubourgs de
Bihac même. Les soldats ser-
bes ne seraient plus qu'à quel-
ques centaines de mètres du
centre de la ville où «la situa-
tion reste grave», a rapporté la
FORPRONU.

L'ONU a également fait état
de violents combats à l'inté-
rieur de la ville de Velika Kla-
dusa. Située à 40 km au nord
de Bihac, cette localité pour-
rait tomber dans les quarante-
huit heures aux mains de l'ex-
«seigneur» local, Fikret Abdic.
Un tel dénouement lui ouvri-
rait ainsi la voie de Bihac, où
les Serbes semblent lui avoir
mâché le travail.
(ats/ap/reuter)

Berlusconi ressoude I Bruits de bottes en Russie
Djokhar Doudaiev rej ette l'ultimatum d'EltsineROME. - Le président du

Conseil italien, Silvio Berlus-
coni , semble être parvenu
hier à ressouder son gouver-
nement autour de lui; il a en
effet obtenu l'appui des diffé-
rents ministres de sa coalition
ettet obtenu 1 appui des diffe- tels que de nouvelles pnvati- caucasienne indépendantiste armes de gros calibre et lance- soutien de Moscou tente en
rents ministres de sa coalition sations, une législation anti- de Tchétchénie a connu une grenades. vain depuis quatre mois de
sur la politique suivie mais monopole plus sévère ou une nette escalade hier. Le prési-  ̂ „_ '. .. , . renverser Djokhar Doudaiev -
sans pouvoir toutefois avancer plus grande décentralisation dent Djokhar Doudaiev a re- De source officielle tchet- de s'attaquer ouvertement et
sur l'une des questions les politique et économique, a j eté Un ultimatum posé par chêne, op affirme qu 'un appa- directement au problème,
plus controversées, la réforme précisé le , porte-parole du Boris Eltsine. Une attaque aé- Te,û a ete abattu avec un mis- Après avoir menacé Grozny
du régime des retraites. gouvernement Jas Gawronski. rienne a en outre visé l'aéro- slle Portable sol-air Stmger, de faire intervenir les troupes

M. Berlusconi cherchait II n'y a pas eu accord en re- port de Grozny et le palais P1̂ 5 Personne n'a pu voir russes si les combats ne ces-
également à vérifier que ses vanche sur l'inclusion de la présidentiel. l'épave. De 

^ 
même, aucun saient pas «d'ici à quarante-

ministres soutiennent bien la réforme des retraites dans le journaliste n 'a vu les quatre huit heures» le président
politique gouvernementale, budget 1995. M. Berlusconi a «Vous entendez. Alors hélicoptères qui auraient par- russe Boris Eltsine réunissait
notamment le programme proposé un plan de diminu- même que je suis en train de ticipé au bombardement et à nouveau hier soir à Moscou
d'austérité budgétaire et de tion du déficit en réduisant le vous dire que nous voulons la dont fait état Grozny. son conseil de sécurité poui
réduction des aides sociales, généreux système de pensions Paix, ils bombardent 1 aero- 

Annaravar,t 11T1 nf)rtp ra «prendre une décision défini-
alors que les syndicats appel- italien, ainsi que les avantages Port » En bruit de fond de la Auparavant un porte-pa- P 

Tchétchénie»,
lent à une grève générale pour acquis par les travailleurs, conférence de presse du presi- rôle du gouvernemen avat 

R
vendredi. Mais ce plan a entraîné une dent tchétchène Djokhar Dou- amrme que les forces loyalis 

^^ tentati've
M 

de £mise- all
L'appui gouvernemental est levée de boucliers dans une daiev , qui confirme le rejet de tes avaient abattu avec des 

fm gg juste ès la dé.
considéré comme une décla- partie de la population. ultimatum russe on entend Stmger uni avioni et deux heli £laraUon d,{n

J
dé g  ̂uni.

ration de loyauté envers un Le chef du gouvernement les bombardements. çopteres qui p^cipaient a ^^ de la
P

Tchétchénie.
Silvio Berlusconi qui doit ré- italien doit rencontrer les diri- Quelques minutes plus tard, ojXntiel s'était contentée d'imposer un
pondre à des enquêtes ouver- géants syndicaux aujourd'hui \es s [ x Sukhoi-27 passent au- ' blocus économique, semble
tes par la justice sur dès faits pour tenter de les faire renon- dessus du palais présidentiel L'attaque fut le point culmi- en effet avoir décidé qu 'il lui
concernant son action de chef cer à leur appel à la grève, le et lâchent quelques rafales qui nant d'une journée décisive faut une fois pour toutes met-
d'entreprise à la tête de son deuxième en six semaines. ne feront ni victimes ni dé- pour la Tchétchénie, Moscou tre fin à «l'indépendance»
empire télévisuel avant son (ap) gats. Du bureau du président ayant enfin décidé - devant tchétchène. (ats/afp/reuter)
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accession au gouvernement. Il
n 'y a pas eu de vote en tant
que tel, les ministres ayant
apporté un soutien global à
une liste d'objectifs généraux
tels que de nouvelles privati-
sations, une législation anti-
mnnnnnlp nlns sèvèrp nu imp

GROZNY. - Le conflit entre la
Russie et sa petite République

- au neuvième étage - des
couloirs , de la place, ripostent

tes échecs répétés de l'opposi
tion tchétchène qui malgré L

L'Europe
à l'anglaise

que le débat ne se limite pas à

Il y a une double significatiot
au non norvégien. Sur le plar
intérieur, c'est d'abord l'affir
mation d'une remarquabli
constance des électeurs qui
en vingt-deux ans, n 'ont ac
cordé qu'un point de mieux i
l'Union européenne. S'il ei
est ainsi, c'est que le tempéra
ment national a été plus for
que toutes les évolutions pré
sumées, que l'identité du pay
l'emporte sur les démonstra
tions logiques, que la volonti
de souveraineté des Norvé-
giens a finalement tout ba
layé, et pour la deuxième fois
De même, sur le plan écono-
mique, les Norvégiens ont-il
réaffirmé leur refus d'une in
tégration dans un ensembl
plurinational, assimilé à ui
cadre prédateur. Les promes-
ses de subsides européens et
la désignation d'un commis,
saire, chargé de la Pêche,
n 'ont pas suffi à désarmer les
chasseurs-agriculteurs-pê-
cheurs du cercle arctique. En-
fin , les Norvégiens ont ap-
porté un écho puissant aux
critiques esquissées pendant
la campagne des deux réfé-
rendums danois: l'Union eu-
ropéenne est le royaume de la
bureaucratie centralisatrice,
défendue par les seules élites
industielles, coupées du reste
du pays.

Autant de pesanteurs popu-
listes à méditer ici où l'adhé-
sion à l'UE va devenir l'enjeu
central des élections aux
Chambres de 1995 et, une fois
encore, il faudra se souvenir

la fine fleur de l'establish-
ment industriel et bancaire,
mais concerne tout le monde,
en partiuclier le petit monde
des cantons, comme en Nor-
vège, les pêcheurs du cercle
arctique... Mais le «niet» nor-
végien a d'abord une signifi-
cation externe, comme pour
mieux dissuader les exégètes
de s'en tenir à une péripétie
nordique. Il vérifie l'existence
d'un courant antieuropéen qui
se révèle aujourd'hui redouta-
ble, après une décennie faste,
dans les années huitante.

Il faut avoir le courage de
reconnaître que l'UE est au-
jourd'hui sans stratégie parce
que le tandem franco-alle-
mand est divisé. Il l'est sur
l'élargissement et sur la future
organisation politique de
l'union. On mesure combien
le départ de Mitterrand va hy-
pothéquer l'avenir de l'union,
livrée aux pressions contra-
dictoires des intérêts na-
tionaux. On l'a vu hier, à
Bonn , avec la volonté du
chancelier d'obtenir la levée
de l'embargo sur les armes à
destination de la Bosnie.

Faute d'un dessein bien ar-
rêté, la France de M. Balladur
court le risque de devoir ac-
cepter ce qu 'elle a toujours
dénoncé: une vaste zone de li-
bre-échange, «à l'anglaise», et
une Europe centrale fédérée
par l'Allemagne. Le «niet» de
la Norvège retentit comme un
encouragement à une parti-
tion de l'Europe, avec, d'un
côté, une France qui hérite
des convulsions méditerra-
néennes et une Allemagne qui
assure son hinterland à l'est,
au nom de cette vérité pre-
mière, si souvent rappelée par
Mitterrand: l'Allemagne est
un peuple en mouvement.

Pierre Schàffer
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tour à l'ordre», mais nées soixante», années où lution stylistique, e
nd une double nrati- Chavaz urend conscience de tendu très sensibl

et celle du portrait.»

Saint-Pierre-de-Cla qes,
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yle du peintre dans la production reposante s'ex-
site des techniques, son plique notamment par l'as-
ntellectuahsme, la surance d'un métier mai-
nte du sensitif sur le ré- trisé, doté d'une iconogra-
'», son ascèce picturale, phie terrienne. De fait (...)
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«Dossier pourri» dénonc
L'association demande l'abandon du pr oj et communal de médiathèque.

MONTHEY. - Hier matin,
l'Association du Vieux-Mon-
they, préoccupée p£ir la sauve-
garde du patrimoine local, n'a
pas ménagé ses critiques à
rencontre du projet de média-
thèque communale à la rue
Dufays, lors d'une conférence
de presse. Selon l'association,
non seulement ce projet bou-
chera la perspective architec-
turale de la Vieille ville, mais
l'administration communale
aurait «sous-estimé artificiel-
lement et volontairement le
coût» de ce bâtiment.

Deux architectes, Nico
Sneiders et Raymond Michel-
lod, ont travaillé pendant des
semaines sur le sujet. Leur
conclusion: «Le coût réel de
l'enveloppe globale liée à la
mise à disposition de la mé-
diathèque serait, pour la col-
lectivité, non pas de 3,5 mil-
lions de francs, mais de 5,6
millions!»

Souvenez-vous
Après un premier projet de
médiathèque à la rue Dufays,
projet rejeté par référendum
populaire en 1991, la Munici-
palité de Monthey mettait à
l'enquête en septembre 1992
des plans remaniés. Plusieurs
oppositions de particuliers et
de l'Association du Vieux-
Monthey n'ont pas abouti et la
médiathèque est inscrite au
budget 1995.

Le bâtiment, prévu entre la
cure et le parking du Cotterg,
sur une surface actuellement
engazonnée, devrait accueillir
une intéressante médiathèque
(soit une bibliothèque com-
munale moderne offrant tous
les supports médiatiques mo-
dernes), mais aussi la poste,
une banque, une salle parois-
siale et des logements.

A l'époque, le Vieux-Mon-
they s'était vu refuser le droit
d'opposition par la commune,
et ceci conformément à la loi.
Aujourd'hui, l'association uti-
lise une nouvelle arme: l'argu-
ment financier. Et elle pré-
sente un dossier très complet.

Combien
ça coûte?

Dans ce dossier, elle veut dé-
montrer - avec des arguments
fort convaincants - que le prix
de la médiathèque est volon-
tairement et irrégulièrement
sous-estimé. En effet , selon
l'association, le terrain mis à
disposition par la Commune a
été estimé par l'administra-
tion à 1,8 million de francs.
Or, selon deux estimations de-
mandées par l'association, on
arrive au montant de 2,3 mil-
lions de francs.

En outre, le montant réel
des taxes, calculé par deux
membres de la commission
des taxes, serait de 55 000
francs plus élevé que le forfait

indiqué au cahier des charges
du projet. L'association parle
aussi de places d'abri man-
quantes dans le forfait
(+ 147 000 francs), de places
de parc manquantes dans ce
même forfait (+ un demi-mil-
lion). Enfin , l'association es-
time anormal que le cahier
des charges ne tienne pas
compte selon elle des intérêts
intercalaires importants pour
un projet d'une telle ampleur
(+ 900 000 francs).

Prix
sous-estimé

Ce qui lui fait dire qu'au total ,
le projet a été sous-estimé de
2,108 millions de francs et at-
teint 5,6 millions, soit environ
5200 francs au mètre carré.
«Déduction faite de la valeur
du terrain , des subsides
(700 000), la participation
nette de la commune à ces lo-
caux serait encore de 2,6 mil-
lions, et non pas d'un million
de francs comme indiqué
dans le message de la Munici-
palité», lance l'association qui
ajoute: «Ce qui est loin d'être
gratuit , comme l'indiquait le
président en 1992.» A ces 2,6
millions, l'association sous-
trait encore un crédit d'un de-
mi-million déjà voté. Le solde
à financer , pour la commune,
serait alors de 2,1 millions.

«Ce dossier est pourri. A
une époque où il faut faire des

En noir, le bâtiment
projeté , devant la
cure et la maison
des jeunes. m

coupes sombres dans le bud-
get communal, on se lance
dans des projets pareils!»,
lance M. Sneiders. Hier ma-
tin, ce dernier, ainsi que
MM. Rémy Berra, Raymond
Michellod et le président de
l'association, Raphy Vuilloud,
ont estimé que l'entêtement
de la commune dans ce projet
était «une fuite en avant». «La

commune a déjà dépensé
beaucoup d'argent (un million
de francs) dans ce projet et ne
peut plus faire marche ar-
rière», a déclaré M. Michellod.
L'association a encore dé-
noncé le fait que «66% des lo-
caux du bâtiment projeté sont
destinés au secteur privé, et
que les appartements des
deux derniers étages sont des

attiques en duplex de plus
140 m2 avec grande terrasi
«Comme logements socia
c'est pas mal», lançait 1
matin un des organisateurs
la conférence de presse. ]
doute que la Municipalité
réagir ces prochains jours f
à cette nouvelle montée
front très organisée du Vie
Monthey. Gilles Berri

«La source ne doit pas se tarir»
La Jeune Chambre économique de Monthey f ête ses 25 ans.

MONTHEY. - Assemblée gé- vail n 'étant pas étrangères à
nérale exceptionnelle de la un certain ralentissement.
Jeune Chambre économique
de Monthey (JCEM) qui , réu-
nie samedi au Théâtre du Cro-
chetan, en profita pour mar-
quer dans le faste voulu le 25e
anniversaire de sa fondation.
Ce fut l'occasion pour le prési-
dent sortant Benoît Nickel de
dresser un bilan positif de
vingt-cinq ans d'activité résu-
més dans une plaquette com-
mémorative éditée à cette oc-
casion.

Ralentissement
Le noyau de départ présidé
par M. Alain Dupont fit de
son mieux pour que le mouve-
ment démarre dans la ville
d'abord, vers l'extérieur en-
suite. Et la plaquette de préci-
ser les problèmes de crois-
sance de l'association , la na-
ture indisciplinée du Mon-
theysan et la volonté de faire
trop de commissions de tra-

Plus positivement, il est à
relever quelques réalisations
intéressantes à mettre au
compte de la Jeune Chambre
économique de Monthey. No-
tons ainsi l'étude approfondie
de l'implantation d'un techni-
cum en Valais, document
d'ailleurs retenu par l'Etat au
début des années huitante.
Les commissions travaillèrent
aussi à l'arbre de la jeunesse
et au mémento de Monthey,
petit fascicule d'information
très apprécié par la popula-
tion. A signaler également
une part prépondérante de la
JCEM à la fondation de
l'école de clowns Les Clocha-
ris de Monthey.

Diaporama
Pour sa 26e année, la JCEM
comptera sur le dynamisme
de son comité emmené par le
nouveau président Benoît Co-

La mode vestimentaire des années septante était de rigueur pour
fêter ce 25e anniversaire. m

lombara, une équipe dont
l'objectif prioritaire sera l'in-
tégration de nouveaux mem-
bres. La soirée se termina par
la présentation d'un diapo-
rama de la ville de Monthey

de 1890 à 1990 préparé par M.
Freddy Zaza, ainsi que par
une partie humoristique ani-
mée par les «anciens» Roger
Peccorini et Michel Weiss-
brodt. (val)

Mon nom est Carnagouille
Massongex off icialise son carnaval.

1995

MASSONGEX. - Il y a quel-
ques mois, le comité du carna-
val de Massongex sollicitait de
la part des autorités commu-
nales l'autorisation de fonder
une amicale du carnaval sous
le nom de Carnagouille.

Mission accomplie et retour
vendredi dernier autour d'une
table pour la célébration so-
lennelle de cette officialisa-
tion.

L'amicale

rence celui de Martigny et de
Saint-Maurice. Le carnaval
n'est plus seulement une af-
faire de village, mais de toute
une association où l'aide et
l'échange sont de premiers or-
dres.

Carnagouille animera ses rues
du 24 au 28 février 1995. L'ou-
verture officielle du carnaval

Noël avec
les Me Donald Sisters

MONTHEY - Comme le veut
l'usage, le programme cultu-
rel du théâtre du Crochetan
aborde la période de Noël en
compagnie de chanteurs de
gospel, soirées évoquant la
grande tradition de l'Eglise
noire américaine et emprein-
tes d'une grande ferveur par-
ticulièrement appréciée du
public. Dans l'histoire du gos-
pel, il existe des ensembles
constitués presque unique-
ment de membres de la même
famille. C'est le cas pour les
Me Donald Sisters - quatre

sœurs accompagnées au pia
par teur mère - qui se prod
ront ce soir sur la scène mi
theysanne à 20 h 30.

Considérée comme le mi
leur groupe féminin du s
des Etats-Unis, cette forr
tion a exercé ses talents di
les églises de Caroline
Nord et a conquis d'emblée
public européen lors du fei
val de jazz de Berne en 19
Les sœurs Me Donald s<
d'autre part régulièrement
vitées à se produire avec <
ensembles célèbres, (c/ele

Double accident
MONTHEY. - Le carrefour
route des Aunaires et sortie
nord de Monthey direction de
Collombey-le-Grand a été le
théâtre de deux accidents de
la circulation lundi matin et
en fin d'après-midi. Après
s'être arrêtée au «cédez le pas-
sage», une automobiliste va-
laisanne s'apprêtait à tourner
à gauche en direction de Col-
lombey. Elle ne voyait mal-
heureusement pas arriver un
cycliste qui circulait normale-
ment sur la route des Aunai-
res. Ce dernier a été blessé et
acheminé en ambulance à
l'hôpital. A noter que cet acci-
dent est imputable en grande
partie au fait que de la buée
couvrait les vitres de la voi-
ture. Ce qui amène la police à
rappeler que chaque automo-
biliste se doit d'avoir une visi-
bilité parfaite sur toutes les vi-
tres de sa voiture. En cas de
contrôle, l'automobiliste fautif
est sanctionné sur le champ
par une amende..

Quant au deuxième acci-
dent qui s'est déroulé au
même carrefour , il résulte

d'une collision entre deux :\
tures, une valaisanne et 1'
tre vaudoise. Le conduct
du véhicule valaisan roui
normalement sur la route (
Aunaires en direction de
Ciba a été légèrement blessi

Trio Clavicello
MONTHEY. - Fondée
1994, le Trio Clavicello co:
posé de trois jeunes musicie
valaisans proposent un p:
gramme de musique baroq
mettant en valeur les sonai
pour violoncelle avec acco:
pagnement de la basse cor
nue (répertoire basé sur c
œuvres de Marcello, Vival
Haendel , etc.). Les amis de
musique classique pourre
apprécier le talent conjug
de Volker Messerknecht (v
loncelle), Fabienne Mo
(violoncelle) et Véroniq
Dubuis (clavecin) lors d'
concert donné ce dimanclu

itif décembre à 17 heures au te
np pie de Monthey. Ce conc

sera également joué à Cha
:ci- péry le 23 février prochaii
au l'église catholique. Entrée
Jte bre avec collecte à la sortie.

PUBLIC
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JACQU'SON

Vos soirées
musicales
avec

Homme-orchestre.

Tél. (027) 36 64 80.
036-220308

A vendre

I carottes
ALAIN CLAENER - Le grand orchestre attractif S'- ^sSTél. (027) 86 37 12.

038-220571 PECTEZ la n
EDUCATION ET ENSEIGNEMENT
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COMMENT ACCEDER A

UN POSTE À RESPONSABILITÉS
Développer ses capacités personnelles

Comprendre les mécanismes de l'entreprise
Acquérir les outils de gestion indispensables

I - I

ave^ A travers ce cycle de formation "multibranche" de 13 sé-
. oT "C. minaires: marketing, vente, relations publiques, publicité,

CT^T* CT-t v^=̂  ̂ créativité, management, économie, gestion du temps, res-
ĵT Ê £==^s=^?j lOio'

1 sources humaines, organisation, etc.

ĵjiJN '̂ pfO Vous apprendrez à évoluer dans une fonction de cadre
par l'acquisition de méthodes et techniques de travail.

ASSISTANT(E)
DE DIRECTION

Eclatez-vous en chantant
avec le

KARAOKE
avec Marco

Nouveau choix musical
Tous les mercredis au

SION

avec

Distance
merci

\\ u^ ŷ î^
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d'uni vous invitent au spectacle

Organisation:
troupe ADOFUN

Trart C E F C O

TELETHON 94
Vendredi 9 décembre , dès 19 h

CONTHEY - salle polyvalente
SERGE CÂRDU lllllllll llllllllllllllia illl II III III Hill

Centre Formations Commerciales documentation détaillée,
Bureau central : 

^
Mjl

^ 
en téléphonant au

Av. Cecil 2, CP 74, <#̂ *?x%
1000 Lausanne 9 » C H I P  % 021 /311 77 78

llilMllri .,.* ill il m

(Sosie de Michel Sardou)

Demandez notre

année scolaire 1994-95
2e et 3e trimestres

APPRENDRE

rnMDDEMHDi:

|*l VIV«»«?I*M (infini* i I1UU9

travaillerons avec vous
l'essentiel, dans de petits
groupes avec des
mâ >̂S/\r{ac rla inuinil

LES VAGABONDS

BE BOP DEVILLE
SAMED110 décembre dès 17 h
JACKY LAGGER - ERIC BLANC
NAZARE PEREIRA
BE BOP DEVILLE

LE GRAND ORCHESTRE (20 MUS.)

20 BILLETS D'ENTRÉE
Indiquez vos nom, prénom,
adresse et localité sur une carte
postale uniquement et adressez-la
au Nouvelliste, Telethon ve 9,
rue de l'Industrie 13, 1950 Sion,
jusqu'à ce soir minuit, le timbre de
la poste faisant foi. Le tirage au
sort déterminera les 15 gagnants

E ¦ii. î̂ .̂ K-â MKia »̂M _i qui recevront par un proenain
courrier un billet chacun.

Location: dans les Ticket Corner SBS ou par tél. 24 h sur 24 au (027) 31 71 31 ou par
fax au I _̂_IJ___ 2

'̂ fl|5S^^^^^^^S Bin—
/ ZZzy '~~K_\ ^f( O-' î/xm- - i / ^m^yy Rmts f̂ m
z~~-j Lï-yz±^m\w^'' ~ y /̂lx^^ 'zm Ŝ Y>lNs<\ \ i / '<£- -z&^BÉÊMm

Vous
êtes praticien engagé dans des activités de formation d'adultes
introduisez de nouveaux collaborateurs dans votre entreprise
avez une responsabilité dans la vie publi que
souhaitez acquérir une formation spécialisée en éducation des
adultes ainsi qu 'une certification
aimez partager , motiver , mettre en valeur autrui et possédez
une autorité naturelle
avez alors le profil idéal du candidat à la

formation de
formateurs d'adultes

Dans ce cours, vous...
- mettez les côtés positifs de votre personnalité au service de

l'animation
- pratiquerez les principes de base de l'éducation des adultes
- serez modérateur , conseiller , guide , personne-ressources
- choisirez des stratégies de formation qui mettront en valeur les

participants et les rendront créatifs, actifs et autonomes
- serez apte à maîtriser les tâches essentielles qui incombent à

un formateur d'adultes polyvalent.

12 journées de cours
de septembre 1995 à mars 1996
destinées aux enseignants , animateurs , formateurs en entreprise ,
instructeurs , tous collaborateurs et collaboratrices pédagogiques
dans les secteurs de l'éducation des adultes: santé, social , admi-
nistration et économie, tourisme , sécurité.

Renseignements détaillés :
Ecole-club Migros , place du Manoir , 1920 Martigny.
Tél. (026) 22 72 71. Fax (026) 22 68 17.

Organisation :
Ecole-club Migros et Institut universitaire Kurt Bosch.

36-219204

1

ANNONCES
DIVERSES

R«DDES £g&
Dimanche
4 décembre WÊÊLW
1994 djwiS*^
SUPER LOTO 25 000.-
+ TOMBOLA GRATUITE
1 voiture Daihatsu Cuore,
valeur: Fr. 12 000.-.
Organisation :
FC RIDDES.

36-220594

Je paie comptant toute marchandise

fins de séries
stocks

de liquidations
provenant de faillites ou cessations de
commerce. Habits divers, chaussures , par-
fums , cuir. Pas sérieux s 'abstenir.
0 (024) 59 17 48 - Fax (024) 59 22 24

^̂^̂^̂^̂^̂^̂^
196-761505

OROBLU

~~1WU
IMûf M

Collants Lycra 4 CSO
15-20 den Fr. 10.

s» soi/r/oi/f
imiJJLm..

Mf
Rue des Vergers 13, SION

A adresser dès aujourd'hui à Banque Procrédit , 5, Av. di
I Moyennels , I95I Sion (08.00 - 12.15/13.45 - 18.0

heures) ou lëléphoner:.



Des musiciens solidaires
Trois Valaisans en concert ce samedi au centre de loisirs

vour soutenir les Cartons du cœur.

Brigitte Fournier et Pascal Reichler en concert samedi prochain au
centre de loisirs de Martigny pour donner un coup de pouce aux
Cartons du cœur. idd.

Martigny, les deux autres à
Sion et Sierre. Animés d'un
simple sentiment d'humanité,
les bénévoles des Cartons du
cœur agissent en toute indé-
pendance, n 'étant rattachés à
aucun mouvement politique,
religieux ou autre.

Cette soirée du 3 décembre
a donc pour but aussi bien de
faire découvrir au grand pu-

blic les particularités de cette
organisation, que de récolter
des fonds nécessaires à l'achat
de denrées fraîches comme
des fruits , des légumes, de la
viande ou des produits, lai-
tiers. A cette heureuse occa-
sion, le centre de loisirs des
Vorziers ouvrira sa cuisine à
18 heures, alors que le concert
débutera à 21 heures. (pag)

p our soutenir les
MARTIGNY. - Ouvertes en
février dernier, les trois anten-
nes valaisannes des Cartons
du cœur n 'ont pas mis long-
temps avant de prouver leur
utilité. En moins de dix mois,
la soixantaine de bénévoles,
répartis entre les offices de
Martigny, Sion et Sierre, ont
en effet donné un coup de
main à plus de 280 familles
dans le besoin, distribuant au
passage quelque 17 tonnes de
nourriture et de produits d'hy-
giène, collectés ou achetés.

Inutile de préciser que cet
engagement nécessite des
fonds importants et que les
Cartons du cœur ont plus que
jamais besoin de solidarité
pour pouvoir accomplir leur
mission. Trois artistes valai-
sans l'ont bien compris, qui
vont mettre leur talent au ser-
vice de cette association. Le
3 décembre prochain , Brigitte
Fournier, Pascal Reichler et
Yves Udrisard monteront
ainsi sur la scène du centre de
loisirs et culture de Martigny,
pour la bonne cause.

Victimes de la crise
Soprano colorature, Brigitte
Fournier côtoyera donc sa-
medi prochain le guitariste

classique Pascal Reichler et le
percussioniste, fou de musi-
que africaine , Yves Udrisard.
Issus de courants fort divers,
les trois musiciens valaisans
vont naturellement proposer
un programme éclectique,
une sorte de mosaïque
d'œuvres empruntées à divers
compositeurs étrangers.

Les bénéfices de ce concert
seront donc entièrement re-
versés aux Cartons du cœur,
une association créée à Neu-
châtel en 1992 par le journa-
liste Laurent Borel. Celui-ci
avait découvert avec stupeur
que certains des jeunes foot-
balleurs qu 'il entraînait ne
mangeaient pas à tous les re-
pas. Laurent Borel a alors dé-
cidé de mettre sur pied une
organisation de collectes de
denrées alimentaires et d'ar-
gent, ceci afin de constituer
des colis de nourritures desti-
nés aux familles frappées par
la crise.

Humanisme
Depuis deux ans maintenant,
des antennes des Cartons du
cœur ont fleuri un peu partout
dans tous les cantons ro-
mands. Le Valais en compte
actuellement trois, l'une à

Dix-huit ans et majeurs
... sur le p lan civique du moins.

VERNAYAZ. - Ils sont dix-
sept - cinq filles pour douze
garçons - les contemporains
de la classe 1976 de Vernayaz
qui ont accédé cette année à la
majorité civique.

Ce nouveau statut leur a
valu une petite réception de la
part de la Municipalité. C'était
samedi matin à la maison de
commune. Le président Pier-
re-Maurice Revaz et les mem-
bres du conseil ont présenté
aux jeunes filles et jeunes
gens les structures de l'admi-
nistration locale. Les hôtes de
l'exécutif se sont ensuite vu
offrir un ouvrage signé Marcel
Michellod intitulé «Destins en

val du Trient». Un apéritif et
une agape ont agréablement
prolongé cette rencontre à la-
quelle les nouveaus résidents
de Vernayaz - neuf familles
en 1994 - avaient également
été conviés.
. Les uns et les autres ont

ainsi pu sympathiser avec les
autorités, de même que les
présidents des différents grou-
pements qui constituent le
tissu associatif de Vernayaz.

(gram)

Un nouveau citoyen de Vernayaz
à l'heure des présentations avec
les autorités locales. nf

Noces de cristal bancaires
La Banque Populaire Suisse fête

ses quinze ans de présence en Octodure.

TRAITEUR
RÉDACTION .̂ . . ......̂  „. .¦ O HT I-DE MARTIGNY I DU JAMAIS VUI V p Aqj raUCl
ET ENTREMONT E|\| VALAIS U°u bonh.ur .on» lob,

Philippe Moser et Philippe Schaer, ici en compagnie d'un client, étaient déjà sur le pont il y a quinze
ans, lors de l'ouverture de la BPS Martigny. ni¦

*** * ki  i-ii i ¦ ibiiivii i ¦ r m V/AL/AlO ~WF-*^ oonnour aana igoo

MARTIGNY. - Quinze années La plus petite premiers locaux de la place ^m9R.
d
99 Apï fi/q? Ç_ Plat du Vieux SaillÔrP] Claude et Ann e Lu isie r

déjà que la Banque Populaire HP« xTan ilpc. IwnmiPs Centrale, la BPS avait alors v m" ̂ SD/3 ' A volonté ¦ Ovronnaz - Saillon
Suisse a décidé d'ouvrir une aes granaes Danques pris ses nouveaux quartiers p . - pius de 20 sor.es 027-86 4, 45 026-44 .. 98

succursale à Martigny. Trois Que de chemin parcouru en sur cette avenue de la Gare 
 ̂,n?fi\ ??! R7fi 

[ V<X9) de l '̂
ge

Y,TxlT s ' DE 10 A 400 PERSONNES,
lustres de fidélité a la cité M- tout cas depuis 1979, d'abord qui accueille aussi la majorité  ̂(^0) ^0 0/0 ~s et vieux . NOUS LIVRONS VOTREtodurienne qui ont vu la BPS sous la direction de Claude- de ses consœurs. Huit collabo- Michel Gratzl (gram) avec pommes-de-terre D™srm7 vniis nnprendre gentiment mais sure- Aiain Meunier, puis sous celle rateurs sont aujourd'hui au 0 (026) 224 579 _ et salade verte -
ment de la bouteille Ce quin- de Philippe Moser, nommé il service d'une clientèle qui ap- . „„H„„ , . , " flac/êfte"' AILLEURS!
zième anniversaire, le plus pe- y a quelques mois précie le ton particulier et Viviane UreiIOP (Vie) avec f romage d'alpage
tit des établissements bancal- convivial utilisé par la plus 0 (026) 222 901 Salles pour banquets et mariages
res de la place a tenu à le celé- Cette progression constante . petite des grandes banques. Marcel Gav (aav) Votre réservation à disposition
brer en toute simplicité, en avait d'ailleurs nécessité un Celle-là même qui fête en & (()?(!) oon M Q \y aUJ est appréciée
invitant ses fidèles clients à déménagement, il y a trois cette fin d'année ses noces de l ' (026) 44 18 98
partager le verre de l'amitié. ans. Trop à l'étroit dans ses cristal avec Martigny. (pag) ' 1 I I -

A Monique
Studer

Une petite fleur sauvage
mais rare qui illuminait ce
beau petit coin du Châte-
lard , si chère à ton cœur,
s'est éteinte.

Ne plus voir ton beau vi-
sage si rayonnant chaque
fois que j'allais te rendre
une visite, qui me réchauf-
fait le cœur, les moments
où nous évoquions nos
souvenirs d'enfance et au-
tres, me manquent beau-
coup.

Monique, nous puisons
notre force de vivre en sa-
chant que tu as rejoint ta
chère maman, ton cher fils
et toute une grande fa-
mille...

Le soir en regardant le
ciel illuminé d'étoiles, il y
a une lumière quelque part
qui nous protège et nous
donne la force de conti-
nuer notre chemin sur
cette terre souvent semée
d'embûches.

A Dieu Monique.
Ta cousine Bertha

Austérité
budgétaire

A Fully,
le climat économique et social

reste toujours très tendu.
FULLY. - Une marge d'autofi-
nancement de 213 000 francs
pour des investissements nets
supérieurs à 3 millions et
demi! La Municipalité de
Fully prévoit un exercice 1995
largement déficitaire. Pré-
senté hier soir au Conseil gé-
néral, le budget sera à nou-
veau placé sous le signe de
l'autérité, même si l'adminis-
tration Ançay fait la part belle
à la construction du collège de
Saxe. Subventions déduites,
cette réalisation coûtera un
peu moins de 3 millions pour
les seuls douze prochains
mois.

Si l'horizon économique na-
tional semble se dégager quel-
que peu, en revanche le ciel
est toujours aussi bas pour les
collectivités publiques. C'est
particulièrement vrai à Fully
où l'exécutif annonce dans le
message qui accompagne les
prévisions budgétaires des
lendemains qui ne chantent
pas. Au niveau des comptes
de fonctionnement , les autori-
tés entendent avant tout stabi-
liser les dépenses, voire les
compresser là où c'est encore
possible. S'agissant des inves-
tissements, la priorité sera
donnée, on l'a dit , au collège
de Saxe dont l'ouverture des
classes est prévue en automne
1996.

Manœuvre réduite
La Municipalité parle de
gueur, de réalisme, de solij
rite et de responsabilité p]
qualifier le budget' à venir.]
fait est que les dépenses ]
ménage ordinaire sont 1
baisse par comparaison an
l'exercice précédent. C'est;
signe. Les stratèges fulliéra;
sont parvenus à dégager
cash-flow, ce qui n'était pa;
cas l'an dernier à pareille é[
que. La marge de manœuv
demeure certes extrêmem;
réduite (200 000 francs
chiffre rond), mais enfin t
existe...

Le ménage ordinaire dev:
donc présenter au "" bout
compte un solde positif , ap:
avoir totalisé des recettes ;
prochant la barre des 10 n
lions de francs. Les imp
rapporteront en principe ;
tant qu'en 1994 (6 millic
nets), mais il a fallu pour ce
corriger le coefficient (de 1.
1,3).

Au chapitre des investis
ments, hormis Saxe, c'esl
département du trafic qui
taille la part du lion. Un m
tant de 750 000 francs sera
fecté à la route de Prove
pour la dernière étape des
vaux.

Plus de détails dans n<
prochaine édition. (an

ENB

Coupe du Rhône les objets soumis au souveri
le 4 décembre prochain,
conseiller national Vital D
bellay parlera de l'assurai
maladie, tandis que le ji
d'instruction pénale Domi
que Lovey entretiendra I
sistance sur les mesures
contrainte en matière de di
des étangers.

y  4
JASS-CLUB

13 ÉTOILES

* ?
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La Saint-André

SAXON. - Vingt-quatre ta-
peurs de carton ont disputé,
vendredi soir à Saxon, la troi-
sième éliminatoire régionale
de jass individuel. La victoire
est revenue à Irène Barmaz
(3139 points). La représen-
tante d'Ardon devance Emile
Moser d'Ollon (VD), (2933), et
Louis Bornet de Vernayaz
(2797). Les joueurs devaient
atteindre le total de 2540
points pour se qualifier.

La prochaine compétition à
l'enseigne de la coupe du
Rhône est prévue le vendredi
16 décembre, au restaurant Le
Manège de Monthey. Premiè-
res levées à 20 heures. Ins-
cription sur place.

SARREYER. - Patron du
lage bagnard de Sarrey
saint André sera fêté le \
medi 3 décembre procha
Le début des festivités est fi
à 10 heures pour la mes
L'office divin sera suivi
l'apéritif offert par la socii
de jeunesse à qui l'on d
l'organisation de ce rend
vous. Partie oratoire et rem
du drapeau sont prévi
l'après-midi à partir
14 heures, tandis que la mai
festation s'achèvera par 1
grand bal populaire annon
pour 21 heures. L'orchest
Ambiance se chargera de fai
danser Sarreyer comme i
hôtes.

Rencontre annuel!
MARTIGNY. - La paroi:
protestante de Martigny et e
virons met sur pied le dim<
che 4 décembre prochain
journée annuelle de renec
tre. Celle-ci commencera à
h 15 au temple par un culte
cours duquel les catéchun
nes seront présentés à la coi
munauté. La journée se po'.
suivra à la salle commun!
par un apéritif et l'ouverte
de différents stands d'artii
nat et de pâtisserie. Le pub
pourra également se restait
et participer à une gran
tombola. Cordiale bienver
à chacun.

PUBLIC

Apéritif-débat
MARTIGNY. - Le PDC de
Martigny organise un apéritif-
débat ce soir mercredi, de 18 à
20 heures, au motel des
Sports. Durant deux heures,
les amis et sympathisants,
comme le public en général,
pourront se familiariser avec

- *̂̂ ~
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~ ~̂ Une tour chasse r autre

Danse

SION. - La Société des arts et
métiers de Sion et environs Désuète et mal adaptée auxrappelle aux artisans et com- . , ,, r ,
merçants que leur patron exigences actuelles du COn-

~saint Eloi sera fêté demain, trole du trafic aérien, la
jeudi 1er décembre. Rendez- tour de contrôle de l'aéro-
vous à la chapelle d'Uvrier, à ârome sédunois sera rem-
^ ^«S^nîîîlp^f^P^ Placée P»1, «ne nouvellecirconstance , qui sera suivie a f . „ ,V „
19 h 30 d'ime partie récréa- installation. _ Première
tive, sous forme d'une chou- pierre posée hier matin.
croûte royale à partager égale- Fin des travaux, automne
ment dans la banlieue sédu- 199g,
noise, soit à l'auberge du
Pont. SION. - Construite en 1949, la

tour de contrôle de l'OFAEM
Enfants ne répondait plus aux exigen-

¦• ,i ces actuelles et futures du
en CtetreSSe contrôle des trafics aériens,

CHÂTEAUNEUF. - Dans le «j f Lfe ^m̂ !6£S"ZZ x j  j ? ¦ ~i res, sur 1 aérodrome sédunois.but de mieux faire connaître Le ' DMF a donc décidé deson travail sur le terrain lor- constmire Lme nouveiie ins-ganisation «Bergerie, S.O.S. - tallation, dïin coût estimé àEnfants en détresse» organise g 3 milli0ns de francs.ce soir à 20 heures, à la salle Le chantier, conduit par lespolyvalente de Châteauneuf- architectes Claudine Lorenz et
Conthey, une conférence-dia- Fiorian Musso, a débuté il y a

. porama présentée par quelques semaines. Sur place
M. René Foulquier, fondateur hier matin< piusieurs person-
de La Bergerie franco-luxem- nalités ont assisté à une brève
bourgeoise. cérémonie marquant la «pose

de la première pierre» de la
La ÎOUrnée future tour de contrôle. Occa-

-. J . sion pour M. René Achard,
«CS jeUX chef de l'exploitation de

CTnM T „ n . „ T3T ,-, , \„ l'OFAEM, de faire un bref re-S 
i' ~H - K h

g tour dans l'histoire de l'aéro-mse le 3 décembre prochain Hrorneune journée de jeux, qui se
déroulera de 14 à 22 heures. r»-  ï_JJ„-̂sÔ^iende^= Révolution 

^^gS gS  ̂
la C<™6 *

fournisseurs les animateurs en Cinquante ans ^oTmou^mïnTs^^fs et ^Les autres infrastructureau centre nr.L, ont concocte <{Lors de lfi Seconde Guerre militaires, dans un rapport de modernes réalisées ces derde nomoreuses activités au- mondjaie! ie contrôle du trafic six à sept mouvements civils nières années à l'aérodromitour du jeu. consoles viaeo, aérien sur la place de Sion se pour un militaire. représentent aussi une bonmjeux de rôles, de plateau et de " r
stratégie, sans oubher échecs, :—- 
moulins et autres jeux de fa-
milles, pourront être testés. 

^  ̂ • 1 1 *De s .,,_ »„  ̂Dynamisme chez les jeunescours dote de nombreux prix f/ f j
sera ouvert aux équipes de T ,~m Tr. T T T  • n • J I I • I
quatre joueurs jeunes ou LC GJD VOlaiS fait le 016(271.
moins jeunes, qui auront 1 oc- "
casion de se mesurer. SAINT-LÉONARD. - Activi- débats sur la TVA! Statuts révisés^«uu.o.^u.u, SAINT-LEONARD. - Activi-

__ _ tés et membres du groupe-
t/nercne ment des jeunes dirigeants

fci T-nilldc rl'ar>fn<ii1 d'entreprise (GJD) sont désor-ïamilies Q aCCUeU maig ^̂ ^3. Les trente-cinq
SION. - Afin de répondre aux actifs du GJD pourront con-
demandes croissantes qui par- sulter cet aide-mémoire à
viennent à son secteur «ac- n 'importe quel moment. His-
cueil familial», l'organisation toire aussl de constater que
Le Trajet (institution d'éduca- certains thèmes sont récur-
tion spécialisée pour adoles- rente: ainsi, 1 année de sa fon-
cents et jeunes adultes en dif- dation, en 197/, le groupe-
ficulté) cherche plusieurs fa- ment avait déjà organise di-
milles d'accueil. verses conférences et diners-

Pour tout renseignement,
prendre contact avec la direc-
tion du Trajet , avenue de
Tourbillon 76 A, case postale
926, 1951 Sion, tél. (027)
23 15 05.

contemporaine
SION. - La compagnie Psoas
de la Tour-de-Peilz présentera
le 3 décembre prochain, à 20
h 30 au Théâtre de Valère, un
spectacle de danse contempo-
raine. A l'affiche deux choré- . / , ,„„ ,  -, . . , , .Z, „,,„,, pied le congrès national qui
graphies de Charles Vodoz, Le comité 1995 du GJD Valais, accompagne de la présidente 1993: aura lieu en Valais en 1995»,
soit «Labyrinthe» sur un con- debout, de gauche à droite, Eric Comina, René Florey, Xavier Lamon; précise enfin Patrice Neu-
certo de Chostakovitch, et assis, Patrice Neuwerth et Anne-Brigitte Nicolas-Balet. nf werth. (sav)
-Bach en pièces» sur des ex-
traits des concertos brande- 
bourgeois de Bach. Location à
l'office du tourisme. "M IT A A • A A

Nouvelles IVlRtlCl Cl SCS POlCS

sioN.
a
- TroT ̂ Innes L 'imitateur hôte trois soirs du Petithéâtre.

viennent d'obtenir, au terme
de trois ans d'études, leur di- SION. - Les trois premières permet de contrefaire non nombre de ses confrères imi-
plôme à l'école cantonale vau- soirées de décembre s'annon- seulement des vedettes fran- tateurs. S'il campe Sardou,
doise de laborantines et labo- cent chaudes au Petithéâtre. çaises, mais aussi des person- Aznavour, Brel, Jonasz, Ca-
rantins médicaux. Il s'agit de La salle de poche accueille en nalités «bien de chez nous», brel ou Mitterrand , il le fait
Mme Audrey Bonnet-Pierroz effet Mattei, l'imitateur qui comme Jean-Pascal Delamu- toujours avec tendresse. Une
(Martigny) et de Mlles Sandra monte. Et qui occupe une raz > René Felber ou Christian exception, une seule, Le Pen,
Balet (Nax) et Marianne Iani place à part dans le créneau. Çe

^
aym|'Je Monsieur Cinéma qui reçoit quelques coups de

(Bramois). Nous leur adres- Ce Corse d'origine est en effet °e la TSR qu il transforme en griffes bien sentis. (mg)
sons nos vives félicitations . Vaudois d'adoption , ce qui lui Monsieur Unemoi...

Sion, Petithéâtre , les ler, 2 et 3 dé-
f .  Mattei se distingue par ses cembre. Réservations à l'office duruDuonc textes très travaillés, dénués tourisme, tél. (027) 22 85 93 ou au

|,^_______ de la lourdeur qui caractérise Petithéâtre 23 45 69.
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résumait à un homme, placé
en tête de piste, équipé de
deux fanions et d'un télé-
phone monté dans une remor-
que de vélo..., rappelait M.
Achard. En 1949, lorsque la
tour actuelle a été mise en ser-
vice, elle n'était occupée
qu'occasionnellement. L'un
des deux responsables de
l'atelier radio y montait lors-
que du trafic était annoncé
par télex...»

Il aura fallu l'atterrissage
forcé d'un Mustang, évidem-
ment pas annoncé, pour pren-
dre la décision en 1952 d'assu-
rer une permanence à la tour.
Le premier contrôleur, M. An-
dré Bùhlmann, sera formé sur
le tas... Les innovations dans
le domaine des transmissions
et de la sécurité du vol se dé-
veloppent, et dès le début des
années septante, avec la mise
en place de radars d'approche
et d'installations fort com-
plexes, le nombre de contrô-
leurs augmente régulière-
ment

Plusieurs documents, dont un NF du jour, ont été scellés dans la dalle de la future tour par le direc-
teur de l'OFAEM René Achard, le patron d'Air-Glaciers Bruno Bagnoud, le conseiller communal Pierre
Demont et M. Claude Pittier, chef de la tour. ni

Aujourd'hui, ce sont au total D 
¦ 

i>x2L~_«*_iJ;
vingt-deux personnes qui tra- Bon Pour l économie
vaillent dans le seul domaine La future tour permettra une
de la sécurité aérienne a Sion, exploitation opérationnelle
dont dix-huit contrôleuses et optimale, dont profitera égale-
contrôleurs, engagés par rou- ment ia concessionnaire de
lement sept jours sur sept. En l'aéroport , la commune de
moyenne, ils gèrent plus de Sion.
70 000 mouvements civils et Les autres infrastructures
militaires, dans un rapport de modernes réalisées ces der-
six à sept mouvements civils nières années à l'aérodrome
pour un militaire. représentent aussi une bonne

débats sur la TVA! Statuts révisés
Cet historique était 1 un des

buts que s'était fixé le comité Tous les groupements suisses
GJD 1993-1994. «Nous som- ont unifié leurs statuts. L'oc-
mes satisfaits de l'exercice casion aussi pour le GJD va-
écoulé. Nous avons réalisé laisan de réviser son règle-
tous nos objectifs», précisait le ment interne. Les membres
président René Florey, à ont approuvé les modifica-
l'heure du bilan. La mise sur tions. En tout, le GJD Valais
pied d'un programme attractif compte cinquante-cinq adhé-
d'activités et l'intensification rents, dont trente et un actifs.
des rencontres intercantona
les et internationales ont éga
lement été réalisées.

Chaque année, le groupe-
ment change de comité. La
formation 1994-1995 com-
porte: Patrice Neuwerth, pré-
sident; Eric Comina, vice-pré-
sident; Xavier Lamon, secré-
taire et René Florey, past-pré-
sident .

Leurs objectifs restent en-
core à définir, mais «nous vou-
lons surtout dynamiser les
membres anciens et intensi-
fier la participation des mem-
bres actifs», dévoile le nou-
veau président, M. Neuwerth.
Visites d'entreprises, dîner-
débats et autres manifesta-
tions seront encore organi-
sées. «On mettra aussi sur

affaire pour l'économie locale, truction de la région de Sion
10,4 millions de francs pour le qui ont travaillé pour
centre d'instruction des pilo- l'OFAEM. Si un aérodrome
tes, 5,5 millions pour les pro- militaire est sans aucun doute
jets d'abris d'alarme pour source de nuisances, on ne
avions, et aujourd'hui 8,3 mil- peut oublier non plus qu 'il est
lions pour la tour, ce sont des aussi généreux fournisseur
contrats plutôt bienvenus en d'emplois,
cette difficile période de crise. A un moment où le chô-

Durant le seul été 1994, ce mage progresse, il est impor-
ne sont d'ailleurs pas moins tant de le rappeler...
de neuf entreprises de cons- Norbert Wicky
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Cherche sous...
vouarait s acheter un stamm

La section Monte-Rosa

SION. - Des sous pour l'achat
d'un stamm! Les membres du
CAS, section Monte-Rosa,
erouoe de Sion. aimeraient ac-

ae ^onuiey aans une cave Fmiippe Florey cède sa
d'environ 90 m2, le local ac- place de président à Jacques
tuel nécessite des amena- Salamin; Isabelle Devènes, se-
gements. Le prix d'acquisition crétaire; Louis In-Albon, pré-
s'élève à 130 000 francs. Le posé à l'Igloo; Dominique Fel-
groupe dispose déjà de 50 000 lay, chef OJ. (sav)
francs , mais devrait emprun-
ter le solde. PUBLICITÉ

«Les charges pour intérêts i 
et amortissements que de-
mandent les banques actuelle- ,
ment éteint trop importantes
pour le groupe, le comité fait

P-touchappel aux membres», expli-
que le caissier de la section,
Max Zellweger. Leurs partici-
pations permettraient de di-
minuer le montant à emprun-
ter. Elles se font par tranches
de 100 francs et sont rembour-
sables à partir de la cinquième
année. En compensation, cha-
que tranche donne le droit de
disposer du local pour une de-
mi-journée ou une soirée an-
nuellement pour des réunions
privées.

Actuellement, le comité a
déjà reçu ainsi 9000 francs.

Mais, la section Monte Rosa
est surtout un groupement qui
organise diverses manifesta-

met de l'ordre !

Le système d'étiquetage Brother
P-touch assure un ordre parfait :
il imprime chiffres, lettres, sym-
boles, codes barres et même des
images sur une oande i
absolument partout !

tions sportives. L'année pro- Expédi
chaîne, plusieurs initiations de 
la cascade de glace sont pro-
grammées, ainsi qu'une sortie 
escalade et les traditionnelles
ranHnnnéoc ot r>niir«2CJC rlcx fzcxn-



VApres ia catastropne
La cellule de crise dresse son bilan et tire des enseignements.

BRIGUE. - La cellule de crise, qui a
géré la catastrophe du 24 septembre
1993 à Brigue, a présenté le bilan de
son travail. Dans une brochure d'une
cinquantaine de pages, elle passe en
revue toutes les étapes, émet des criti-
ques et propose des corrections à ap-
porter pour gérer une telle situation.

La catastrophe de Brigue a démon-
tré que l'autorité communale n'est pas
armée pour surmonter seule un événe-
ment de cette importance. Après trois
jours, la conduite des opérations avait
d'ailleurs été laissée à une cellule de
crise composée de professionnels .

Problèmes
de communication

Les jours qui ont suivi la catastrophe
ont révélé divers problèmes. Le prin-

cipal point faible a été la sous-estima-
tion du danger et les carences qui en
ont découlé au niveau du déclenche-
ment de l'alarme et de l'information à
la population.

Des problèmes de communication
sont apparus rapidement, écrit la cel-
lule de crise. Avec les coupures d'élec-
tricité et de téléphone, les liaisons ont
été interrompues. Dans une large me-
sure, les batteries pour les appareils de
radio ont mahqué.

Songer aux étrangers
Lors d'une telle catastrophe, les
moyens techniques peuvent rapide-
ment manquer. Il faut rechercher des
alternatives. Pour la cellule de crise,
les réserves de survie de chaque fa-
mille devraient comprendre une radio
portable et des piles.

Dans une ville comme Brigue, on
trouve constamment des personnes
parlant une autre langue. En cas de
crise, il est difficile de trouver rapide-
ment un traducteur. La cellule de crise
estime que des bandes annonce préen-
registrées dans diverses langues doi-
vent être préparées pour être diffusées
au moment venu.

Des lauriers
pour l'armée

et les chômeurs
Dans sa brochure, la cellule de crise
passe en revue l'intervention des dif-
férents bénévoles. L'armée obtient la
meilleure note. L'engagement des chô-
meurs est également jugé excellent.
Ils ont pu être à disposition durant une
longue période sans charger trop lour-
dement les finances communales.

La protection civile a dû faire face à
des problèmes de matériel de corps ou
de troupe. La direction des opérations
de la PC a en outre été lacunaire. Pour
ce qui est des autres bénévoles, le
constat est plutôt positif , exception
faite de la logistique. Il a souvent fallu
fournir le matériel, le logement et par-
fois même un équipement personnel.

Connaître les dangers
Un autre enseignement que tire la cel-
lule de crise est celui du souvenir. En
1920, Brigue avait déjà connu une ca-
tastrophe similaire. En 1993, le danger
potentiel a malgré tout été sous-es-
timé. La condition indispensable pour
éviter qu'une telle catastrophe ne se
reproduise dans quelques décennies
est de connaître le danger avec préci-
sion, (ats)

A Ulrichen : grosse production

A Marie-Thérèse Bruchez

ULRICHEN. - La société Ae- tuées nettement au-dessus de
gina S.A., qui gère notam- la moyenne des dix dernières
ment le barrage du Gries près années. .
du col du Nufenen, a passé
une bonne année 1993-1994. Les amenées du Lângtal et
Tant l'hydrologie que la pro- du Griesbach, comme le lac duction d'énergie, la société se
duction électrique se sont si- lui-même, ont totalisé 39,5 trouve au départ d'un réseau

MONTANA-VILLAGE. - On
t'aimait beaucoup Marie-Thé-
rèse! On t'aimait déjà lorsque
tu étais toute jeune à cause de
ton caractère gai, où l'humour
avait déjà bien sa place! Tes
années d'école normale termi-
nées, c'est avec enthousiasme

millions de m3 d eau
(moyenne pluriannuelle: 38
millions de m3).

En ce qui concerne la pro-

s'imaginer les heures... les
journées... passées à te soi-
gner, à te promener sur ta
poussette. On te rencontrait
dans le village et le badinage
commençait. Et notre curé
l'abbé Philippe Aymon! Tu

complexe de centrales électri-
ques et de bassins qui rejoi-
gnent le lac Majeur en redes-
cendant les vallées tessinoises
par paliers.

Au total, six centrales ont
totalisé 172 millions de kWh
(moyenne pluriannuelle: 163
millions de kWh). La centrale
d'Altstafel, qui se trouve en
contrebas du barrage du
Gries, a réalisé, elle, 23 mil-
lions de kWh (moyenne plu-
riannuelle: 21,3 millions de
kWh).

Les deux actionnaires d'Ae-
gina S.A. sont la Société
d'électricité Maggia S.A. Lo-

Une bonne année pour le barrage du Gries et la société d'électri-
cité Aegina S.A. ni

PUBLICITÉ

carno, avec 50 %, et Rhowag
(qui appartient pour 70 % aux
FMV) avec 50 %.
' Le total des entrées est un
peu au-dessous de celui de
l'année précédente: 5,3 mil-
lions de francs au lieu de 5,4
millions en 1992-1993.

Le résultat de l'exercice est
demeuré proche de celui de
l'an passé: il se situe à 2,4 mil-
lions de francs (avant intérêts
et impôts).

Le bénéfice annuel est fixé
à 631 600 francs. Le dividende
de 5% porte sur 600 000
francs (capital-actions: 12 mil-
lions), (pc)

Les sourds s'activent
Activités originales et nombreuses p our les malentendants.

signes. Ils peuvent ainsi com- laisans sont sélectionnés pour
prendre les autres et commu- y participer», précisait encore
niquer. En Valais, cent trente- le président . Le comité a éga-
deux personnes font partie de lement donné un coup de cha-
la société des sourds. «Elles peau à la comédienne sourde
viennent de tous les milieux Emmanuelle Laborit qui a
et ont de 14 à 90 ans», expli- remporté un véritable triom-
quait le président Pascal Lam-
biel, lors de l'assemblée géné-
rale.

Jeux d'hiver
Les activités organisées par
l'association sont diverses. Du
championnat valaisan de jass
au camp de ski en passant par
une conférence sur les vota-
tions fédérales le 24 février
prochain, les membres n'au-
ront que l'embarras du choix.
La Fédération suisse de
sourds mettra sur pied la sor-
tie annuelle du groupement à
Vaduz au Liechtenstein.

Autre échéance importante:
L'Association valaisanne des sourds a renouvelé son comité, tou- les Jeux mondiaux d'hiver à
jours emmené par Pascal Lambiel. nf Yllas en Finlande. «Trois Va-

phe avec la pièce «Les enfants
du silence», lors de leur tour-
née en Suisse romande.

Cours sur ordinateur
Les sourds peuvent désormais
bénéficier de cours sur ordina-
teurs depuis le début octobre.
Organisés par la fédération
suisse, ils se déroulent à
l'école professionnelle de
Sion.

Enfin , le comité a été en
partie renouvelé. Pascal Lam-
biel, Urban Gundi et Claudy
Fournier ont prolongé leur
mandat. Deux nouveaux
membres complètent le co-
mité: Liliane Constantin et Jo-
celyne Ecœur. (sav)

Concert du CMA
L'Orchestre de chambre national

de Toulouse en concert

CHAN

SION. - Pour terminer musi- Jeudi soir, Alain Moglia sera nées, c'est avec enthousiasme l'as certainement remercié
calement l'année (non la sai- également le soliste du «Con- que tu prodiguais si généreu- avec chaleur! Et je le ferais
son!) en beauté, le CMA-théâ- certo de Bach No 1 en la min», sèment ton savoir à tes jeunes une fois encore pour toi! Ses
tre de Valère accueille l'Or- BWV 1041 auquel il saura élèves. Si je parle de ton hu- visites nombreuses chez toi,
chestre de chambre national donner tout son relief. mour, c'est que j'ai toujours le ses encouragements, comme
de Toulouse, fondé en 1953 souvenir, alors que tu faisais seul un prêtre sait le faire, au-
déjà. Ce violoniste réputé a ob- partie de ce joyeux groupe de ront souvent mis un baume et

tenu son premier prix de vio- «déboussolés», de cette fa- allégés tes souffrances physi-
La renommée de cet ensem- ion a l'âge de 16 ans au Con- meuse soirée à la salle parois- ques et surtout morales. Merci

bie l'a amené à donner des servatoire supérieur ,de musi- siale de Montana-Village. En curé Aymon! On ne peut ou-
concerts au Japon , aux USA, „.,„ dp  par ,<; Tl fut rendant compagnie de Gislame Cordo- blier vos nombreux pelenna-
au Canada, en Espagne, en „nin^ an^p "vinlon snln H P I» nier, Christian Bagnoud et au- ges à Lourdes avec Albano et
Yougoslavie, au Moyen- SP ^, LTb rh^hrP très fameux comédiens et co- ta maman! Là, vous alliez de-
Orient, en Inde et même en ï , p™l ^TAUJ 0n=0™hi2% médiennes vous aviez joué mander à la Vierge d'alléger
Chine où , en 1976 . il fut le . " ' Lfcl " ensernuie ui- «Rendez-vous sur le banc» . La tes souffrances. Eh bien No- __i_^_fl
premier à rejouer Mozart n

^
e ..par „ . g

%
rp« J

& salle entière était en éclats de tre-Dame vous a exaucés! Elle
après la Révolution culturelle création française , en 19Ho, du r^res toute la soirée. Plus tard , a pris dans son beau paradis
L'OCNT a accompagné des ar- «Dlalogue pour violon et or- tu avais fait ia connaissance Marie-Thérèse ou elle jouit
tistes prestigieux dont B Hen- chestre» de Lutoslawski, sous d'un jeune homme de Fully: maintenant d'un bonheur
drioks E Naoumoff A Ouef- la direction de C. von Dohna- Albano Bruchez. Un jeune éternel. Demandez-lui Albano
felec, J. Starker, A. Dumay... nyi, fit grande impression. avec ses grandes qualités de et maman Anna de vous aider |
Ses enregistrements discogrà- cœur qui est devenu ton à supporter cette douloureuse
phiques sont nombreux. Lors de leur concert sédu- époux modèle! Le soleil brilla épreuve. Marie-Thérèse vous

nois. les archets de oremière rians votre charmante villa aidera avec oomhien d'amour. phiques sont nombreux. J-.UI& uc icui u)u«a i »euu- époux moaeie: .ue soien ornia épreuve, iviane-inerese vous
nois, les archets de première dans votre charmante villa aidera avec combien d'amour. 

Son chef titulaire le grand force de l'Orchestre de cham- mais hélas par pour long- Elle veut vous rendre tout ce EN EXCLUSIVIT é â LAUSANNE CHEZ
violoniste français Alain Mo- Dre national de Toulouse sau- temps. Ta maladie sournoise que vous lui avez tant donné. Lil*iW]
glia , a été le collaborateur pri- ront restituer à merveille l'at- te guettait et ne te lâchât plus. A Albano , à Anna et Mar- tflpg i POmfin TYIO I l(~^P
vilégié de Jean-Claude Mal- mosphère tour à tour enjouée Et pourtant Albano, en époux cei, à toute leur famille, à IIMMMJ I Wl I IvJI I I I lvJU|wl
goire Pierre Boulez et Daniel de Mendelssohn, paisible de chaleureux et combien dé- toute la famille Bruchez nous JOAILLIER - ORF èVRE

Barenboim, dont il fut pen- Bach et âprement angoissée voué, t'accompagna comme disons toute notre sympathie PLACE SAINT -FRANCOIS 12 BIS
dant près de quatorze ans le de Chostakovitch. (Au théâtre une maman s'occupe de son et nous leur présentons nos ,003 LAUSANNE - TEL . 021/312.23. ie
premier violon solo à l'Or- de Valère, jeudi ler décembre enfant. Et ta maman! Per- sincères condoléances. . 
chestre 'de Paris. à 20 h 15.) (bi) sonne, à part toi et elle, a pu Ton oncle Pierre

al-
JX

i
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le si&ne dbous coopération
Rapp ort avec les commandants du f eu

et les chef s d'organisation de protection civile du canton du Valais
GRÔNE. - La restructuration situations extraordinaires de- Changements 
sapeurs-pompiers 1995 et pro- vra intervenir SOLIS l'égide de
tection civile 1995 arrive à son la coopération», fait remar- Hier, les commandants du feu
terme. Les changements déci- quer Daniel Schnyder, chef et chefs d'organisation de PC
dés ont amené les comman- du service cantonal du feu et du Valais central étaient réu-
dants du feu et les chefs d'or- de la protection civile. «Devoir nis au centre cantonal
ganisation de PC du Valais à se séparer d'anciennes habitu- d'instruction de la protection
réaliser un rapport commun, des requiert entre les parte- civile de Grône. Les points . LU»
le premier du genre. Ce der-
nier vise quatre buts: donner
une information allant dans le
même sens à tous les parte-
naires, fixer le cheminement à
suivre en cas d'intervention,
démontrer qu 'il existe une
réelle volonté de travailler en-
semble, donner le feu vert ati
canton pour l'entrée de la pla-
nification.

naires considération et com-
préhension. Mais le but vi-
sé,«aider avec un maximum
d'efficacité lors de catastro-
phes» devrait nous amener à
faire l'effort nécessaire.»

Si aujourd'hui la réforme
existe sur papier, il reste tou-
tefois un immense travail à
réaliser. Les rapports qui se
déroulent ces jours sur l'en-
semble du canton ' révèlent
ainsi un caractère très impor-
tant. Au total , quelques trois
cents personnes y participent.

suivants ont été abordés: pro-
tection civile 1995 - sapeurs-
pompiers 1995, structures per-
sonnelles des sapeurs-pom-
piers 1995 et de la PC 1995,
sections de sauvetage de la
protection civile, matériel (à
noter que le matériel de lutte
contre le feu de la PC a été
transféré chez les sapeurs-
pompiers qui interviendront
désormais en cas de problème
permettant ainsi à la PC de se
concentrer sur le sauvetage et
la sauvegarde de la popula-
tion), alarme SMT (système
de mobilisation des téléphoni-
ques auquel est désormais re-
liée une partie de la section de
sauvetage de la PC), dispense
du service actif. (sybi)

Les participants du Valais central au premier rapport des commandants du feu et des chefs d'organ
sation de protection civile se sont réunis hier à Grône.

Plus d'efficacité
«Dorénavant, tout engage-
ment lors de catastrophes et

Personnalité à découvrir
Bernard Crettaz est l'invité de Canal 9

SIERRE. - Conservateur au
musée d'ethnologie, Bernard
Crettaz fait partie de ces per-
sonnalités qu'il n'est plus
guère nécessaire de présenter
en Valais tant il est actif au
sein de la société. C'est pour-
tant précisément pour cette
raison qu'Yvan Christen a
souhaité que Bernard Crettaz
soit cette semaine son invité
de la Neuf. Ce soir, l'anima-
teur de Canal 9 essaiera de dé-
couvrir l'homme caché par
l'érudit.

De la diversité
Le minijournal sera présenté
par Pierre Allet. Les événe-
ments importants qui font
l'actualité sierroise et sédu-
noise figureront au sommaire.
Parmi les sujets proposés, un
coup d'œil de Serge Ballestraz
sur la section régionale d'Am-

nesty International, la toute
première école suisse de ski
de plaine qui vient d'ouvrir
ses portes à Sion, l'œuvre ori-
ginale «Palosanto» honorée
par le Prix de la ville de Sion,
le projet du comité d'initiative
du Valais central (CIVC) pour
la liaison par voie métrique
Sion-Gstaad par le Sanetsch.

Les dessous des bandes des-
sinées avec des nouveautés,
c'est ce que vous invite à dé-
couvrir le magazine de la BD,
L'envers des bulles. Au pro-
gramme: reportage sur la Mai-
son d'Ailleurs à Yverdon avec
l'exposition Jodorowski, scé-
nariste (Moebius); portrait de
Walt, dessinateur des Scra-
meustaches; BD'Mania: Festi-
val de Corminboeuf-Belfaux;
Comic's-BD américaine: Le
Shadow; les infos et le con-
cours, (sybi)

Séance annulée
SIERRE. - La projection du
film «Le monde sauvage de
l'alpe» présenté par René-
Pierre Bille prévue aujour-
d'hui, à 16 heures, à la salle de
récréation de l'hôtel de ville,
est annulée.

8,1 millions
pour la poste

SIERRE. - La poste disposera
bientôt de nouveaux locaux
en ville de Sierre. Un crédit
global d'environ 8,1 millions
de francs a été approuvé hier
à cet effet par M. Jean-Noël
Rey, directeur général de la
poste. Les nouveaux locaux
de la poste principale de
Sierre seront construits en
propriété par étage, dans le
cadre d'un complexe immobi-
lier projeté à proximité de la
gare, projet appelé «Valen-
tin! ».

La poste envisage d'occLiper
trois étages de ce futur im-
meuble, le rez-de-chaussée
étant réservé à l'accueil de la
clientèle. Le projet prévoit
également l'aménagement
d'un nouveau quai postal cou-

vert, pour le service des colis.
L'ouverture du chantier est
planifiée pour le début du
mois de mars 1995; la remise
des locaux postaux est prévue
pour le printemps 1997.

La nouvelle poste princi-
pale de Sierre constituera l'un
des rouages, au côté du centre
régional de Sion, des nouvel-
les organisations projetées par
la poste pour le traitement et
l'acheminement des lettres et
des colis. Construit en 1933,
l'actuel office postal de Sierre
a fait l'objet d'aménagements
successifs, dont un agrandis-
sement en 1978. Malgré ces
améliorations, les locaux ne
répondent plus, depuis de
nombreuses années déjà, aux
besoins de l'exploitation, (c)

PUBLICITÉ

Dépendance
à la nourriture

SIERRE. - Une information
publique sur la dépendance à
la nourriture et les Outreman-
geurs Anonymes (OA) aura
lieu aujourd'hui à 20 heures,
au carnotset du Bourgeois.

Un club qui nage
vers les succès

SIERRE. - Le Club de nata-
tion de Sierre se classe parmi
les meilleurs de notre pays.
Avec le résultat des garçons, il
se situe au 9e rang national et
avec celui des filles au 13e.
C'est dire qu 'il a atteint un
haut degré de qualification,
d'enseignement et de perfor-
mance.

Son président, M. Jean-
Baptiste Rey, a relevé: «Nos
garçons et filles gagnent si
souvent les premières places
que cela devient une habi-
tude.» Le club compte 260
membres. Deux nouvelles
prestations sont offertes au
public: la natation pour tous
et le club des masters qui re-
groupe les anciens nageurs,
sur le plan financier, il vit des
cotisations, du loto, des sub-
ventions, des parrains et des
manifestations qu'il organise.
Il est l'unique club sportif de
la ville qui s'acquitte de l'utili-
sation des installations, en
l'occurrence la piscine muni-
cipale, pour un montant de
8500 francs par an.

La découverte de nouveaux
talents demeure l'apanage des
moniteurs. M. Richard Ser-

mier, chef technique, a défini
pour les parents présents à
l'assemblée la philosophie de
la natation sportive. «Pour
progresser, il nous faut des lo-
comotives», remarque M. Ser-
mier qui souligne encore que
«l'entraînement sportif est im-
portant pour la formation des
jeunes». La monitrice Anne-
Christine Beysard, responsa-
ble de l'école de natation, a
présenté son rapport. L'école
est victime de son succès et
compte plus de 180 partici-
pants. Le président Jean-Bap-
tiste Rey a relevé les mérites
de Mme Inès Bonvin qui as-
sume depuis de nombreuses
années la logistique adminis-
trative et technique du club
grâce à ses compétences dans
l'informatique.

Le calendrier de la saison
prochaine prévoit la participa-
tion du club à tous les grands
rendez-vous sportifs de Suisse
romande. Les nageuses et na-
geurs s'en iront suivre un
camp d'été au Gros du Roy en
Camargue. D'autre part, le
concours du nageur le plus ra-
pide sera reconduit de même
que le meeting de Noël.

L'équipe de compétition en compagnie du chef technique Richaré
Sermier. n

M. Ernesto Fusetti, un nou- club de natation qui fait hon-
veau membre, est venu ren- neur à la ville. Il s'est engagé
forcer le comité. à étudier le dossier relatif à

Le responsable du service l'égalité de traitement entre
des sports, M. Pierrot Vuisti- tous les clubs qui utilisent les
ner, conseiller communal, a installations sportives com-
salué les performances du munales. (o)

Rencontre amicale à Chalais
La commune souhaite la bienvenue

aux nouveaux domiciliés.
CHALAIS. - Comme le veut mente notablement puisque la siers importants qui occupent déviation, de l'école de Verco-
la tradition , les autorités com- station dispose de 5000 lits actuellement le conseil, il rin et de l'aménagement du
munales de Chalais invitent touristiques. Quant aux dos- s'agit de ceux de la route de territoire. (sybi)
tous les nouveaux domiciliés à
se réunir autour d'une petite . ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ m\agape.

La rencontre a pour but de
faire plus ample connaissance
et de présenter en quelques
mots le Conseil communal et
ses différentes tâches.

D'octobre 1993 à novembre J  ̂  ̂ ,^ZMde cette année, la commune a m\\ -x '- <Menregistré l'arrivée de 86 non- \iR ^^Hveaux domiciliés. '̂ fl w _W
Lundi soir, ces derniers et ŝ  y

les représentants du conseil se ^?= ," v , - "^B
sont retrouvés à la maison . ¦' - ^«R 1
bourgeoisiale. Le président de
Chalais , Dany Perruchoud, a \ „ . , jjfl â .̂notamment mis en évidence ~

l3kam*mW~-**'
)
^*le caractère solidaire qui ca- • ;'-' \ Js|

ractérise les habitants même
si les intérêts de ceux du haut x. \
et de ceux d'en-bas doivent 11 y ¦ ^^j>rlillparfois être discutés. X x . v 

\ . j j Ê

Quelque 2600 villageois. ""** „ ''" -.- 
^
1 Br '̂ B̂dont environ 2000 en plaine, Ifl V

450 en montagne et 150 à t™ 1 : . -^—JJ^J^J^J^M
Briey, composent la com- ... . .  .. „ . . ,
mune de Chalais. En saison, la La commune de Chalais a souhaité la bienvenue a ses nouveaux domicilies tels la petite Deborah er
population de Vercorin aug- ses parents. nl
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Rue de la Dixence 83
Tél. Q27/ 31 50 50

plus grand choix automobile en Valais

E

ffet Baumann? Effet
Grand ou Rosol? Choc
psychologique dû au dé-

part d'Ebermann? Allez sa-
voir. De tout un peu à la fois
peut-être. Avec les courants
incessants qtii agitent le ba-
teau octodurien depuis le dé-
but de la saison, impossible de
dégager des éléments ration-
nels susceptibles d'expliquer
les hauts et les bas qui carac-
térisent ce déroutant HCM
version 1994-1995.

e Suède à l'honneur, asi -arch

Portier volant

ûia

_% :̂'̂ ÊimÊÊ
yi ip*"¦̂ ^̂ ¦HW1 * .

homas Brolin et l'équipe

a Suède
écompensée
a Suède, troisième de la
srnière coupe du monde
ix Ftats-Wnis. a été élue
uréate du Svenska Daa-
adets Bragmedalj, la
stinction soortive la olus
isée en Suède et décer-
ne chaque année par un
ry composé de 13 mem-
•es, parmi lesquels de
jmbreux journalistes
Dortifs.
équipe nationale suc-
3de au fondeur Torgny
iogren, champion du
onde l'an dernier sur 50
TI. Le pongiste Jan-Ove
faldner avait été récom-
snsé en 1992. (si)

LES
CHOUCHOUS
DE RENNES
Les deux Suisses

lus

i

E VALAIS
HAMPION
UISSE
îS juniors du groupe-
ent du Valais central
>nt devenus cham-
Dns suisses de l'inter-
jbs PAGE 24

Une chose est certaine cepen-
dant. A coups de raccommo-
dages et de... fouet, la forma-
tion du coude du Rhône re-
trouve peu à peu quelques-
unes des vertus qui firent, ja-
dis, ses beaux jours. Parmi el-
les, la combativité et l'esprit
de corps. Deux qualités dont
le prometteur Andenmatten
et ses potes ne furent pas ava-
res hier soir. Oui , histoire de
se battre, Martigny s'est battu
face aux Bernois. Avec cœur
et courage mais aussi, mal-
heureusement, avec ses
moyens qui, il faudra bien fi-
nir par l'admettre, demeurent
modestes. Evidemment,
l'amalgame n 'est pas très
spectaculaire. A défaut , il
pourrait s'avérer payant sur la
longueur. A condition , toute-
fois, que la phalange du Fo-
rum consente, un jour , à pren-
dre un petit cours de gestion.
Question de résoudre un pro-
blème qui lui a déjà coûté pas
mal de points et valu d'amè-
res désillusions depuis sep-
tembre dernier. Eclairage. Sur
une partie que les Bas-Valai-
sans semblaient à même de
maîtriser et qui faillit leur
échapper. Dans ce contexte,
on s'empressera de préciser
que la parité qui sanctionna ce
débat jamais génial mais tou-
jours haletant fut équitable.

La trame. Martigny avait donc
pris le bon chemin. Celui
censé l'amener vers un succès
qu 'il n 'aurait pas volé. A force
de volonté, de rushes rageurs,
de déferlements certes plus

Martigny était par ti pour engranger
Las, il en égara un en chemin. Dommage...

TP miPiiY

Martigny - Langnau
2-2 a.p. (1-0 1-1 0-1)

******* *****:**-********** **#*•** *** *•**-***•-*-*-* * ** * *  ********  *-**-* * ****¦*-****¦****-**-*¦*

Après avoir capitulé à deux reprises, le gardien bernois Eberle n'a pas permis aux Martignerains Thierry
d'aggraver le score.

fougueux que réfléchis , Miner
avait montré la voie. En supé-
riorité numérique et au terme
d'un habile combinaison con-
coctée par Nussberger et Ro-
sol (18e). 1-0 à la première si-
rène, l'avantage, qu 'Andrey
contribuait brillamment à
conserver, apparaissait légi-
time. Mais insuffisant pour
songer mettre en cage un tigre
emmentalois pas vraiment
agile mais toujours prêt à bon-
dir sur la moindre proie. Ro-
sol, généreux dans l'effort , et
ses copains eurent le mérite
d'en prendre conscience. Ré-
sultat, après deux tentatives
infructueuses d'Ecceur et du
virevoltant tchèque, Plesch-
berger profitait d'un renvoi

i •

hasardeux d'Eberle sur un tir
de Miner pour doubler la mise
(24e). Martigny pouvait voir
venir. D'autant que derrière,
son portier volant continuait
de dégoûter le discret et im-
puissant Glowa et les siens.

Bas de Lane
Las, au moment où l'horizon
semblait dégagée, une bourde
défensive permettait à Lam-
bert de renvoyer quelques
nuages dans le ciel valaisan
(35e). Pire, alors qLie Markus
Hirshy chauffait le banc d'in-
famie, la Canadien allongeait
son bas de... Lane suite à Line
relance manquée de Rosol. En
deux oublis fâcheux, les ef-
forts octoduriens se voyaient
partiellement ruinés. Rageant.

deux p oints.

Et chronique. Pourtant, cette
fois , le mal s'arrêta là. Preuve
que le malade, malgré tout , se
porte mieux. A suivre...

Buts: 18'54 Miner (Rosol,
Langnau à 4, 1-0); 23'01
Pleschberger (Miner , 2-0);
34'53 Lambert (M. Hirschy,
2-1); 41'40 Lambert (Wùtrich ,
Langnau à 4, 2-2).

_, , et imectricn, également oies-Evequoz, SASMartigny: Andrey; iwequoz,.
Miner; Heiz; Mauron; Avan-
thay; Moret, Andenmatten,
Bernard; Rosol, Pleschberger,
Ecœur; Darbellay, Nussber-
ger, Siletti. Coach: Grand.

Langnau: Eberle; Stoller,

' Moret (de dos) et Olivier Ecœur
mamin

Probst; Aegerter, Wùtrich;
Nyffenegger , Baumgartner;
Lambert, Glowa, M. Hirschy;
Horak, Gerber , von Arx; Ba-
dertscher, Moser, Walker. En-
traîneur: Rudy Raemy.

Notes: Forum d'Octodure,
1400 spectateurs. Arbitres
MM. Ballmann, Kienholz et
Zingg. Martigny sans Neu-
kom, dont le pouce cassé a été
déplâtré et qui devrait être
opérationnel à Olten samedi.
Langnau privé d'Urs Hirschy
et. Friedrich, également bles-

• Pénalités: 7 x 2 '  contre Mar
tigny et 8 x 2' contre Lang
nau.

Meilleurs joueurs désignés
Andrey et Lambert.

Le maïaae se

Gomme ce fut laborieux !
Sierre pr end la mesure d'Octodure au terme d'un tout p etit derby .
Gentil, ennuyeux même, mais émaïllé par une p luie de pén alités.

Mon Dieu, mon Dieu! Que
le hockey est laborieux

lorsqu'il est pratiqué ainsi, à
ras la glace! Sans venin, sans
rythme, sans conviction et qui
plus est sans réussite. Bref,
une petite, toute petite soirée
de hockey. Et un derby valai-ue nucuey. r.u un ueruy vaiai- fWnrhirp pn rnmnlirpsan qui ne valait, justement, "Cioaure en complice
pas grand-chose. On l'admet, pour une foiSj sieiTe fit
c'est facile et ça sent surtout preuve d'un bel altruisme de-
1 air du déjà entendu Mais il y vant ie but adverse. Si l'on ex-
a des soirs comme cela... cepte un raté monumental de

_ . , r, r. , ,- , Micheloud, le club du CentreOctodure? Dans la lignée exploita sa seule occasion. Etdes mauvaises cuvées, qui ira encore d t.n compter sur unepratiquement rien tente. mauvaise relanc
F
e octodu.Sierre? Bofi Loin, très loin de rienne A queiqUes mètres dece qu il démontra samedi a Grand Benoît Pont ne man-Saas-Grund. Mais qu a-t-il qua pas la cible. C'est déjà ça.bien pu se passer en trois ^ ^ J v

jours pour qu'il revienne à de Le deuxième tiers? Prati-
telles hésitations? Qu 'il en ar- quement de la même veine
rive même à avoir toutes les qUe le premier, si ce n 'est que
peines du monde à aligner Sierre se montra un peu plus
deux passes consécutives. Le consistant, on l'a dit. Il doubla
sait-il seulement lui-même? ]a mise. Bien. Mais encore
Peut-être. Peut-être pas. En dut-il compter sur l'aide invo-
tous les cas, il fut conscient lontaire de Zuchuat, en l'oc-
que son premier tiers frisa currence, qui dévia un tir de
l'indigestion. Il revint en effet la liene bleue de Clavien. Au
sur la glace, pour la période moins s'était-il créé, et se
intermédiaire, animé d'autres créa-t-il par la suite, davan-
intentions. Le patin un peu tage d'occasions. Ainsi, Cla-
plus agressif , la canne plus vien et Jezzone,- deux défen-
sure, n nt visioiement un er- seurs, se présentèrent seuls
fort. Mais Dieu, que ce fut la- face à Patrick Grand. Sans
borieux tout de même. parvenir à creuser l'écart.

Le malheureux Octodure, On soupçonne Octodure de
victime toute désignée d'un s'en être contenté. Pour lui,

un boulevard, Pierre-Alain
Ançay s'apprêtait à affronter
Erismann quand il... trébucha
à quelqties mètres du portier
sierrois. Il y a des soirs
comme cela.

évolua bien lentement. 1-0
après vingt minutes, 2-0 après
quarante minutes, on avançait
à petits pas. Après tout, Sierre
restait toujours à portée d'Oc-
todure. C'est vrai pour le
score. Ça l'est un peu moins
sur la glace où les Octoduriens
n'inquiétèrent pratiquement
plus Erismann.

Pluie de pénalités sur le banc- Sierre finit quand
même par en profiter. A cinq

Enfin , la partie s'anima quel- contre trois donc, et par l'en-
que peu au fil des minutes. tremise de B. Pont, présent
Grâce, en particulier, aux sur les trois buts. Quand on
nombreuses pénalités qui eu- vous disait que ce fut labo-
rent le mérite de libérer les rieux. Christophe Spahr
espaces. Durant quelques mi-
nutes, on dénombra quatre Sierre-OctodureOctoduriens, puis cinq même, o n /i n i n i n\

DO



OFFRES ET DEMANDES D'EMPLOIS

Votre avenir chez Graphax. ¦

: ¦-£-̂ m̂^̂ m̂^
rir
Notre agence valaisanne basée à Sion recherche son futur

CHEF DE VENTE
Votre mission:
Vous serez chargé de développer notre position en nous représentant
activement dans les régions du Haut et Bas-Valais.
Vous serez responsable de l'acquisition et du suivi des clients poten-
tiels et existants. Vous vous consacrerez à la vente de nos produits
et vos activités vous permettront de prospecter et de négocier avec
des responsables d'entreprises exigeant des solutions adaptées à
leurs besoins.
Vous avez environ 30 ans et vous souhaitez utiliser votre expérience
dans le secteur des biens d'équipements pour une activité commer-
ciale plus ambitieuse.

Profil souhaité:
- connaissance du milieu économique valaisan
- capacité d'analyse et de compréhension des besoins de vos parte-

naires commerciaux
. - qualités d'entrepreneur et de négociateur
- volonté de réussir
- une forte personnalité et une grande aptitude à travailler de façon

indépendante.

Nous vous offrons:
- une formation complète et spécifique sur la gamme de nos produits
- la perspective de créer un team de vente et de prendre influence

dans notre secteur en pleine expansion
- un poste offrant de réelles possibilités d'évolution au sein d'une en-

treprise dynamique
- des prestations sociales d'une grande société.

Date d'entrée: à convenir.

Nous attendons avec intérêt votre offre avec lettre manuscrite de mo-
tivation accompagnée des documents usuels et photo, à l'attention
de la direction, département vente.

Graphax S.A., rue du Grand-Pré 4,1007 Lausanne
22-260044

Grap hax SA
Riedstrasse 10
8953 Dietikon
Tél. 01/740 77 88
Téléfax 01/740 75 25

Graphax, votre partenaire
pour ia bureautique mo-
derne, offre des solutions
globales ou individuelles.
Graphax représente exclu-
sivement en Suisse les co-
pieurs et les téléfax Konica,
ainsi que des destructeurs
d archives.

PUBLICITAS (027) 29 51

ANNONCES DIVERSES

GMPII/1X

F. DEPPIERRAZ-GLASSEY

mécaniciens méc. gén.
mécaniciens-électriciens

r^l r/ Conseil en p ersonnel

URGENT! Pour postes fixes, nous cherchons

Vous êtes en possession d'un CFC, vous bénéficiez
de plusieurs années d'expérience. Fortement motivés,
vous souhaitez travailler dans un environnement de
haute technologie

Notre client vous offre l'opportunité d'une formation
pointue et spécifique, un travail fixe, des conditions
salariales de très bon niveau.
Intéressés, appelez Françoise DEPPIERRAZ.

Rue de Lausanne 42. 1950 SION. Tél. (027) 23 17 97

Villars-sur-Ollon

aide ménagère avec
appartement de fonction

Mise à disposition d'un appartement de fonction de 2 piè-
ces, juste rénové, convenant à un couple sans enfant au
foyer.

Rétribution forfaitaire annuelle
pour remise en état d'un

ou deux autres appartements et chalets entre séjours de
vacances. Pendant ces séjours (Noël, février, juin à sep-
tembre), on demande d'assurer la préparation de certains
repas et l'entretien du linge (rétribution à l'heure). Situa-
tion d'avenir.
Faire offres écrites à Maurice Turrian
Case postale 122, 1884 Villars-sur-Ollon.

022-258385

POUR JANVIER 1995
Nous cherchons

1 automaticien avec CFC

1 mécanicien-électricien
avec plusieurs années de pratique. /^~̂ T™̂ \̂ "OUT 6D SaVOIT QSVân- M I

Connaissances requises: ¦¦•• hnnr>har_lf ortrloiir J _̂r̂ v -̂C« l&9® i 3PP©I6Z v SlOD r |]-i JT
- pneumatique Ull UUUUilci"VCIIU CUI Ij Z&oEzt  (027) 295 220 Mme J II£B
Icalibration ' . p r>35§ Huttenlocher est à votre M?Suisse ou permis C. pour sa succursale du Châble. V̂i\ ^3̂  service i r / %

mlum
0 T̂*'  ̂d°SSier comP|et ' P hoto et curri" Les personnes intéressées sont priées de prendre S /̂NK  ̂ D' ores et déjà , TOUS VOUS \ n>l '

' contact avec M. Jean-Marc Faussurier , gérant de la ,̂ _J?tf\ rnmmiininnnn=; tnutp nrpri- i-?rt F̂ECCO S.A., avenue de la Gare, 1920 Martigny succursale du Châble, tél. (026) 36 16 64. feBSl o^n +i \1 ni M AIT AI Y DADII 
™ l3

A l'att . de M. Théo Christophoridis ^
K1
" ISÎl.o 'î ^̂ î/  ̂PARU'

(026) 22 90 33. TIONS POUR 1995.
36-219785 | V 036-220623 J ^̂̂^^^^^^^m̂

J'

Polyvalent

cherche
emploi
pour l'hiver, comme
aide de cuisine (expé-
rience hôtel****), fro-
mager (avec CFC),
etc.
Tél. (025) 55 12 18.

036-218711

Jeune homme
(Suisse, 17 ans)

cherche
emploi
dans un hôtel ou res-
taurent pour appren-
dre le français.
Ecrire sous chiffre V
036-218520 à Publi-
citas , case postale
747,1951 Sion l

036-21852C

mécanicien
en
motocycles

Garage de motos de
la place de Sion
cherche

apprenti

des janvier 1995 ou à
convenir.
Ecrire sous chiffre W
036-220472 à Publi-
citas, case postale
747, 1951 Sionl.

036-220472

RENOVER
CONSTRUIRE
c'est la rubrique à dispo-
sition des différents
corps de métiers con-
cernés par les thèmes
ci-dessus.
Renseignez-vous quant
aux possibilités et avan-
tages que nous vous
proposons.
PROCHAINE PARUTION:La maison Cher-Mignon S.A mardi 13 décembre 1994

engage pour tout de suite ou a convenir Délai mardi 6 décembre 10 h

aide
pour la nuit
Faire offres à:
Résidence Jean-
Paul, 1908 Riddes.
Tél. (027) 86 53 23.

036-220285

URGENT!
Cherchons

Nous cherchons pour notre service ex
terne

ouvrières
- travail en usine
- langue française, compréhen-

sion et parlé exigés
- missions temporaires, longue

durée.
Veuillez passer à nos bureaux et
demander M. Sorgente.
Maintenance téléphonique assurée
après heures de bureau + samedi.

36-220412

/TV» PERSONNEL SERVICE
| ( "i k f  Plo<ement fixe et temporaire I
| >̂ V*"\II» Von, [„,„, emp io, ,„, VIDEOTEX J> OK » I

^Je cherche

partenaire commercial
Activité indépendante

de 30 à 100%.
Gestion-commerce-représentation.

Bonnes connaissances
comptabilité.

Concerne: matériaux finis
pour construction.

Participation financière souhaitée
de Fr. 5 à 15 000.-.

Ecrire sous chiffre W 036-218714
à Publicitas, case postale 747,

1951 Sion l
k 036-218714^

f >Restaurant du Pont-du-Diable,
à Chandolin-Savièse cherche

sommelière
ou garçon de service

avec expérience de la restauration,
et

aide de cuisine
avec permis valable.

Logement disponible si besoin.
0 (027) 25 30 30.

k 036-220506^

Le Brass Band 13 Etoiles,
formation B
engage immédiatement

1 cornet
Renseignements et inscription jus-
qu'au 15 décembre 1994 auprès de:
M. Géo-Pierre Moren, directeur
tél. (027) 36 34 95
M. Vincent Luissier, président
tél. (026) 46 36 00.

036-220471

\_ L
BS

mvj«WM=iWB«=d=«=F^=ïïaa«
ENTREPRI SE GÉNÉRALE D'ÉLECTRICITÉ

cherche pour juillet 1995'

1 apprenti(e) employé(e) de commerce
bilingue (français-allemand)

Les candidats intéressés par cette
profession peuvent s'annoncer à
nos bureaux, rue Chanoine-Berch-
told 9, à Sion, ou téléphoner au
(027) 22 65 82 et demander M. Mo-
ret 36-220600

Chandolin Sport
engage pour la saison d'hiver

1 aide skiman
pour location de skis et atelier.

Tél. (027) 65 17 84
Privé (027) 65 17 73, René Epiney.

036-220605

r ¦ —>
Restaurant de la Côte à Corin

cherche pour début décembre

commis de salle
motivé

Tél. (027) 5513 51.
k 036-220602

^

IPIIHP fillp Jeune femme suis-jcunc une sesse, cherche place
cherche travail laiou;

ée sommelière
a Sion.
Tél. (027) 23 64 61, Tél. (022) 731 62 13.
le matin.

036-220291 018-193403

un(e) collaborateur(trice)
Nous demandons: le sens des respon-
sabilités, de l'initiative ainsi qu'une ex-
cellente présentation.
Nous offrons: salaire fixe, frais , com-
missions, gratification ainsi qu'une for-
mation performante au sein d'une en-
treprise dynamique.
Pour plus de renseignements appelez:
la Maison Flore au (037) 82 20.20.

017-111481

employée de maison
aimant cuisiner
nourrie, logée, permis de conduire dé-
siré, prête à se déplacer régulièrement
entre Verbier et Nyon, aimant les
chiens. Bon salaire.
Date d'entrée à convenir.
Tél. heures de bureau (022) 709 25 55.

018-193257

Enchères mobilières après faillite
Mercredi 30 novembre 1994, à 14 h 30, à l'Hôtel
du Rhône à Sion, il sera procédé à la vente aux en-
chères publiques, à tout prix , des lithographies sui-
vantes:
- 5 lithos de S. Dali, avec certificat d'authenticité

signé R. Mouret, soit:
Le corbeau et le renard
Le singe et le léopard
Le cheval s'étant voulu venger du cerf
Le chêne et le roseau
La cour du lion

- 11 lithos de Menge tirées du livre
«Racontez Maman».

Pas de vente en bloc.
Bien visibles une demi-heure avant la vente.
Paiement au comptant. Enlèvement immédiat.

Le préposé substitut extraordinaire :
Me Philippe Ducrey, avocat

36-220530

Crédite rapido
Permis B ou C

Juras desde 12,25 %
Alvercrédit SA.
Conselheira de Créditas

Permis B ou

027 / 23 79 77
027 / 36 37 97

A vendre
chambre à
coucher d'enfant
complète, lit, bureau,
armoire, étagères,
chevet , commode.
Neuve Fr. 1700.-, cé-
dée Fr. 1200.-.
Tél. (026) 44 12 96.

036-220188

Initiative sur l'assurance-maladie
Votations du 4 décembre 1994

|L|#%lkl a de nouveaux prélèvements
^H/WI sur les salaires

% ï\£ Pé/W Pé
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Comité valaisan contre l'initiative «pour une saine assurance-maladie<¦¦

jeune commerce
serveuse

Restaurant Cherche place
des Messageries
à Martigny
cherche apprenti d

a^pfét 
région Martign,

S ffl?? i S.0" Té' (026> 46 18
036-220589

036-

Garage du Valais Restaurant du
central Rothorn à Sierr
cherche cherche
mécanicien :plinp
sachant travailler JCUIIC
seul. serveuseEntrée tout de suite.
Ecrire sous chiffre Z Sans permis s'a
036-220339 à Publi- nir:
citas, case postale T,. .«„,. .. ..
747, 1951 Sion l 161. (027) 55 11

036-220339 036.



Hockey sur glace

Résultats
Lugano - Fribourg a.p. 2-3
Ambri-Piotta - Kloten 2-4
Rapperswil - Zoug 5-7
Bienne - Davos a.p. 5-6

Classement
LZoug 2013 3 4 86-64 29
1 y?\h 1910 4 5 69-60 24
3 Lugano 2010 4 6 73-55 24
4 Fribourg 2010 3 7 9675 23
5 Davos 20 9 3 8 76-66 21
6 Ambii-Piotta 19 9 2 8 67-77 20
7 CP Berne 20 8 210 69-72 18

j.RappeCTil 20 6 212 60-89 14

9 Zurich 20 5 312 74-93 13
10. Bienne 20 5 213 62-81 12

Demain
20.00 Kloten - Ambri-Piotta

Samedi
17.30 Bienne - Ambri-Piotta
20.00 Davos - Lugano

Fribourg - Zurich
Kloten - Rapperswil
Zoug - Berne

Résultats
Coire - Grasshopper 4-6
Chaux-de-Fonds - Olten 8-2
Thurgovie - Ajoie 7-2
Martigny - Langnau a.p. 2-2
Lausanne - Herisau 8-3

Classement
l.lausame 1914 2 3116- 54 30
2. Grasshopper 1913 2 4 86- 46 28
3. Thurgovie 1911 1 7 73- 50 23
4.Ch.-de-Fonds 1910 2 7 85- 71 22
S.Langnau 1910 2 7 83- 76 22
6. Olten 19 7 210 66- 93 16
ï. Herisau 19 6 310 72- 90 15
5. Core 19 7 111 77-102 15

9. Martigny 19 5 311 65- 97 13
10.A[Oïe 19 3 016 60-104 6

Samedi
17.30 Grasshopper - Thurgovie

Herisau - Coire
Olten - Martigny

20.00 Ajoie - Lausanne
Langnau - Chaux-de-Fond s

Résultats
Qroupe 3
/iège.- GE Sen/ette 4-5
Neuchâtel - Tramelan 4-3
Jnterstadt - Saas-Grund - 4-7
Sierre - Octodure 3-0

Classement
1.GEServette 1514 1 0 83-25 29
2. Sierre 1513 1 1 86-29 27
3.Saas-Grjnd 15 9 1 5 72-53 19
4.Viège 14 7 2 5" 58-34 16
S.Heuohâte! 15 5 6 4 69-63 16
6. Moutier 14 7 1 6 58-59 15
/.StarLausanne 13 5 4 4 50-42 14
8.Reunier 14 5 2 7 53-59 12
S.Unterstadt 15 4 110 60-74 9

10. Villars 14 3 110 39-78 7
1t.Tramelan 15 2 211 33-99 6
12. Octodure 15 1 212 27-73 4

Vendredi
20.30 Onterstadt - GE Servette

Samedi
17.30 Moutier - Sierre
18.15 Tramela n - Viège
20.15 Saas-Grund - Neuchâtel

Fleurier - Villars
Octodure - Star Lausanne
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Kloten a pris le meilleur sur
Umbri à la Valascia (4-2). Ici
'attaquant Fritsche se
ieurte au Zurichois Celio.

keystone

Svensson
avec la Suède

Le sélectionneur national
suédois, Curt Lundmark, a
convoqué le Davosien Ma-
gnus Svensson parmi les
22 joueurs retenus pour le
traditionnel tournoi des
«Izvestia» à Moscou (du 15
ïU 21 décembre). La Suède
pourra compter sur la pré-
sence de cinq mercenaires
évoluant dans la ligue pro-
fessionnelle nord-améri-
caine (NHL).

Outre la Suède et la Rus-
sie, pays organisateur, ce
:ournoi regroupera l'Italie,
.a. Finlande, la France, la
République tchèque, la
Norvège et la Suisse, (si)

Louanges pour Ohrel et Grassi
Les deux Suisses sont très ap p réciés p ar les dirigeants du Stade Rennais.

Samedi dernier, au terme de
la rencontre de la 19e journée
du championnat de France
qui s'est soldée par un match
nul (2-2), entre Rennes et
Montpellier, l'international
suisse Christophe Ohrel mas-
quait mal sa déception au sor-
tir des vestiaires. Mais ce
mouvement d'humeur - com-
préhensible au vu de la partie
moyenne livrée par les Bre-
tons face à la «lanterne rouge»
- s'est toutefois vite estompé.
Ce soir-là, «Gusehti» accueil-
lait en effet en terre bretonne
son fan's club personnel, venu
tout spécialement de Lau-
sanne pour la circonstance.

A l'instar de ses coéqui-
piers, le Suisse fut crédité
d'une note très moyenne,
malgré un abattage impres-
sionnant. Il a droit à quelques
circonstances atténuantes. Il
devait en effet évoluer devant
un nouveau latéral, le sep-
tième depuis le début de la
saison. La raison: une plé-
thore de blessures: «C'est vrai,
l'équipe n'est jamais la même.
Les automatismes manquent.»
Les blessures n'épargnent pas
les Bretons. Le demi Jean-
Christophe Thomas (ex-OM)
est actuellement indisponible.
Le Bulgare Nikolai Iliev est
rentré à Sofia pour se soigner.
Souffrant d'un genou, Iliev a
été victime d'un début de gan-
grène. Les médecins avaient
même songé à l'amputer. Le
meneur de jeu , Jocelyn Gour-
vennec, est en délicatesse
avec une cheville. Son ab-
sence à la construction s'est
cruellement fait ressentir.

S'il apprécie tous ses co-
équipiers. Ohrel ne pouvait
s'empêcher de pester contre
le latéral de fortune, Vasseur:
«Il est vrai que c'est plutôt un
milieu de terrain. Il a la fâ-
cheuse tendance à jouer à 3 ou
4 touches et il perd la balle
quelques mètres plus loin.
Nous devons nous dépenser
pour la récupérer.» Menés
deux fois au score, les Ren-
nais-ont sorti les griffes pour
revenir à la marque. Le but
égalisateur porte la signature
de Marco Grassi, son septième
en Dl. Le géant tessinois ap-
puie de tout son 1 m 90 m" et
de ses 86 kg sur la défense ad-
verse. Sa tête victorieuse de la
66e minute est la parfaite il-
lustration du potentiel de ce
chasseur de buts. Mais il man-
que encore trop souvent de
soutien.

Concert de louanges
Le Stade Rennais est réputé
pour faire l'ascenseur entre la
Dl et la D2. Désormais, le but
des Bretons est clair: «Se

Chantai la plus rapide

^ 
_ 
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r: _ parons vivement pouvoir le
conserver la saison prochaine.
L'équipe est très jeune. Elle a
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Christophe Ohrel (notre photo) ainsi que Marco Grassi sont devenus les

maintenir et construire une phe et Marco sont deux non-
équipe très compétitive dès la nêtes hommes avec qui on
saison prochaine», explique le peut discuter clairement. On
manager général Gérard Lefi- avait dit que Grassi était ca-
latre , qui ne tarit pas d'éloges pricieux, qu 'il pouvait «sauter
sur ses deux Suisses: «Christo- les plombs». Nous n 'avons ja-

"*̂ . . . RjMSnwsSs

chouchous des Bretons. asi arch

mais eu cette impression. De
Christophe Ohrel, nous atten-
dons qu'il donne encore plus
de «coups de gueule». Nous
comptons beaucoup sur lui
pour encadrer les jeunes et es-

.ue jjujuieine (j iuiui^cu ue
Rennes réside dans son com-
partiment défensif et princi-
palement son gardien. Le «pa-
quet cadeau» en provenance
de l'Olympique de Marseille à
l'intersaison - Thomas, le dé-
fenseur Pascal Fugier et le
gardien Gilles Rousset - ne
*~4 *-»*-» ri o rljQ 1/~»Ï T"» nie Pd + icfiotinn

tionale. (si)

Premier entraînement de la descente de Vail.
Les Suissesses ont laissé une
excellente impression lors de
la première séance d'entraîne-
ment en vue de la descente de
coupe du monde de Vail.

La Valaisanne Chantai
Bournissen, dossard No 41
seulement à la suite de ses
malheurs des deux derniers
hivers, a annoncé un retour au
premier plan en signant le
meilleur temps.

Heidi Zeller-Bàhler (5e) et

nissen. La skieuse d'Evolène

ne ressent aucune douleur en
skiant. La Valaisanne devrait
ainsi connaître des jours meil-

leurs petits numéros de dos- confiance avec leur change-
sard, mais elles n'en ont pas ment de skis,
moins réalisé des temps pro- Satisfaction également du
metteurs. Toutes deux ont côté de Vreni Schneider: «La
manifestement retrouvé la piste ne secoue pas et le saut

ne présente aucun problème»,
fit-elle savoir à ses camarades
par talkie-walkie au terme de
sa descente. La Glaronaise a
concédé quatre secondes et
demie à Bournissen. mais elle

Bebeto malade
Le Brésilien Bebeto, de
son vrai nom José Roberto
Gama de Oliveira, âgé de
30 ans, souffre d'une pneu-
monie. L'auteur de l'uni-
que but du match aller des
huitièmes de finale de la
coupe de 1 UEFA contre
Borussia Dortmund (1-0)
avait manqué la rencontre
de dimanche contre Valla-
dolid (4-0), à cause d'une
prétendue grippe, mais le
mal s'est avéré plus perni-
cieux.

Le champion du monde
sera indisponible quinze
jours au moins et man-
quera, par conséquent, le
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98-86 (57-45)

Gaillard, Stragiotti

qualifiés
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Athlétisme Bonne présence
féminine

Quarante formations fémini-
, ; 1 _ T T _ 1 _ :_

cène aj inee. JLII preuueie li-
gue, la CoAVC s'est classée au
9e rang avec un total de
5659,5 points. La CoABVC a
terminé 17e avec 4849 points
en deuxième ligue.

Chez les juniors, la CoAVC
est 12e avec 4639 points.

Dans les interclubs simples,
la CoAVC est 2e en ecolières
A.- Chez les ecolières B, la
COAVC et la CoABVC sont
resnectivement 6e et 7e.

Dans les interclubs multi- Dans la catégorie juniors de l 'interclubs, les athlètes du CoAVC se
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îa «* offert le titre national.

CoAVC ont terminé 8e et cei- ..... . . _, , _,. _ . , ,, ,. .
les de la CoABVC 12e A rele- Mixte: 1. Carlos Pimpao, eux. Battus a 1 aller par les
ver le 14e rang de la CoAVC Saint-Maurice, Sandra Stu- Saint-Gallois 24 à 19, les Octo-
et le 6e de la CoABVC en éco- benvoll, Saint-Maurice; 3. duriens avaient une revanche
lières B (gp) Thierry Formaz, Saint-Mau- à prendre. Ce d'autant plus

rice, Evelyn Sulser, Re- qu 'une victoire leur permet-
Fléchettes gensdorf; 4. Yves Cutullic, tait de se mettre presque à

Troistorrents; Sonia Ecœur,
Val-d'Illiez.

Elites - amateurs: 1. Thierry
Formaz, Saint-Maurice, Pedro
Cue, Bex; 2. Philippe Gonin ,
Troistorrents, Serge Es-Bor-
rat, Val-d'Illiez; 3. Carlos Pim-
pao, Saint-Maurice; Florent
Foucher, Lens.

£FP  ̂Basketball

Eft] lrc ligue
wl  ̂ouest

Martigny - Yverdon

5e: 16-9; 10e: 29-24; 15e:
40-32; 25e: 63-60; 30e: 66-72;
35e: 81-77.

Martigny: Scarano, Vesta 9,
Saudan 14, Oliveira 12, Im-
holz 39, Mudry 4, Wyder, Hor-
vath 4, Morisod 13, Corverano
3.

l'abri de la relégation. Pres-
que, car en sport tout peut ar-
river... mais n'anticipons pas.
Il reste trois matches pour ar-
river au terme de la saison et
Einsiedeln semble ne pas
pouvoir échapper à son destin
funeste, car il recevra samedi
Oberriet , puis rendra visite à
Kriessern et terminera en ac-
cueillant Freiamt. Martigny se
rendra à Freiamt, recevra
Sensé, terminera la saison à
Oberriet.

Le match...
Il démarra par un coup de
tonnerre tiré par le jeune Da-
vid Sarrasin. Opposé pour la
première fois de la saison à un
lutteur de sa classe d'âge et
non pas à un adulte du même
poids, David fit parler sa
classe naturelle et en trente-
huit secondes mit son adver-
saire au tapis. Derrière lui,
William Martinetti s'offrit une
grande supériorité face à Da-
mian Dietsche en trois minu-
tes dix. Pour couronner le
tout, Marian Nedkov expé-
diait Félix Zàch sur le dos en
une minute trente et une se-
condes. Au total cinq minutes
et dix-neuf secondes, le Spor-

Le combat entre Hugo Dietsche et le Valaisan Youri Silian était
déterminant. Le Martignerain s'imposa aux points, offrant ainsi la
victoire à son club dans cette rencontre. mamin

ting menait par 12 à 0. Du ja-
mais vu dans la saison! De
quoi se forger un moral
d'acier, d'autant plus que
l'ambiance était chauffée par
les supporters vernis, même
de Genève, avec des cloches
et un entrain extraordinaire.
Ils étaient près de trois cents à
chavirer de bonheur au spec-
tacle de David Marinetti qui
récoltait 6 points sur la prise
spectaculaire qui expédia Ro-
meo Leuthe dans les airs
avant de le faire retomber sur
le dos. A la pause, Martigny
possédait 5 points d'avance, à
trois combats de la fin il en
avait 11, mais rien n 'était en-
core définitivement acquis.
Daniel Chardonnens s'était in-
cliné en prolongations devant
Adi Luchinger, mais il avait
ramené 1 point très impor-
tant. Grégory Martinetti avait
tout de suite rectifié le tir de-
vant Patrick Dietsche, l'Octo-
durien gagnant par tombé en
cinquante-neuf secondes.
Avant-dernier combat de la
soirée entre Hugo Dietsche,
médaillé olympique à Los An-
geles, et Youri Silian. Blessé,
le Valaisan avait failli ne pas
lutter. Heureusement qu'en
serrant les dents il put le faire.
En s'imposant aux points
après une éclatante démons-
tration de volonté, Youri mit
la cerise sur le gâteau. Grâce à
cette victoire, Martigny gagne
deux places au classement.
Autres résultats: Brunnen -
Freiamt 15-26; Sensé - Einsie-
deln 32-11; Oberriet - Willisau
10-31.

Classement: 1. Sensé, 11
matches, 22 points; 2. Willisau
11-20; 3. Freiamt 11-16; 4.
Brunnen 11-11; 5. Martigny
11-6 (-68); 6. Kriessern 11-6
(-90); 7. Oberriet 11-5 (-129);
8. Einseideln 11-2 (-133).

Billard

et Vaquinhas

pour les finales
Samedi dernier s'est déroulée

1x2

à Martigny une éliminatoin
du championnat de Suisse 1;
vre LR3. Six joueurs, dot
quatre Valaisans, prenaien
part à cette compétition. Ces
finalement Nicolas Stragiofe
et Philippe Gaillard , tou
deux de Martigny, qui ont tei
miné aux deux premières pla
ces, se qualifiant ainsi pour 1
finale qui aura lieu à Sainl
Gail dans deux semaines.

Résultats: 1. Gaillard P.,
points, MG 2.63, MP 3.15, si
rie 18; 2. Stragiotti N.,
points, 2.50, 3.75,11; 3. Fror
tini A., 6 points, 2.13, 2.85,2:
4. Conte S., 4 points, 2.01
2.40 ,16; 5. Cousin E., 2 point
1.77, 3.00, 12; 6. Tognetti F,
points) 1.23, 1.80, 6.

Samedi toujours , mais
Neuchâtel cette fois , se déroi
lait une éliminatoire du chan
pionnat de Suisse trois bandi
LR1. Le Valais y était repr
sente par deux joueurs c
Sierre, Antonio Vaquinhas
Paul-Marc Geiger. En ren
portant cette compétition av<
9 points et une MG de 0.57
Vaquinhas s'est qualifié poi
la finale qui aura lieu dai
deux semaines à Neuchâte
Quant à Geiger, il doit se coi
tenter d'une sixième plac
synonyme malheureusemei
d'élimination.

Natation

Excellents résulta
sierrois

Trente nageurs sierrois se sont
déplacés ce week-end à la pis-
cine des Vernets, à Genève.
où se déroulaient les Rencon-
tres genevoises de natation
1994. Vingt clubs s'affron-
taient, parmi lesquels Genève,
Morges, La Chaux-de-Fonds,
Lancy, etc., plus trois équipes
françaises.

Les excellents résultats ob-
tenus par les Sierrois lors des
éliminatoires leur ont permis
de participer à dix-sept fina-
les; ainsi Alexandre Briguet
(10 ans) a remporté deux mé-
dailles d'argent et une de
bronze; Alexandra Kuonen
(14 ans) une médaille d'or;
Daniela Werlen (14 ans) une
médaille d'argent et une de
bronze et Grégoire Bonvin
(16 ans) une médaille de
bronze.

Les autres finalistes , Sté-
phanie Grassi, Bastien La-
paire, Laurent Brunner, Fran-
çois Brunner, Sébastien Tor-
nay, Victor Kuonen, Sylvie
Gmunder, Sacha Sermier, Na-
thalie Wenger et Cathy Bon-
vin ont tous terminé dans les
huit premiers de leur catégo-
rie.

Ces performances confir-
ment la belle prestation four-
nie récemment lors des Ren-
contres agaunoises de Saint-
Maurice où le Club de nata-
tion de Sierre s'est adjugé,
pour la deuxième fois, le chal-
lenge.

Victoire des juniors
Les rencontres interclubs se
déroulent deux fois par année:
une première tentative en mai
et une finale en septembre. La
vérification des résultats étant
une tâche de longue haleine
(plus de 1100 formations clas-
sées dans toutes les catégo-
ries!), la FSA n'établit le pal-
marès définitif qu 'à la fin no-
vembre.

La participation valaisanne
a été intéressante, surtout
dans les catégories jeunesse:
huitante-deux équipes ont
pris part aux interclubs 1994.
Cela est dû notamment au
phénomène des communau-
tés d'athlétisme.

Esprit d'équipe
Le Valais connaît deux com-
munautés d'athlétisme: la
CoA Valais central et la CoA
Bas-Valais et Chablais.

Avec ce système, petits et
grands clubs d'une même ré-
gion unissent leurs forces lors
de compétitions par équipes
(relais et interclubs). Au sein
de la novuelle formation, la
solidarité et l'esprit d'équipe
vont de pair avec l'améliora-
tion des performances.

Ce type d'association doit
encore se développer dans le
Haut-Valais. Le potentiel
existe, mais la volonté n 'y est
peut-être pas.

114 points d'avance
Dans les catégories masculi-
nes, la présence valaisanne a
été assurée par quarante-deux
équipes.

En terminant quatrième de
la finale avec 11 452 points, la
CoAVC s'est maintenue en li-
gue nationale C.

Deux formations valaisan-
nes ont évolué cette année en
première ligue: la CoABVC,
19e avec 10 439.5 points, et
TV Naters, 20e avec 10 349
points.

En juniors 2, les athlètes de
la CoAVC se sont offert le ti-
tre national avec 6327 points.
En forme en mai et en nette
progression en septembre, les
sept athlètes ayant marqué
des points ont devancé de 114
points LG Obersee. Raphaël
Nanchen nous a fait part de sa
satisfaction: «L'esprit d'équipe
et la bonne entente ont été dé-
terminants. J'en ai profité
pour courir à fond le 1500 m.
C'est très motivant de faire
partie d'une équipe qui veut
faire le maximum.» les autres
membres de la formation
sont: Christophe Normand,
Bertrand Luisier, Pierre-Yves
Franzetti , Jean-Philippe Bar-
ras et Frédéric-André Dela-
loye.

A relever notamment dans
les interclubs simples: la 3e
place de la CoABVC et la 5e
de TV Naters en cadets B, le
4e rang de la CoAVC 1 en éco-
liers A.

Des victoires
valaisannes

Participation record à Collom-
bev le week-end passé pour le
tournoi du SCS Tour 1994 sur
jeux de fléchettes électroni-
ques. Cette compétition était
la dernière de la saison avant
les premiers championnats
suisses SCS qui auront lieu à
Lostorf (Olten) les 16, 17 et 18
décembre prochains.

Plus de cent cinquante
joueurs se sont confrontés
dans les neuf tournois patron-
nés par l'association suisse
SCS Suisse Compact Sport.
Trois catégories sont à disposi-
tion de tous les joueurs de flé-
chettes afin qu'ils puissent
évoluer à leur niveau: la caté-
gorie élite, amateurs A et
amateurs B. Voici les princi-
paux résultats:

Simple dames: 2. Sonia
Ecœur, Val-d'Illiez; 3. Jessica
Bader, Saint-Maurice; 5.
Paula Zappelaz, Brigue.

Simple open: 2. Jean-Ber-
nard Monnet , Monthey; 4.
Serge Es-Borraz, Val d'Illiez;
5. Yves Cutullic, Troistor-
rents.

Double open: 1. Yves Cutul-
lic, Troistorrents, Jean-Ber-
nard Monnet, Monthey; 3.
Thierry Formaz, Saint-Mau-
rice; Roger Perret , Winter-
thour.

Simple amateurs A: 3. Pas-
quale Reino, Brigue; 4. Carlos
Pimpao, Saint-Maurice; 5. Gé-
raldine Exquis, Ardon.

Double amateurs A: 1. Pe-
dro Cue, Bex, Jean-Yves
Deru, Bex; 4. Christian Dela-
crétaz, Yvorne, Thierry Ver-
cellino, Aigle; 5. Jean-Denis
Bellon, Troistorrents; Daniel
Donnet, Troistorrents,
- Simple amateurs B: 1. Da-
niel Imwinkelried, Naters; 2.
Nuno Formaz, Lavey-Village;
4. Nevio Roten, Brigue.

Double amateurs B: 1. Ne-
vio Roten, Brigue, Pasquale
Reino, Naters; 2. Oliviero
Garni , Brigue, Mario Karlen,
Glis; 4. Christian Delacrétaz,
Yvorne; Thierry Vercellino,
Aigle.

5. Blonay 6 m. 2 p
6. Viilars 7 m. 0 p

MU Résultats et rapports de la course PMU
Mardi 29 novembre à Saint-Cloud1 ^r> ROMAND

1 Wacio
2 Star Luth
3 Klee
4 Rainbow Reef
5 Plumacho

3
12
17

6
15

Voici notre sélection de chevaux 10 - Kadrature

*********************** WmLWnBn *LWL***************** W 
C°UrSeS 5e Léopold d'Orsetti ,

: [Tiy tngmen. 380Q m haj e^ trio.coup|é;
BflH 1re course: Prix de Bayonne, 3200 H _ . ,,„,,„,; H„ .„ „„,„„„ ,

m haies, trio-couplé: 1 " Druval <favorl de la Presse>

Jeu Simple (pour Fr. 2.-) Quarté+ (pour Fr. 1.-) 3 - Farrara (favori de la presse) 4 - Mo'ltaone Junior
. 3- 1 2 - 1 7 - 6  8-Royalla 2-Chêne

3-Gagnant: Fr. 38.60 
Dans rordre exact 9-Sanzio 2-Bog Frog

Placé: Fr. 9.80 ., . , _ .. „_„ Hn „ _ , ." „_„. _ 6e course: Prix du Comtat Venais-
12-Placé' Fr 3 —  d arnvee Fr. 1 676.10 2e course: Prix Agenois, 3500 m sin, 3500 m haies, couplé:
17 Plsrp- Fr' fi' Dans un ordre steepie-cnase. 

Tinozakia17-Place. Fr. 6.- 3 - Le Rapprocheur (favori de la Ĵ ' ? „ , „ • H

TW*/no. ,r Fr 1 Y Trio/bOHUS Fr. 30.- preSS6) 15-Yta,sa Roya.e (favon de la
Tierce (pour Fr. 1.-) 1-Riche Guest presse;

3 - 1 2 - 1 7  _ , , .  _ .  o ao,.o,i.. 1 - Le Fastueux
°Uinté+ (P°Ur Fr" 2-_ ) 2-Beverly 

La Salicorne
Dans l'ordre exact 3 - 1 2 - 1 7 - 6 - 1 5  6 - Reine Du Roncier
«j' „-..:,,A„ rr- cno „ „ . , „ . „„ 7e course: Prix Dragon du Roi,
d arrivée Fr. 593.— nanq ,.nrrirp pva(,t 3e course: Prix de Pornic, 3800 m 3700 m steeple, trio-couplé:
Dans un ordre uam> 1 orare exacx ha,es trio-couple:ua auiiumic ....„„„ d'arrivée Fr 118 116 20 „ .- .. ,« ¦ ¦ -Ji -. 1 - Betafeu (favori de la presse)
différent Fr 11860 uainvee r-'-- ' lo ""¦'" 2 - Line Moss (favori de la v r '

Dans un ordre presse) 2 - La Paie

O tur 0. Innur Fr ~\ -\ différent Fr. 742.20 5-Rex Street 7 - Lochnau Lady2 sur 4 (pour Fr. 5.-) -¦¦—-» ¦ ¦ •  ¦ -- •-- »-"« »»™ , - -̂ ....cu _au,
bonus 4 hr. bë.^U 4-Cire D'Or 16 - Grande Sultane.

Rapport unique.. Fr. 18.50 Bonus 3 Fr. 19.40 I 

Pour connaître tout de suit
Ecoutez les résultats des et

vées
i din

1LNF
Résultats
Groupe 2
Troistorrents 2 - Villars 101-55
Martigny - Bagnes 83-66

Classement
1. Martigny 8 m. 14 p.
2. Sarine Basket 7 m. 12 p.
3. Troistorrents 2 7 m. 8 p.
4. Bagnes 7 m. 6 p.

0 

Lutte

LNA

Martigny - Kriessern
25-18 (12-7)

La victoire d'une équipe qui a
su retrouver l'espace d'un
match et de onze combats les
vertus de la collectivité. Ser-
monnés par le responsable
technique Jimmy Martinetti
durant la semaine, les lutteurs
du Sporting ont superbement
répondu aux espoirs placés en
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Muraz-Collombey n'a pas encore gagné le moindre point

Se prépare-t-il déjà pour les finales ?

Par les chiffres

*/ ¦

1 m'arrive souvent de dire
ie nous serons prêts pour les
aales. Les finales contre la
légation , donc...», plaisante
idier Cachât , entraîneur du
Sopromu Muraz-Collombey.
Le Montheysan est-il un
ssimiste de nature? Pas tant
ie cela. Simplement il est
aliste sur les possibilités de
formation. Avec un contin-

sit restreint, des joueurs qui
ont pas forcément le niveau
: la deuxième ligue, Muraz-
illombey se bat avec les
oyens du bord . Il attend
ailleurs toujours ses pre-
iers points dans la catégorie.

euxième ligue, gr. 6
isultats
lampéry - Val-d'Bîez 4-8
îâteau-d'Œx - Meyrin 4-6
Hvraid Morges -Loèche-les-Bains 4-5
aidaz - Muraz-Collombey 6-2
nn - Monthey 4-6

lassement
kpin 6 6 0 0 35-16 12
jàre-tes-Bains 6 5 0 1 43-23 10
înciai 6 5 (5 1 28-19 10
iwad Mages 6 4 1 1  40-15 9
ftflfez 

* 6 4 0 2
ilte) 6 2 0' 4 22-35 4
ïampary 6 2 0 4 ;XX- -

B 5 0 1 4  1841 1
an S 0 0 5 17-45 0
iraz-Coi. 6 0 0 6 11-38 0

isième ligue, gr. 11
j ltats
Lausanne 2 - Charrat 11-0
ns - Verbier 1-8

Vallée de Joux 4-6
Fribourg - Leysin 2-4

sèment
5 '3 2 0 34-12 B

irte-Croit. 5 3 1 1  24-19 7
lèedeJoux 5 3 1 1  23-18 7
arrat 5 3 11 1 23-22 7
sr Lausanne 2 5 3 0 2 34-21 6
ter 5 2 0- 3  2431 î
ir Fribourg 5 0 1 4  16-23 1
Ijens 5 IX' : X4C 0

isième ligue, gr. 12

2 - Embd-Kalpetran 8-3
tl - Leukergrund 3-1

Après cinq défaites honora-
bles face aux grosses pointu-
res, la dernière ce week-end
face à Nendaz, les Bas-Valai-
sans ont raté leur premier ren-
dez-vous important. Battus
8-3 par Monthey, ils ont passé
à côté de leur sujet. «Contre
les autres équipes, nous nous
sommes bien battus pour li-
miter les dégâts. Contre Mon-
they, nous avons pris des ris-
ques. Il faut se rendre à l'évi-
dence, nous n'avons pas le
rythme pour imposer notre
jeu. Je pensais tout de même
que l'on serait capable de
mieux.»

Classement
i Viège 2 4 3 1 0  25-12 7
2. Zermatt 2 2 0 0 11-8 4
3. Lens 3 2 0 1 27-12 4 -;

4. Serre 2 3 0 1 2  9-23 1
5. Embd-Kalpetran 1 0  0 1 3-8 0
6-LaJkafgrund 1 0  0 1 1-3 0
7. Montana-Crans 2 0 0 2 8-18 0
B Saas-Aimagel 0 0 0 0 0-0  0
9. tarâtes 1 0 0 0 0 0- 0 0

Quatrième ligue, gr. 12B
Résultats
Monthey 2 - Lens 2 10-2
Sembrancher - Salvan 10-2
Classement

1. Monthey 2 3 3 0 0 29- 3 6
2. Sembrancher 1 1 01 0 10- 2 2
3.Nendaz-Mt-R2 1 1 0  0 8 -2  2
4.Lens 2 2 1 0  1 6-12 2
5. Ariw'ers-Ayer 1 0  0 1 01- 7 0
6. Salvan 2 0 0 2 4-14 0
/.Gnmentz 2 0 0 2 3-20 0
8. Saint-Léonard 0 0 0 0 0 - 0  0

Le championnat
de Suisse élite

Elite B. Groupe ouest. Ven-
dredi Servette - Sierre 6-6.
Berne - Bienne 2-2. Langnau -
Langenthal 9-1. Lausanne -
Ajoie 7-2>Dimanche: Bienne - nous nous sommes déplacés à
Lausannê  3-2. Ajoie - Berne Genève en car. Chacun a payé
5-0. Servette - Langnau 2-t>. 20 francs. Cela démontre au
Langenthal - Sierre 5-4. Clas
sèment: 1. Langnau 32. 2
Berne 22. 3. Bienne 19. 4
Lausanne 18. 5. Sierre 12. 6
Ajoie II. 7. Langenthal 9. 8
Servette 5. (si)

«On vit une belle
aventure»

Didier Cachât évoque le con-
tingent, les conditions d'en-
traînement. Bref , tout ce qui
sépare son club d'une forma-
tion plus ambitieuse en
deuxième ligue. «Au départ ,
nous avons deux gardiens,
quatre défenseurs et dix atta-
quants. Aujourd'hui, nous
sommes considérablement
amoindris entre les blessures
et l'armée. On était conscients
de la situation. Considérons
donc cette expérience comme
une aventure. Il sera assez tôt,
lorsqu 'il faudra nous battre
contre les meilleures équipes
de troisième ligue, pour con-
naître notre sort.»

Peut-être même en décider.
Ce jour-là, Muraz-Collombey
jugera s'il vaut la peine de se
battre pour son maintien. Ou
s'il ne vaut pas mieux retrou-
ver son rang dans une catégo-
rie inférieure. Promus de qua-
trième en deuxième ligue en
deux saisons, les Bas-Valai-
sans ont été les premiers sur-
pris de cette ascension. «Au
départ , nous disputions le
championnat corporatif. Nous
n'avons pas d'objectif précis
en deuxième ligue. Si nous
n 'obtenons pas le moindre
point, cela voudra dire que
nous ne sommes pas à notre
place. On ne prendra pas le
risque d'affecter le moral de
l'équipe par des défaites suc-
cessives. Pour nous, le plaisir
de jouer prime sur les résul-
tats.»

Il est vrai que pour évoluer
à Muraz-Collombey, il faut
une sacrée dose de volonté.
Chaque joueur paie sa cotisa-
tion, qu'il peut récupérer s'il
vend des cartes de soutien.
L'équipement est également à
leur charge. Comme les dépla-
cements. «Récemmment,

moins notre motivation.»

Entre Champéry
et Monthey

Muraz-Collombey n'a bien sûr

Patrick Chervaz et Collombey-Muraz: un début de saison difficile
pas de surface propre a son
club. Il s'entraîne tous les jeu-
dis à Champéry, mais joue à
Monthey. Une seule séance
par semaine, c'est bien en-
tendu insuffisant. «Ce n'est
pas une question d'occupation
de la patinoire. Nous n'avons
d'une part pas les moyens de
nous offrir plus de glace.
D'autre part , comme plusieurs
joueurs travaillent à l'exté-
rieur , nous avons décidés de
réunir les forces un jour par
semaine. Nous ne voulions
pas changer non habitudes
non plus.»

" NOUVeillSW eu

ouleur
ligue.en deuxième

remo
Ce soir, les Bas-Valaisans

joueront une nouvelle carte
importante, leur test le plus
sérieux peut-être face à Sion.
«Nous l'avions battu 3-2 en
coupe valaisanne. Malheureu-
sement, nous aurons trois dé-
fenseurs et deux lignes d'atta-
que seulement. La seule con-
currence dans l'équipe réside
dans le poste de gardien. Nous
avons deux bons portiers. En
décidant eux-mêmes des mat-
ches qu'ils voulaient jouer, il
m,e facilitent la tâche», con-
clut Didier Cachât.

Christophe Spahr

En voiture
tout le monde !

Yves Allégro remporte la BMW.
A 17 ans, Yves Allégro devra versaire a eu un maximum de
prendre son mal en patience, réussite.»
S'il n'a pas encore l'âge de
passer son permis, il est déjà «J'ai très bien servi»
en possession d'une voiture.
Et pas n'importe quel modèle. En finale, Yves Allégro a très
Une BMW d'une valeur de bien conduit son match. Mal-
30 000 francs. Le Valaisan l'a gré la présence de la voiture,
brillament gagnée en rempor- exposée non loin du court, il
tant le Masters de la coupe n 'a pas ressenti la moindre
SBS ce week-end à Uster . tension. «J'ai pris ce tournoi

Yves Allégro avait obtenu comme un autre, sans penser
son billet en enlevant l'un des à ce qui attendait le vain-
tournois romands, à Ecublens. queur. Même au moment dé
A Uster, il était tête de série conclure, je n'ai pas eu le petit
numéro 1. N4-91, il précédait bras. J'ai d'ailleurs terminé
sept autres joueurs au classe- sur un jeu blanc, grâce notam-
ment national. Au premier ment à deux aces.»
tour, le Grônard a facilement Le service a joué un rôle
pris la mesure du R2 Paolo prépondérant dans cette fi-
Job , 6-3 6-1. «J'étais pourtant naie. si Allégro brilla dans ce
tendu, relève Yves Allégro. Je compartiment du jeu , Mat-
n ai pas très bien joue.» thieu Amgwerd, N4-112, con-

Le Valaisan a réellement nutj à l'inverse, bien des pro-
pris confiance à partir de son blêmes avec sa mise en jeu.
deuxième tour, face à Pascal «n a très mal servi. Il n 'a„.—^xxx.x.xx . ..„—, —.— „ ^  x, „ «n a Lies mai servi, n u a
Bregnard. Le score, 6-1 6-2, passé que 20 à 30 % de pré-
face à un joueur classé tout de mières balles, contre 70 à 80 %
même RI , est éloquent. «Je ne pour moi. je \e savais très so-
rtie sentais pas en bonne con- iide au fond du court. Mais
dition avant le tournoi. En son coup droit était yulnéra-
partieuher parce que je bie. Je l'ai senti très nerveux.»
m étais entraîne durant toute « , , ,  ..
la semaine avec Bregnard et . A-mgwerd possédait pour-
que je n'étais pas parvenu à tant plusieurs «perfs» N2 et
lui prendre le moindre set. Et N3. Il représentait un obstacle

Un vainqueur «local»
Succès de Serguei Volkov à la Moubra.

¦ professeur russe Serguei
lkov a logiquement rem-
rté la coupe Kurt et Susan à
ans-Montana. Tête de série
méro 1, il s'est imposé en
aie face au régional Alain
scolo. Qui n 'a jamais pu re-
ntre en question le succès
son adversaire.
En fait , le seul joueur à pou-
ir inquiéter Volkov fut Mi-
ilov, un habitué des tour-

valaisans ces derniers
Récemment déjà , le So- Relevons dans ce tableau le

Décembre
ru 9 au 11 décembre, tour-
Hennes & Mauritz à Sion.
iple messieurs R3-R9 et
pie dames R5-R9. Rensei-
ments et inscriptions: Oli-
• Mabillard (027) 36 19 29,
lu 'au 7 décembre.
u 15 au 18 décembre, 5e
•noi du TC Fiesch. Simple
sieurs et simple darnes

-R9. Renseignements et
criptions: Adrian Imhasli
18) 71 19 76 ou (028)
36 66, jusqu'au 5 décem-
ï

)u 17 au 18 décembre, tour-
i de Noël du TC Valère à
m Qirt-iml.Q «in.aiC'CÎÎaiiiT'c1 .&+'U. W J l l l U l '- Hl  J ^ . J O l 'w lIl l o r._ IL .

îple dames R4-R7. Rensei-
îments et inscriptions: Ma-
-Rose Delaloye (027)
82 45, jusqu'au 2 décem-

26 au 31 décembre, tour-
e Noël du TC Valère à

Simple messieurs et
e dames N2-R3. Rensei-

leurois avait ete stoppe in ex-
tremis à la Moubra, face à un
joueur R2. Mikajlov n'est pas
en reste. R4, il possède déjà
plusieurs «perfs» R3. Il fut
tout près d'en accrocher une
de plus face à Volkov, ne s'in-
clinant que 7-5 au troisième
set, et après trois heures d'un
excellent match.

Sensation féminine

Janvier
Du 1er au 8 janvier, coupe

BPS à Brigue-Gamsen. Sim-
ple messieurs et simple dames
R3-R5 et R6-R9. Renseigne-
ments et inscriptions: Gery
Volken (028) 23 28 01 ou (028)
23 01 51, jusqu 'au 20 décem-

bres bon parcours des jeunes
Vincent Tissières et Pierre-
Yves Vuignier. R6 , le premier
nommé s'offrit Nicolas Rey,
R5, au premier tour. Quant au
Sédunois Vuignier, il élimina
Tissières avant de devoir re-
noncer en raison d'une grippe.
Nul doute qu 'il aurait pu me-
ner la vie dure à Viscolo.

Le tournoi féminin a vu la
très surprenante victoire de
Florence Solliard , R7 seule-
ment. Après avoir battu la R4
Daniela Studer, -elle prit le
meilleur sur Sophie Franzetti ,
R5, en finale.

Christophe Spahr

Les résultats
Simple messieurs, R3-R8,

quarts de finale (53 partici-
pants): Serguei Volkov (TC La
Moubra, R3) bat André Ger-
manier (TC Sierre, R4) ' 7-5
6-2; Miro Mikajlov (TC So-

leure. R4) bat Auguste Mas-
trostefano (TC Payerne, R5)
6-3 6-2; Pierre-Yves Vuignier
(TC Valère, R4) bat Vincent
Tissières (TC Saint-Léonard,
R6) 7-5 6-1; Alain Viscolo (TC
Crans-Montana, R4) bat Fré-
déric Masserey (TC Lausanne,
R4) 6-2 3-6 6-0.

Demi-finales: Volkov bat
Mikajlov 3-6 6-3 7-5; Viscolo
bat Vuignier w.-o.

Finale: Volkov bat Viscolo
6-2 6-1.

Simple dames, R4-R9, de-
mi-finales (23 participantes):
Florence Solliard (Vaud, R7)
bat Daniela Studer (TC Zu-
rich , R4) 6-4 6-3; Sophie Fran-
zetti (TC Martigny, R5) bat
Rose-Marie Besse (TC Cher-
mignon, R5) 6-2 6-2.

Finale: Solliard bat Fran-
zetti 4-6 7-6 6-4.

ercred

' T



Visitez
notre exposition
au
rez-de-chaussée
...spécial Bico»

lits électriques
matelas
sommiers

SAVIÈSE

i

Sierre/Noës
Tél. 027 / 55 03 12

Livraison franco
Conditions de paiement
avantageuses

A. Melly
AMEUBLEMENT

REPRISE DE VOTRE ANCIENNE
CHAMBRE À COUCHER

mansardé 314 pjgCes
Fr flnn rhnrrme de " m

!- Entrée, SB-as-"-, a-ft-a.
J x JSZ spacieuses, balcons,

grand StUdiO salle de bains + WC,
Fr. 1008.-+  char-

mansardé 9es - .Renseignements:
Fr. 620.- charges IMMO-CONSEIL
comprises. S.A., Sion.M Tél. (027) 23 53 54.
Tél. (077) 28 93 94. 036-217994

036-213904 SiOn

A louer à
Granois-Savièse c

R
^S

rès du
TA pièces
en duplex, -t- place
dé pare Fr 780 - StudlO reHOVG
charges comprises.

aScEnée + ™f.
u
B
blé ' avec vais"

place de parc. le[ 
|Q0 _ charaesFr. 980.- charges 

^Ls 
9

comprises. v

4'/î pièces BOURDIN IMMO
en duplex + place de (027) 22 43 92 6.
parc. Fr. 1350.-
charges comprises. 036-220551
Libres tout de suite «. 
ou à convenir. ChamOSOn
Tél. (027) 25 18 65. a louer

A louer à Bramois Châteauneuf-Con-
they, à louer tout de

Centre du village suite, avec aide fédé-
rale,

VA pièces appartement
moderne

036-216919

A louer à SION StlluiO
rue des Châteaux mpilhlp

local 145 m2 Fr.470.-.
pour exposition- Tél. (027) 86 65 91,
vente, galerie, etc. le soir.
Loyer Fr. 1500.- 036-220404
charges comprises. 

Tél. (027) 23 34 95, SÎ0H, Platta
P. Gasser. A louer

036-200965 41/ _ ï i _ _VA pièce
Sion-Nord non meublé, avec bal-
A i. ,... con et place de parc.

Ubre tout de suite.

StlldiO Tél. (027) 22 75 53.
036-220409

avec petite pelouse. 
Fr. 600.- avec char- Conthev-Place

A louer
BOURDIN IMMO .. . ..
(027) 22 43 92. 4/2 piBCBS

036-220550 Fr. 900.- + charges.
-, Libre dès le 1.1.1995.

Tél. (027) 29 35 10
a louer, rue des Au- ou (027) 36 34 27.
bépines 036-220373

dans parking 
4 ^Fr. 100.- par mois. ca|me avec p|ace de

Tél. (027) 22 27 96. ParC-
nnx,,,„¦ =,.. Fr - 1230 -, charges036-220514 comprises.

A louer à Sion Té| (026) 212 203,
après-midi ou

J" Petit (026) 23 22 45
^bUreau 25 m2 

t̂ign  ̂
Immeuble place de la
gare 2 A louer

Rens. + visites: 1 nioroc
tél. (027) 23 34 94. * H,c,'cs

place Martigny
A louer

cuisine agencée.
Entrée: date à con-
venir.
Tél. (0261 22 55 12

036-217321

tCrt/ER L———i

à Sion-Ouest, dans
un immeuble récent

joli 3 pièces
au rez, avec pi. de
parc extérieure.
Loyer: Fr. 900 -
+ charges.
Libre tout de
suite. m-rEECfï

A louer
à Bramois
1re mensualité of-
ferte
joli studio 25 m:
avec cachet.
Libre dès le
1.12.1994.
Fr. 440 - + 50.-
(charges et TV).
0 (027) 31 35 14
heures bureau.

Sion
Place du Midi, à louer

places de parc
intérieures

Fr. 120 - par mois.

Tél. (027) 29 37 11.

036-219726

appartement
comprenant: salon +
cheminée, cuisine, 3
chambres à coucher,
2 salles de bains,
cave, 2 pi. de parc.
Libre dès le 1.1.1994.
Fr. 1100.-charges
comprises.

Tél. (027) 25 18 65.
036-216928

A louer à
Venthône

joli studio
situation calme et en-
soleillée. Libre tout de
suite.

Tél. (027) 55 08 74.

036-220469

A louer ou à vendre
près sortie auto-
route Sion-Ouest

halle
industrielle
1000 m2 divisible
Loc. : dès Fr. 80.-/
m7an
Vente : dès
Fr. 1200.-/W.

Tél. (027) 23 26 27.

036-220541

à Sion-Est, A LOUER A I ' IYIUWII1CT 
 ̂ à -,

dans immeuble neuf, x .  AU BOUVERET, A deux pas de la Migros, Petit-Chasseur,
JOll 3/2 P^CeS LES ARCADES, magnifiques appartements ci.lrijn... -...vu
avec grand balcon et kÀWÊL/ de Style méditer- OW niOrOCpi. de parc intérieure. Wr m̂ ranéen à deux pas w / Z  pICUCo avec cuisine
Avec local de jeu pour HkA du lac dès Fr. 1140.-. Finitions soignées. séparée.

Situation plein sud. M^**\ qrands 4'/2 pièces , Cuisines entièrement agencées. Loyer: Fr. 460.-
Loyer: Fr. 900.- ¦ ^K ^ès Fr 1420 - Garage souterrain. ¦ + charges.
,+ fha,r9e

f^ 
~
.  ̂ Hp construction toute r

~ 
.il|l^̂ 3m77 Ŝ9TTO35SB 

Libre 
tout 

de
s^̂ m R. KUNZLES.A. 

?éc
en?e Z % 1___ U_____ M su'<̂ -3^

TéToWfl 'ÏÏÏÏZÏÏÏÏ* . Places de parc H||||||, M*
^

llàffifMIifffll Téï^T^PjÔ9 B5 77j_ UJH T E L . o;5 70 8i 9o à disposition. J 'il!|||||i Bf!llTT yyTTT^rSSw oo. 85 ^LW^gS

J

bi-co

120 ans
de qualité

r "̂ >
CRANS
A louer

au centre de la station,
libre tout de suite

studio meublé
51 m2

avec tout confort .
Verdure, tranquillité.

Fr. 1000.- charges comprises.
Tél. (027) 41 59 69.

iV 036-220599 J

Sion-Vissigen
à louer

luxueux appartement
VA nièces

126 m2, jardin d'hiver et place de parc.
Fr. 1150.- + charges. Premier mois
gratuit.
Agence IPHO S.A., Sion.
Tél. (027) 22 66 22.

036-220124

A louer à Sion
Centre-ville, rez-de-jardin

studio meublé
très confortable. Libre tout de suite.
Prix: Fr. 680.-, charges comprises.
Tél. (027) 22 36 51.

036-22061B

Magasin à louer
au centre de Sion, rue du Rhône 25,
avec vitrines 131 m2, 1 arrière 19 m2, 1
sous-sol 50 m2 + places de parc.
Bail limité jusqu'au 30.6.1998.
Fr. 3000.- par mois, ch. comprises.
Tél. (021) 320 62 01, J. Debonneville.

022-259923

A louer
à Bramois
appartement 2 p.
indépendant, meublé.
Entrée à convenir.
Fr. 490.- y c. char-
ges et TV.
0 (027) 31 35 14
heures bureau.

036-220560

A louer à Sierre,
près de l'hôpital

appartement
VA pièces
Fr. 950 - garage et
charges comprises.
Libre tout de suite.

Tél. (027) 41 27 67.
036-219813

Cherche à louer à
Sierre ou environs

appartement
VA ou 3
pièces meublé
Tél. (027) 31 53 66.

036-220546

A louer à Chalais,
imm. la Diligence.
Libre à convenir

appartement
5 pièces
Fr. 900 - avec ga-
rage + charges.
Tél. (027) 55 68 95.

036-220415

Chalais
je loue

petit studio
Fr. 390.-/mois.

Tél. (027) 55 72 28.

036-220102

MARTIGNY
Avenue de la Gare
A louer
appartements
VA pièces neufs
PI. de parc et char-
ges comprises.
Dès Fr. 830.-.
Rens. et visites
0 (026) 22 63 21.

036-215316

gérances s.a.
PRÉ-FLEURI !>CH-1950 SION
TÉL. 027/22 34 64 - 22 90 02

IMMOBILIÈRES
LOCATION

SION
A louer

APPARTEMENT
4 pièces

Avenue de Tourbillon 38
Fr. 900.-/mois + ch.
Libre dès le 1.3.1995

STUDIO
Place du Midi 36

Libre dès le 1.2.1995

APPARTEMENT
TA pièces

Cachet particulier (combles)
Près de la poste et de la gare

Libre dès le 1.3.1995.
Tél. (027) 23 74 55

M. Udry

R. KUNZLE S.A.
FIDUCIAIRE
G É R A N C E

A LOUER
à Monthey dans l'im-
meuble rénové,
de la rue Reconfière 1,
appartements de 21/2
et dernier 3'A pièces
avec balcon,
dès Fr. 680.- et
Fr. 930.-,
superbes cuisines
avec lave-vaisselle et
salle d'eau réagen-
cées,
parquet au salon,
libres tout de suite
ou à convenir.

AVENUE OEU GARE 2'
CA SE POSTA LE 153
1870 MONTHE Y 1

TÉL. 0 2 5  70 61 90

FA X 025 7 1 70 74

Zone industrielle de Martigny
en bordure d'autoroute
à louer ou à vendre

halle de 150 m2
avec vitrines d'exposition et dépôt
+ terrain de 1500 m2.

Tél. (027) 86 52 81, le soir.
Tél. (027) 86 32 76, atelier.

243-017926

La Paroisse de Veyras
met en location le

bâtiment de la cure
Villa entièrement rénovée de A'A piè-
ces, 2 WC + douche, caves, buan-
derie, jardin potager. Situation tran-
quille. Fr. 1500.- par mois + char-
ges. Libre début février 1995.
Pour contact: Bernard Z'Graggen
tél. (027) 55 91 80,
ou (027) 60 49 31, bureau.

036-219796

SION
A louer au centre-ville

bureaux modernes
. env. 140 m2,

entièrement équipés.
Fr. 1850.- + charges Fr. 150.-.

0 (027) 22 00 77.
036-220473

MARTIGNY ^
Avenue de la Gare 45-47

A LOUER

diverses surfaces
commerciales, places

de parc intérieures
App. 21/2 pièces, 73 m2, Fr. 951.-
App. 4'/2 pièces, 104 m2, Fr. 1387.-

Pour visiter: M. Cajic,
tél. (026) 22 76 67.

Pour renseignements :
GÉRANCE PATRIA,
tél. (021)341 45 55.

IL Patria
Assurances „„ „„„„,,i 22-252334

VA pièces

J tfjyW L__ 
à Sion-Ouest, dans
petit Immeuble,

avec balcon,
situation calme
et ensoleillée.
Loyer: Fr. 843,
+ charges.
Libre tout de

^suitê ___PPtB

Î2 85ÏLLJ
A louer â Sion, à
100 m de Coop-City

studio
meublé
pour une seule per-
sonne. Fr. 550.- y com-
pris charges. Libre tout
de suite ou date à con-
venir.

36-217249

0®sini
027/22 77 18
9 h à 12 h/13 h 30 à 17 h

A LOUER
AU BOUVERET

A louer à Noës - Champzabé

grands
studios
meublés
ou non
Place de parc ext. à
disposition.
Loyers modérés.
Pour visiter, appeler
16 (021)964 47 85
heures des repas ou
le (025) 72 24 72.

036-216142

A louer à Slon
à l'ouest de la ville,
dans immeuble neul
à ménage soigneux
et stable

appartement
VA nièces
90 m2, Fr. 1140 -
Fr. 120-charges,
places de parc gratui-
tes.

(027) 22 30 86
ou (027) 22 44 61.

036-22032'

Sierre,

à louer appartement

3 pièces

proche du centre.

Tél. (027) 56 35 57
ou (037) 45 16 67.

017-112076

Sierre
41/2 pièces
proche du centre,
Fr. 1200-y compris
charges, garage et
place de parc.
(027) 55 00 30,
repas.

22-260998

A remettre à Marti
gny, cause départ
étranger

salon de
coiffure
Ecrire sous chiffre
P 36-219234, Publici-
tas, 1920 Martigny.

036-219234

MONTHEY
(av. de l'Europe)
- 1 pièce

Fr. 457.-
- 2pièces

Fr. 677.-
- 3 pièces

Fr. 847.-
22-254925

2li
A louer à Sion,
av. de la Gare 3

places
de parc
dans parking collec-
tif. Loyer: Fr. 125.-
Libres tout de suite
ou à convenir.
bernard roduit

 ̂ A SIERRE-OUES

appartement
41/2 pièces, 140 m2
Grand confort.
Fr. 1800.- par mois.
Libre tout de suite.

36-1890!

Châteauneuf
A louer, dans immeuble récent

studios meublés
Fr. 750.- charges comprises.

Rens. et visites: 0 (027) 22 66 23
Immo-Info/Sopitec S.A.

036-2195

joli studio
avec pelouse, dans maison indépen
dante. Fr. 450.- charges comprises
Tél. (027) 55 07 03 ou 55 61 04.

036-2185:

A louer a Vercorin
Café-Restaurant du

Téléphérique 50 places,
entièrement rénové.
Début d'exploitation:

dès que possible.
Les personnes intéressées, titulaires
d'un certificat de capacité, enver-
ront leur offre sous pli recommandé
avec curriculum vitae et références
à: Téléphérique Chalais-Vercorir,
S.A. case postale, 3966 CHALAIS
avec la mention «Café» jusqu'au
vendredi 2 décembre 1994 dernier
délai. Pour plus de renseignements,
appelez le (027) 59 11 11.

O36-22O0M

Sion, Vissigen
A louer dans immeuble récent

studios
dès Fr. 673.- + charges

appartement VA p
dès Fr. 952.- + charges

appartement 41/2 p
dès Fr. 1205.- + charges.

Calme, verdure, tranquillité, confort
moderne, place de parc à disposi-

tion.
Rens. et visites: 0 (027) 22 66 23

Immo-Info/Sopitec S.A.
036-219685

Ardon
A louer, dans immeuble récent

magnifique
appartement

41/2 pièces
Confort moderne, place de parc.

Fr. 1250.- -(- charges.
Rens. et visites: 0 (027) 22 66 23

Immo-Info/Sopitec S.A.
036-219678

b____^^_____^^^____i_0<'

Saint-Gingolph village frontière au
bord du lac résidences «La Vigne»,
environnement naturel privilégié, pa-
radis pour les amoureux de la na-
ture, pour votre shopping, deux
pays
à vendre
encore quelques appartements,
belle situation, vue, tranquillité, com-
bles avec mezzanine, à partir de,

21/2 pièces 69 m2
3/2 pièces 96 m2
41/2 pièces 125,70 m2
prix intéressants, demandez notre
documentation.
Renseignements et visite Favre-Du-
choud, tél. (021)964 59 77.

022-26071'

RESPECTEZ la nature!
SION
A louer

place du Midi
bureaux

entre 60 et 200 m2
Divisible au gré du preneur.

Prix exceptionnel (selon garanti
et durée du contrat).

Ainsi que

un bureau
env. 30 m2.

Tél. (027) 23 74 55, M. Udry
^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂

36
^
22004

J
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Apportez vos masures. TV/HIFWDEO/P
13 44 Villeneuve, Centre Riviera O:

ATTENTION:
cours de minage A et B
L'ASIPE organisera du 16 au 20 janvier 1995 à Viège (VS)
un cours de préparation pour le permis d'emploi d'explosifs
Aet B.
Information et inscription par ASIPE, Ammereweg 5,
3114 Wichtractvtél. (031)781 17 87 os-i 63167

Uyager 2.5 SE

A VENDRE
pour professionnel

aménagement de magasin
boutique de sport , multifonction et modulable,

pour surface 90 a 120 m2. Atelier: table de montage
complète (perceuse + visseuse), machine à poncer.

Valeur à neuf: Fr. 90 000.-.
Cédé à un prix très intéressant.

Tél. (027) 31 39 49, de 9 à 12 h et de 14 à 18 h 30.
036-220347

Diesel!

ê 

RESTAURATEURS
En cette période de

REPAS
• d'entreprises
A rie rlaccocw uc uiaaaca
• cagnottes, etc.

faites plaisir à vos clients
en leur présentant vos multiples SPÉCIALITÉS ET SUGGES-
TIONS par le biais de VOTRE rubrique du vendredi:

• N'oubliez pas le dernier délai: /̂ïv^S
AUJOURD'HU110 h à?SION ~ fôS^

Pour vous renseigner et noter votre message l&^tr^f
tél. (027) 295 220, Mme J. Huttenlocher

* * * 107 000 lectrices et lecteurs • • *liront votre message

992, 46 000 km

byota Corolla
iTi
991,48 000 km.
acilités, reprises.
latel (077) 28 32
él. (027) 25 10 4

RENC0

artigny.

Rencontres a
mes et messi

s années cas
nges pas... loujours ce regard l .. rnre, ce sourire malicieux. Si vous VCnC

l f]  3XC M tié ou plus'si er"ente.



/T\ E C O L E
tr i ROMANDE

Kgy D'ÉDUCATRICES
En collaboration avec «Les Pichounets- . jardin
d'enfants - école enfantine, nous vous proposons:
- une formation en trois ans:
- une nouvelle approche de l'éducation:
- un enseignement personnalisé (effectif réduit):
- une école jeune et dynamique.
Session: septembre - janvier
Formation en cours d'emploi _ „ _, „' ¦, ¦ ,F CHEMIN DU DEVIN 74

1 0 1 2  LAUSANNE
/p>x v£v« TÉ 021/452 37 21

i<57l iïS^iïS* *** mW6S3 1703
—-1 MsKcusnwÉÏT FAX 021/648 54 24

ECOLE SUISSE ,W S C  H W E I Z E R I S C  H E
DE TOURISME V TOURISMUSFACHSCHULE

E S T  ^
N̂ P S T F

L'EST organise, en collaboration avec les associations touristiques et l'OFIAMT,
des cours de perfectionnement professionnel en emploi.
Le nouveau programme 1994 - 95 commence dès septembre 1994.

Formation continue pour cadres:
• Cours préparatoire au diplôme fédéral

D'EXPERT(E) EN TOURISME

Cours de perfectionnement pour employé(e)s:
• Sensibilisation à l'accueil VX/ v^l
• Techniques de communication z^^ju ĵ S 

^
• Techniques de ventes rr̂ 2!_, éA^&j, ^^i
• Informatique "̂ ^^A *& L̂ Î^L*
• Marketing y^^^r\î \3î k'
• Langues (brochures disponibles) 

 ̂^^

Cours destinés aux responsables et emp loyés(es) touristiques: offices de
tourisme, agences de voyages, hôtels, sociétés de remontées mécaniques, etc.

Ecole suisse de tourisme Tél. 027 / 55 11 15
Av. du Rothorn 2 Fax 027 / 55 49 41
3960 SIERRE

egrer une tangue
avec la méthode Tomatis

In

Vous souhaitez progresser Ainsi, les Français utilisent
dans une langue... surtout les fréquences s'éten-

„ „ dant de 100 hz à 300 hz et 1000
Votre oreille est-elle prête? hz à 2000 hz. Les Anglais, par
L'oreille humaine peut contf ; uf } sent essentielle-

théoriquement capter une ™ent }es fréquences incluses
large gamme de fréquences ?ans la zone de 2000 hz a
(16 à 16000 Hz) et percevoir 12000 hz- °n comprend déjà
une infinité de rythmes. Mais pourquoi les Français ont tant
si on analyse de plus près les de mal à apprendre l'anglais,
zones de fréquences utilisées et les Anglais le français!
dans les différentes langues,
on obtient des courbes très ré- Une langue nous restera
vélatrices. «étrangère» malgré nos efforts

Ceux qui n 'ont pas la
chance d'avoir une «oreille
ouverte» peuvent cependant
éduquer leur oreille. Hormis,
en effet , les cas de lésions ou
de malformations, nous n'uti-
lisons pas, en général, notre
oreille dans toutes ses possibi-
lités et celle-ci peut progres-
ser.

Le professeur Tomatis tra-
vaille depuis quarante ans sur
ce sujet sur un plan général et
sur les langues en particulier.
L'ensemble des techniques
qu 'il a mises au point , dénom-
mées méthode Tomatis, a déjà
pu aider des centaines de per-
sonnes à intégrer réellement
la langue de leur choix.

Comment? En amenant à
pratiquer, au moyen de
l'oreille électronique, une vé-
ritable gymnastique de
l'oreille, qui est toujours adap-
tée au cas de chacun et à la
langue étudiée. Ces techni-

d'apprentissage, tant que no- <ïues ne remplacent pas l'ap-
tre oreille sera mal à l'aise prentissage proprement dit ,
avec elle. Les difficultés ne mais elles permettent qu 'il
s'arrêteront pas à la compré- soit plus rapide et surtout plus
hension et à l'accent, elles af- efficace. C'est donc à une inté-
fecteront aussi la mémorisa- gration de la langue, condi-
tion, le sens de la langue, le sant à une réelle capacité de
goût pour la pratiquer et eau- communication, que vous in-seront toutes les sortes de bio- vite la méthode Tomatis.cages que nous connaissons.

Les personnes «douées en p°ur tout renseignement:
langues» savent adapter leur centre Tomatis, rue des Rem-
oreille à la langue qu'ils veu- parts 25, 1950 Sion, tél. (027)
lent assimiler. 23 72 71.

Ardevaz : la complémentarité
Dans le canton de Genève, donner des cours de rem-
sous l'impulsion de Martine placement dans les écoles
Graf-Brunschwig, chef du privées pour se familiariser
Département de l'instruc- à leurs méthodes,
tion publique, la notion de TT . .,
complémentarité entre „ Une idée qui fera tache en
école publique et école pri- Valai8. La direction de
vée devienne réalité. Un f̂ l^^e  %£%__programme de cours péda- JEtat%. terge Ifeïogogiques, commun aux saura également favoriserdeux corps professoraux a des échanges public-privé,
déjà ete mis sur pied et la
conseillère d'Etat envisage Dans les faits, le but de
que les professeurs de toute scolarité et d'apporter
l'école publique puissent à chaque élève une quantité

Sur un cycle de 4 semaines, des spécialistes du dessin vous
forment au DAO sur le logiciel ArchiCAD. Ce cours, reconnu
par l'Etat, s'adresse à toutes personnes désirant se perfectionner
afin d'améliorer leurs compétences professionnelles

Renseignements & inscriptions
ARCIIIGRAPHE CP. 38 1920 MARTIGNY

TEL. 026/ 22 80 59 FAX 026/ 22 93 52

satisfaisante d'éléments de
savoir et des mécanismes de
raisonnement ou de pensée
suffisamment rodés pour
qu'il puisse remplir son rôle
dans la société! Le chemin
pour y parvenir dépend de
chaque individu.

Nombre de jeunes arri-
vent à leur but par le che-
min de l'école publique.
D'autres en revanche, parce
que chaque être humain est
unique au monde, ont be-
soin d'une structure particu-
lière, susceptible de s'adap-
ter très vite à leurs besoins
spécifiques.

Fondée en 1979, l'école
Ardevaz à Sion œuvre dans
cette direction. Depuis sa
fondation en 1979, près de
six cents étudiants y ont ob-
tenu soit une maturité, soit
un baccalauréat français.
Les six cents succès ne por-
tent en aucun cas ombrage
à l'enseignement public où
le nombre de diplômes déli-
vrés est bien supérieur.
Mais tout simplement, ce
sont six cents jeunes de plus
qui auront pu voir s'ouvrir
devant eux les portes des
hautes écoles.

Dans une école du type
Ardevaz, c'est la souplesse
du système qui est détermi-
nante; les périodes d'étude
par exemple ne sont pas an-
nuelles mais semestrielles,
ce qui permet à chaque
élève de trouver le niveau
correspondant à ses capaci-
tés et de se sentir en con-
fiance. L'information circule
très vite, soit horizontale-
ment, soit verticalement, et
le temps de réaction à la
baisse de performance est
très rapide. Parents, dirëfc-
tion et professeurs sont di-
rectement impliqués dans
ce système, et les résultats
sont le fruit d'une étroite
collaboration.

Demain, nous aurons
dans notre pays une nou-
velle maturité. Le projet ac-
tuel ne fait guère l'unani-
mité dans les rangs du corps
enseignant tant public que
privé. Mais qu'elle qu'en
soit la décision finale, l'école
Ardevaz sera prête. Elle fera
face à ce nouveau défi
comme elle l'a toujours fait
depuis seize ans mainte-
nant.

ECOLE ARDEVAZ
MATURITÉ - BACCALAURÉAT

NOUVEAUX COURS DÈS LE 9 JANVIER 1995
La fin du trimestre c'est le moment d'établir son bilan. Vous avez commencé un ap-
prentissage, vous avez suivi les cours d'une école... et aujourd'hui le doute s'installe.
Vous avez l'impression que la voie choisie n'était pas la bonne. Vous aimeriez changer
votre orientation. C'est pour vous que l'Ecole Ardevaz débute de nouveaux cours au
mois de janvier. Vous désirez vous orienter vers une maturité fédérale, vers un bacca-
lauréat français ou tout simplement accroître vos connaissances durant la fin de cette
année scolaire, nous vous offrons ces possibilités. Vous avez 15 ans ou plus de
20 ans, nous trouverons ensemble une solution. Le slogan de l'Ecole Ardevaz

"NÔTRE OBJECTIF - VOTRE RÉUSSITE
Des réussites excellentes grâce à:
- un enseignement individualisé (10-16 élèves par salle de classe)
- de nombreux contacts avec les parents et les étudiants
- des professeurs disponibles

En décembre déjà: Vous voulez découvrir notre Ecole. Venez donc déjà à l'essai
f>n riffnemhrp

Inscriptions | ÉCOLE ARDEVAZ
Possibilité de rentrer en tout temps. 1950 SION 1870 MONTHEY
D A I , ! -  rln nli t n  nrvtntAn w An A « î  « « n.»-. «. -, 4-~ — .  . A _  M *xmm.mx *\im *. ^m~. A rt A . .  ~J -. r . n n A A  4 Oruur ue pius ampies renseignements ou Amandiers nu AV. ae r rance 10
pour un éventuel rendez-vous, veuillez Tél. (027) 22 78 83 Tél. (025) 71 97 48
vous adresser au secrétariat: Fax (027) 22 99 89 Fax (025) 71 97 38

Prochaine parution
le 18 janvier 1995

i

IOZS SSW CENTRES

SRbsS & DE LANGUES
Cours de langues pour jeunes et adultes, dès 16 ans
Préparation spéciale examens du Cambridge, TOEFL
Vols gratuits dès 12 semaines de cours Intensif ou plus
Cours pour tous niveaux, de 2 à 52 semaines
Un An d'Etudes à l'Etranger, de 17 à 28 ans
21 écoles EFAJniversités dans 8 pays sur
3 continents, ouvertes toute l'année

I L
T£«V/'Tel =*c  ̂ I ' prenom: 

¦ykMdLJhjlniJjW|aH I Adresse: 
[ffij |i|j|jî ^  ̂
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SJnBJr?W HT?M =£j »1 JJJV»T7 B̂JI M Téléphone: Age : NV
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Le discours éducatif
Polyphonie et ambiguïté.

Dernièrement se tenait à temporaine ne s'y trompe pas
qui, lors d'une quelconque fiè-
vre, accuse l'école de n'avoir
pas su la prévenir, comme par
ailleurs elle investit cette même
école de nouvelles missions ou
de nouveaux mandats
lorsqu'elle parle avenir.

L'éducation est, à la lettre, le
lieu commun du discours sur
l'enfant, le point de rencontre
entre la recherche la plus fine ,
l'observation la plus juste et le
poncif le plus éculé. Il y a au-
jourd'hui, schématiquement,
trois manières de parler de l'en-
fant, trois catégories de dis-
cours:

Neuchâtel le congrès 1994
de la Société suisse pour la
recherche en éducation. M.
Jean-François Lovey, direc-
teur de 1']
Sion, y a

!cole normale de
participé active-
y donnant une
dont voici les li-

meni, eu
conférence
gnes princi
ressantes e
gnement.

taies, très inté
riches d'ensei

Ce qui caractérise aujourd'hui
le discours sur l'éducation, ce
n 'est pas la carence mais la pro-
lifération, pas l'ascèse mais la
multiplication, pas la simplicité
mais le flamboiement. Tout
praticien, tout '; politicien, tout
planificateur , tout parent -
même le plus rétif ou le plus
méfiant face au pouvoir des
théories - y va joyeusement de
sa considération; de son projet,
de sa recette et ce n'est pas la
moindre ambiguïté de la ré-

- dire qu on 1 aime (discours af-
fectif et religieux);

- dire qu'on le protège (dis-
cours éthique et juridique);

- dire qu'on l'aide à croître
(discours social et pédagogi-
que);
Eduquer c'est dire les trois à

la fois.
L'émotif et le cérébral.

L'instinctif et le rationnel. Le
spontané et le mûri. L'enfant
proclamé «centre du monde», le
puéricentrisme (ad majorem
gloriam pueri), pourrait bien
être une des caractéristiques de
cette fin de siècle friande de
grands élans et de déclarations
sentencieuses.

Il convient aujourd'hui de
montrer qu'au-delà des conver-
gences de surface sommeillent
des situations paradoxales: une
survalorisation tacite de l'acquis
scolaire dans la constitution de
la personnalité et une secrète
fascination pour la compétition
et la conquête qui sont les mé-
taphores du pouvoir. Dans les
deux cas un décalage réel entre
l'ordre du discours et l'épreuve
des faits, entre l'élan des mots
et l'inertie des choses.

Si parler de l'école, c'est par-
ler des savoirs, de leur trans-
missibilité, des spécialistes
chargés de cette transmission et
des institutions où ces échanges
sont rendus possibles, il con-
vient d'admettre que les mots
eux-mêmes sont vecteurs d'am-
biguïtés. A travers le rituel de
l'injonction , à travers la termi-
nologie vertueuse, à travers la
fascination didactique, à travers
les mirages de l'audiovisuel et
de l'informatique, à travers les
hésitations entre le fédéralisme
ou l'uniformité, à travers les ter-
giversations d'objectifs liés aux
apprentissages, il est loisible de
souligner à quel point l'école a
davantage changé son langage
que ses habitudes et à quel
point également il est souhaita-
ble, à la fin d'un siècle prodi-
gieux de fascinations et assom-
bri de drames de resituer l'école
dans une aire de lucidité, sans
trop d'utopie ni trop de re-
mords. Jean-François Lovey

UCIILC uciiiuuai j âiiuii uca aa-
voirs que d'amener la pédago-
gie dans la rue, là où se mêlent
intuitions profondes et idées
toutes faites, tonique bon sens
et allègre superficialité. L'air est
à la surabondance; comme si la
pédagogie n'avait ni commen-
cement ni fin , ample polypho-
nie de révélations et de truis-
mes.

L'école est, depuis quelques
années, le lieu magique des
proclamations définitives, des
jugements à l'emporte-pièce, du
lapidaire, des «il suffirait de...»,
«il n 'y a qu'à...» jetés avec la so-
lennité des profondes expérien-
ces. Chacun semble '.avoir sa
propre vision, harmonieuse, gé-
nératrice de mieux-être, son
propre plan pour sauver ce qui
doit l'être et proposer des remè-
des bienfaisants à des maladies
sommairement diagnostiquées.
Chacun paraît autorisé à dres-
ser, en phrases péremptoires,
un bilan ou un état de la ques-
tion. Banale constatation? Il se
peut. Mais il convient néan-
moins d'observer que s'ouvre
ainsi une zone, un champ
d'exercice de la parole libre-
ment encouragée, alors que de-
meurent encore des chasses
gardées où, par révérence, par
crainte de l'ineptie, la parole est
réservée, prioritairement à des
«spécialistes». Ainsi, par exem-
ple, de la santé, de l'économie,
de la finance, des grands pro-
blèmes politiques internatio-
naux, des idéologies, des reli-
gions, de la recherche scientifi-

Arret sur image, une exposition qui a connu un grand succès

Récemment l'Ecole supé- tion, apportant des éléments
rieure d'art de Lausanne orga- concrets sur l'identité de
nisait deux journées portes l'école et le traitement de
ouvertes avec en point de l'image
mire une exposition intitulée
Arrêt sur image. T^. .. .& Diversité

Mise sur pied par le corps . , , . . . .
enseignant et les élèves de Axts plastiques, audiovisuel,
l'école cette exposition visait à design graphique, design in-
mieux faire sentir et connaître dustnel, composaient les qua-
les différents départements de très grands secteurs de ces
l'école et les unités qui les journées. L'école comme cen-
composent

Cette école, véritable jinsti-
tution de la réalité lausan-
noise, a suivi ces dernières an-
nées une évolution constante
et rapide, parallèlement aux
diverses technologies avec
lesquelles la société moderne
se doit de travailler. Le thème
de l'image, sous toutes ces fa-
cettes et ses mille et une re-

que...
L'éducation est à tout le

monde et chaque opinion sur la
question, chaque expérience
personnelle, chaque anecdote
semblent concourir à mieux
cerner l'idéal. La société con-

présentations, a constitué le
point central de cette exposi-

irts visuels à la une
L'Ecole cantonale d'art de Lausanne

regarde vers l avenir.

ion qui a connu un grand succès. m

tion artistique d'étudiants qui A relever également que
vont se diriger vers les profes- l'Ecole cantonale d'art de
sions liées à l'art , à la commu- Lausanne occupe une place
nication visuelle à l'enseigne- enviable sur la scène interna-
ment artistique. La formation tionale: une vingtaine de na-
s'échelonne sur cinq ans et tionalités sont ainsi représen-
comprend différents buts très tées parmi les élèves et un
concrets: sensibilisation des vaste réseau d'échanges a été
étudiants aux différents as- mis sur pied avec Milan, Man-
pects de l'image bi, tri-dimen- chester, Montréal, Banga-
sionneue, ae i auaio-visuel lore... j_ .es prix internationaux
(aspects esthétiques, sociolo- glanés par les élèves sont
giques, psychologiques...), aussi significatifs de la valeur
maîtrise des techniques, des de l'enseignement qui y esttrè de création, de rayonne-

ment sur les centres culturels
suisses, européens, internatio-
naux, était aussi au centre de
ces journées rythmées par des
débats et des rencontres entre
élèves, public, corps professo-
ral.

supports .et des langages pro-
pres à la création visuelle, dé-
veloppement du potentiel
créateur et l'esprit d'initiative,
stimuler les facultés d'ana-

dispense. Ainsi en janvier
1995 une exposition sera orga-
nisée au CHUV par les dépar-
tements design graphique et
industriel, de même qu'au

lyse, leur jugement artistique Musée des arts décoratifs de
et leur réflexion critique. Lausanne en mars 1995 sur

l'Unité de synthèse de l'image
Une volonté de diversité et numérique. On le voit une

de polyvalence avec, au dé- Ecole qui bouge, s'investit et
part, une large formation de regarde vers l'avenir.
base. Jean-Marc Theytaz

Identitéites ces ra- lueiiuie
et une re-
mstitué le L'Ecole cantonale d'art à Lau
tte exposi- sanne s'occupe de la forma
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arboriculture de Changins sur Nyon offre plusieurs niveaux de formation:
- Cours pour apprentis cavistes (apprentissage de 3 ans)
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Médecins
à contresens

Arrêter l'hécatombe
Mon grand-père: «On parcourt
certains journaux, mais on lit
entièrement le «Nouvelliste».»

Comme je voudrais que
cette phrase soit toujours
exacte! Il est vrai que, mis à
part certains écarts, tels que:
«La conception du futur» du
19 octobre et surtout «Le cou-
ple sublimé» du 22 octobre,
qui sont , à mon avis, regretta-
bles, notre quotidien préféré
peut être laissé sur toutes les
tables de nos familles. Il s'est
voulu ouvert au monde des
idées et n'a pas voulu tomber
dans le .domaine qui est situé
au-dessous de la ceinture à
l'exemple de certains quoti-
diens que je ne citerai pas. La
direction du «Nouvelliste» a
pris, il y a un certain temps,
une position courageuse en re-
fusant certaines annonces
plus que douteuses morale-
ment mais juteuses au point
de vue financier, et je l'en féli-
cite vraiment ainsi pour les
nouvelles du diocèse, les ru-
briques religieuses, etc. Je
pense que la majorité des fa-
milles valaisannes attendent
de leur (quotidien un sens de
l'éthique et une défense des /
vraies valeurs chrétiennes.

La tentation aujourd'hui , et
cela est aussi vrai pour la
presse, c'est que chacun bri-
cole sa vérité personnelle et
s'arrange pout que sa cons-
cience soit d'accord avec elle:
contraception, préservatifs,

Le Groupe des médecins in-
dépendants (SVM) et le Co-
mité romand pour une assu-
rance maladie respectueuse
des droits des patients entrent
en campagne et s'opposent au
projet d'assurance maladie so-
ciale (AMS) proposé par le
Conseil fédéral et soumis à
votation populaire le 4 décem-
bre prochain. Par des argu-
ments démagogiques et des
propos abusifs, ces médecins
s'attaquent au texte de loi de
façon irresponsable.

Rappelons que les objectifs
de la loi sont d'abord de réali-
ser une assurance solidaire
(entre groupes de population
- en faveur des personnes
âgées surtout - obligation,
suppression des réserves); de
garantir l'accès aux soins pour
l'ensemble de la population;
d'élargir le catalogue des pres-
tations pour répondre aux be-
soins nouveaux; d'accroître la
maîtrise des coûts par une
meilleure gestion, avec des
statistiques . plus performan-
tes, dès" planifications rigou-
reuses, une évaluation de
l'adéquation des soins; d'al-
louer les subventions de façon
ciblée, notamment en faveur
des personnes à revenus mo-
destes.

Les attaques des médecins
concernant le refus de rem-
boursement des soins, une
médecine à deux vitesses, la
surcharge financière, les brè-
ches dans le secret médical ne
correspondent absolument
pas à l'esprit de la loi. Ces
craintes à l'égard de la trans-
parence sont en contradiction

Enfin je vais naître !
Conçue en 1945, je me voyais vote des femmes, le nouveau
déjà venir au monde et per- droit matrimonial, l'égalité
mettre à mes parents de m'ac- des droits. Autant de lois vo-
compagner dans mes pre- tées qui auraient dû provo-
miers mois de vie. Ma gesta- quer ma naissance. Hélas! no-
tion ne fut pas celle promise tre système politique fait de
et dura, dura, dura... consensus, de lenteurs, de ré-

férences à des valeurs passéis-
Partout en Europe mes tes ont prolongé ma gestation,

semblables ont pu naître. En
Suède, l'assurance maternité Aujourd'hui, je peux naître
permet à maman ou papa de enfin!
rester pendant quinze mois à
la maison; au Danemark, c'est Mon nom est l'assurance
possiuit pour ies ueux parenus iiicutsnum, je suis, (junge ma-
pendant deux ans. En France, ternité: seize semaines; salaire
le père ou la mère peut dorlo- versé: 100%; congé parental:
ter l'enfant pendant trois ans, prolongation du congé mater-
sereinement, sans peur de nité pour le père ou la mère
perdre son emploi. Et puis en avec garantie d'emploi; alloca-
Italie, on pense aux enfants tion: aussi pour les femmes
malades et l'on accorde à l'un sans activité salariée.
aes aeux parents ia possiomie
d'un congé illimité jusqu'à la Et bien sûr je suis aussi va-
troisième année. lable pour les cas d'adoption.

Mais voilà, j'habite la Suisse Je vous plais? Alors! Adop-
et j'attends encore de voir le tez-moi! Marie-Paul Zufferey
iour. Pourtant les esoérances Manuella Salamin.

avortements, procréation arti-
ficielle , etc. On oublie que le
Christ est venu sur terre et, D.
l'a dit à Pilate, «pour rendre
témoignage à la vérité». Cette
vérité que le pape et l'Eglise
nous rappellent à temps et à
contretemps. A laisser certai-
nes erreurs du monde mo-
derne pénétrer nos foyers, nos
intelligences et nos conscien-
ces, on en arrive à la catastro-
phe citée par Philippe Saint
Marc dans son livre «L'Econo-
mie occidentale est-elle deve-
nue barbare?» Ce conseiller-
maître à la Cour des comptes,
major de promotion de l'ENA
en 1949, s'est demandé dans
son livre pourquoi la France,
en trois décennies, de 1960 à
1990, était passée de 680 000
crimes et délits à 3 830 000,
les arrestations pour drogue
de 200 par an à 66 000, les ad-
missions en hôpital psychia-
trique et le taux de suicide des
jeunes triplés... Pour lui , après
dix ans de recherche, la ré-
ponse ne fait aucun doute:
c'est le contrecoup humain
d'une économie qui, en deve-
nant barbare, a dramatique-
ment dégradé l'environne-
ment physique, social et idéo-
logique de l'homme.

L'idéal chrétien, si on lui
permet de pénétrer à nouveau
notre mode de vie, peut arrê-
ter cette hécatombe.

Raoul Pignat, Vduvry

avec les contraintes actuelles
d'efficacité à laquelle ne sau-
rait échapper le secteur des
soins. L'heure n'est plus aux
privilèges. La santé est deve-
nue une affaire de société.
L'accès au soin doit être ga-
ranti à l'ensemble de la popu-
lation. C'est ce que vise la loi
en rendant l'AMS obligatoire.
Par ailleurs, le respect des
droits des patients n 'est pas
lié à cette loi. Ce droit figure
soit dans des législations spé-
cifiques , soit dans les lois de
santé publique. Cessez donc
d'induire en erreur la popula-
tion!

Aujourd'hui, les patients
doivent avant tout sauvegar-
der leurs intérêts et ceux de la
collectivité publique, qui fi-
nance une grande partie des
coûts hospitaliers, par exem-
ple. Ils n 'ont pas à s'ériger en
défenseurs des médecins.
Leurs pratiques et certains
abus expliquent d'ailleurs en
partie la progression des coûts
plus élevée dans le domaine
ambulatoire.

Il est impératif de soutenir
une loi solidaire, soucieuse de
la maîtrise des coûts et res-
pectueuse des bas revenus. La
loi actuelle date de 1911! Elle
ne répond plus aux exigences
d'une société moderne, ni à
l'évolution du système de
santé. Il faut par conséquent
voter oui à la loi sur l'assu-
rance maladie. Et , pour que la
solidarité soit véritablement
garantie, il convient égale-
ment de voter oui à l'initia-
tive. Stéphane Rossini,

Haute-Nendaz

gen
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Lettre ouverte
Techno, house, elektro... Celui
qui inventera le terme le plus
chouette sera récompensé. En
fait , tous ces termes ont une
chose en commun: faire renaî-
tre d'anciens et primitifs ri-
tuels ethniques par la" techni-
que moderne, des sons et des
rythmes répétitifs qui , après
écoute prolongée, provoquent
une transe et ouvrent l'esprit
à de nouvelles dimensions.
Beaucoup de personnes hosti-
les au mouvement techno
s'appuient sur des idées toutes
faites du style: c'est du bruit ,
il n'y a pas d'instruments, la
techno ce n 'est que du boum
boum , et surtout c'est un
monde de drogués... et j'en
passe. Voilà des exemples de
leurs arguments rudimentai-
res reflétant parfaitement
leurs mentalités d'hommes
préhistoriques. Eh oui! le
monde évolue avec la jeu-
nesse et grâce aux progrès
techniques de nouvelles cho-
ses se créent: ordinateurs,
sampleurs, synthétiseurs, etc.
On fait à base de ces instru-
ments de la musique: la
techno. Ce n 'est pas sorcier ,
c'est une musique qui redyna-
mise la jeunesse actuelle.
Mais cela beaucoup ne l'ac-
ceptent pas. Pourquoi un son
sorti d'un ordinateur ne serait-
il pas plus musical qu'un son
sorti d'une guitare ou d,'un
piano électrique?

Au sujet de la drogue, si
techno = drogue, alors rock =
DROGUE en lettres majuscu-
les. Amis rockers, médias, po-
lice, n 'avez-vous pas oublié le
destin tragique de certaines de
vos idoles (Elvis, Jim Morri-
son, Nirvana et autres)? Arrê-
tez de nous casser la tête à es-
sayer de détruire notre musi-
que, continuez à vivre dans le
passé mais laissez-nous vivre.
Sous prétexte de drogue, les
autorités interdisent les mani-

festations techno. Les autori-
tés pensent que la techno uni-
quement amène nos drogués,
à croire qu'on a attendu que la
techno existe pour que les
gens puissent se droguer. La
drogue est omniprésente.
Qu'un dialogue s'installe en-
tre les organisateurs et les au-
torités. Je peux vous assurer
que les organisateurs de soirée
techno ont plus le souci de dé-
barrasser leur soirée de la dro-
gue que d'en amener. Nous
sommes prêts et nous avons
déjà fait le premier pas. Mal-
heureusement, les autorités
de Martigny ne l'entendent
pas de cette façon. S'il existe
encore une démocratie, mon-
sieur le président, le débat de-
vrait pouvoir s'ouvrir. Pour
vous la techno se réume en
deux lignes. «Les soirées rave
(prononcer rêve, et non pas
bête-rave) sont des soirées où
il s'agit surtout de se droguer
collectivement... Il serait inté-
ressant de connaître les rap-
ports de saisie de . drogues
dans un festival ou un concert
rock, voire simplement dans
la rue. On obtiendrait là des
comparaisons édifiantes... Je
ne suis pas là pour faire l'apo-
logie de la drogue, personnel-
lement j'ai trouvé la mienne:
mon esprit. Depuis que je vis
avec ce mouvement, mon cer-
veau s'est ouvert sur le monde
et s'est mis à fonctionner.
Non, je ne suis pas un petit
gamin qui s'est laissé endoc-
triner et encore moins un dro-
gué. J'ai fait des études et j'ai
un boulot intéressant. Alors
qu'on nous laisse écouter no-
tre musique. Ce serait telle-
ment plus simple si toute
cette énergie servait à faire de
la prévention antidrogue et à
arrêter les dealers.

Cyberpunk Mouvement
Denis Kaser et DJ St Paul

Merci les chômeurs !
Les vétérans de la section de
Montreux du CAS ont l'habi-
tude de faire une course à
pied chaque semaine.

Ce mercredi 19 octobre, la
randonnée passait par Chiboz
et son moulin, «droit-bas» sur
Beudon et son vignoble, pour
continuer jusqu'en plaine.

Nous avons été agréable-
ment surpris de trouver un
chemin bien tracé, nettoyé
«propre en ordre», herbes fau-
chées, branches élaguées.
Nous avons appris qu 'il s'agis-
sait du travail d'une équipe de
chômeurs de la commune de
Fully qui avait rendu le par-
cours de ce chemin si agréa-
ble. Nous ne pouvons que les

en féliciter.
Pour qui connaît les «déru-

pes» qu 'il y a par endroits, on
peut s'imaginer que le travail
n'a pas dû être facile. C'est
d'autant plus méritoire. On ne
peut que se féliciter de l'initia-
tive prise par la commune de
Fully d'organiser des chan-
tiers pour chômeurs.

Entretenir le domaine com-
munal pour le bien-être de
tous, c'est une manière
d'avoir confiance en l'avenir .

Il est à espérer que l'exem-
ple de Fully sera largement
suivi, car du canton voisin,
nous venons volontiers décou-
vrir les «Sentiers valaisans».

Ami Sulliger, Montreux

Paysans inquiets
Ces derniers jours, la presse
romande et agricole en parti-
culier a fait large écho des fes-
tivités marquant le 75e anni-
versaire de la Fédération lai-
tière valaisanne.

Hélas, les producteurs de
lait du val d'Illiez jubilent un
peu moins.

Le val d'Illiez, réservoir à
lait du Valais, a été mis aux
oubliettes. Aucune allusion,
aucune photo ni même une
fleur pour rappeler notre re- prend qu'un géant de l'indus-
gion. Autrement dit... ni fleurs trie laitière suisse serait bien-
ni couronnes mais pensez aux tôt majoritaire dans le capital-
notables. Triste mentalité tout actions de la FLV. Une telle
de même. Pourtant dans la mainmise pourrait être dange-
vallée, il y a aussi des fabn- reuse faute de concurrence,
cants de fromage dont la re-
nommée n'est plus à faire. En conclusion, pour fuir

Autre sujet inquiétant pour tout esclavagisme, nous de-
des producteurs de lait du val vrons par tous les moyens
d'Illiez qui livrent directe- sauvegarder notre autonomie
ment leur lait à la FLV, la paie faisant fi des manœuvres et
du lait de septembre et octo- menaces de certains fonction-
bre n'a pas encore été hono- naires qui se soucient bien
rée. Ceci suppose une situa- plus de leurs places au soleil
tion financière délicate. En que d'une existence décente
plus, le décompte mensuel de nos agriculteurs .
ainsi que la note de crédit qui,
ordinairement, s'établissent
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dans la première quinzaine du
mois suivant ne sont non plus
pas parvenus. Cela dénote
une grande négligence.

On se pose dès lors la ques-
tion s'il ne serait pas plus pru-
dent de changer d'acheteur de
lait plutôt que de risquer des
pertes aussi importantes; seuls
revenus pour les paysans de
montagne.

Fait aussi inquiétant, on ap-

Roger Pernn
Val-d'Rliez

La culture
des cornichons

Hier, la viticulture. Aujour- tion , quelle solution
d'hui, l'«aculturisation». De-
main , la culture des corni-
chons.

Nous vivons dans un îlot de
pauvreté où l'isolationnisme a
fait place au nationalisme. De
l'origine à nos jours, il n'y a
que le souvenir . de cette pé-
riode inoubliable, où le grand
Mathieu Schiner tentait d'ou-
vrir notre vallée aux espaces
européens. Depuis, rien n'a
été prouvé dans notre monde
perdu. Seuls quelques écerve-
lés ont cru vouloir faire de nos
alpages des plateaux d'immo-
bilier. Encore, de ces quelques
tentatives, n'y a-t-il qu 'une
facture fragile?

L'argent est le maître de la
guerre. Mais, la guerre n'est
pas notre propos. Il faut es-
sayer de voir clair. Hier, on
pouvait encore couper une
grappe de raisin sans avoir
pointé sur sa tempe un revol-
ver. Aujourd'hui, un vin se
vend pour le prix d'une eau
minérale. Alors-, que boire?
L'eau est peut-être plus salva-
trice. Et que dit-on à nos four-
nisseurs? Soyez conscients
que le mètre carré est devenu
une fortune à cultiver. Vien-
nent les vendanges, et nous
buvons' à la santé de nos
aïeux.

Aujourd hui , 1 «aculturisa-
tion» a pris le dessus. Il n'y a
plus de culture de masse. On
ose à peine se regarder dans
une glace, que déjà l'image re-
flétée nous montre une gla-
ciale surface. Tout est vide. Et
pire encore, les caisses de
l'Etat respirent la poussière.
La grande parade des comités
ose encore prôner une effica-
cité imaginaire.

La pourriture noble de nos
vignobles a fait place à une
noblesse pourrie, embourgeoi-
sée de gloire et de discours.
Viticulture et culture, aujour-
d'hui, ne sont plus que des va-
ches maigres. De cette situa-

si ce n'est une nourriture vi-
tale, qui restructure le quoti-
dien sans provoquer de dé-
confiture. «Mens sana in cor-
pore sano», se dit-on le matin
en se levant. Je ne peux donc
plus que me résoudre à me le-
ver, me laver, boire et man-
ger. Et enfin , dormir dans la
tranquillité.

Mon travail n'est plus qu 'un
mode de respiration qui se
nourrit de mon imagination et
de mon intuition. Je ne peux
compter que sur mon élan de
création. Mes poches sont vi-
des, mais ma tête est pleine. Il
n 'y a plus d'argent que pour
les grands événements ou
pour les dures épreuves. Et
pour les besoins quotidiens, il
n'y a rien. J'ai compris enfin,
Je ne demanderai plus jamais
rien. Cette situation s'anky-
lose et je veux rester légère.

Hier, la viticulture et l acul-
turisation. Demain, la culture )
des cornichons. J'ai beaucoup
pensé à la valeur de nos raci-
nes. Avec notre vieux fro-
mage, notre viande séchée et
notre pain de seigle, il y a le
fendant qui désaltère. Que
peut-on offrir de plus à notre
monde affamé de création?
L'idée m'est venue subi-
tement quand tout devenait
sombre et déprimé. J'ai pensé
à la culture des cornichons.

J'ai enfin vu clair. Avec
cette nouvelle tentative, j'al-
lais revivre. Je me suis mise à
faire fortune aussitôt. Les
commandes de cornichons ne
se sont pas arrêtées. J'ai fondé
ma propre société anonyme.
Et aujourd'hui , je peux enfin
encaisser. Je n'ai plus besoin
des belles paroles des grands
pontes de notre pays. Mais je
leur réponds. Faites comme
moi, passez donc à la culture
des cornichons et l'on retrou-
vera enfin notre dignité...

Agnès Guhl, Sion

Sectes: stop
Comment focaliser , sur des
faits, certes pénibles, toutes
les énergies qui pourraient ai-
der à améliorer notre société
en mal de vivre? Car elle a de
plus en plus de peine à s'assu-
mer à évoluer et à sa donner
une identité positive.

A cause du dérapage d'un
groupe déséquilibré et margi-
nalisé, qui est désigné sous le
nom de secte, les médias
pointent un doigt vengeur
vers cette manifestation et
veulent que ceux que j'appel-
lerais les «geris normaux» crai-
gnent à tout prix et même
haïssent, jugent, condamnent
et fassent passer des lois anti-
sectes.

Nos autorités religieuses
sont débordées, les églises se
vident. En effet , que nous pro-
posent-elles?

Nos autorités civiles, gou-
vernementales font des pro-
messes qu'elles ne tiennent
pas!

Par exemple, lors de la vo-
tation contre l'achat des F/
A-18, ces autorités avaient juré
qu'on ne toucherait pas au so-
cial, à l'AVS ou à l'éducation.

Voyez dans les journaux de
la rentrée de cet automne
1994 où l'on projette les cou-
pes sombres d'assainissement
du budget.

Et la lutte contre le chô-
mage, plus il y a de chômeurs,
plus il y a de fonctionnaires
qui eux s'augmentent allègre-
ment leur salaire, crise ou pas
crise.

Alors, tous ces braves gens,

comme disait Georges Bras-
sens, cherchent à focaliser
l'attention sur des minorités
actives, mais différentes et ne
se rendent pas compte que
c'est de l'incitation à la haine,
dans le but d'éviter de se re-
mettre en question soi-même.
Car, aujourd'hui, le plus haut
taux de mortalité dans notre
société est le suicide des jeu -
nes. Pourquoi?

Est-ce pour nous cacher
cela que l'on pointe un doigt
vengeur, rageur sur tout ce
qui est différent!

Alors si je ne suis pas pour
toutes les sectes (car il y en a
certainement de négatives),
avant d'en faire le bouc émis-
saire de tous nos maux, je dis
qu 'il faut avoir le courage de
voir ce qui correspond le
mieux à notre conscience. Car
seuls ceux qui auront le cou-
rage et la conscience d'un
choix adulte peuvent assumer
leur foi en toute sérénité, hu-
milité, simplicité et harmonie
et faire face à tous leurs pro-
blèmes personnels...

Et aussi en s'aimant soi-
même mieux chaque jour , car
le proverbe dit: charité bien
ordonnée commence par soi-
même...

Une dernière interrogation?
Dans ce cas: à qui profite le
crime? Qui va hériter des mil-
lions de la secte qui utilisait
ces sommes pour trafic d'ar-
mes? Combien de mensonges
encore avant qu 'on connaisse
la vérité? Pierre-André Dorsaz

Fully

Loi régressive
Radio suisse romande, ven- ciale y prend en charge traite-
dredi 18 novembre: «Faute de ments et médicaments ho-
preuves scientifiques, l'ho- méopathiques.)
méopathie n'a pu entrer dans Marc-Louis Gardaz, prési-
la nouvelle loi sur l'assurance dent des médecins homéopa-
maladie.» (Autrement dit, la thés suisses, est interviewé
brochure officielle, page 8, qui par Jean de Preux: «La méde-
indique qu 'il suffira que cette cine officielle ne voit que 5 à
preuve soit administrée pour 10% des cas que nous es-
qu'un remboursement ait sayons de traiter... L'homéo-
lieu,-est un attrape-nigaud; on pathie sera la médecine du
sait bien que toutes les dé- XXIe siècle... Nous combat-
monstrations qui ont jusqu 'à tons cette loi.»
aujourd'hui été faites ont été Loi régressive, puisque six
récusées, même en France, caisses-maladie remboursent
par la médecine dite classi- déjà l'homéopathie. t
que; pourtant la ségurité so- Henri Coste, Onex
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SION. - Lors de sa visite en
Valais, en octobre dernier, la
commission d'évaluation du
CIO avait demandé au WWF
de donner son avis sur la can-
didature Sion-Valais 2002.

L'organisation écologiste a
envoyé son analyse la se-
maine dernière à la commis-
sion d'évaluation, et plus pré-
cisément à son responsable
des questions environne-
mentales, le Norvégien Olav
Myrholt.

Ce rapport de onze pages
présenté hier à la presse
suisse et transmis au CIO
constitue une offensive tous

LeV
Le WWF a fait hier le procès
de l'histoire valaisanne,
comme l'a relevé le président
Gilbert Debons qui était pré-
sent à la conférence de presse
en tant qu'observateur. En re-
fusant sa confiance au comité
de candidature de Sion-Valais
2002 sous le faux prétexte que
nos autorités cantonales ne
font pas assez pour l'environ-
nement, le WWF s'est mis
hors sujet. Et ce d*autant plus
qu'il a basé son analyse criti-
que sur le dossier de candida-
ture lui-même, lequel ne pré-
voit que six pages sur l'envi-
ronnement, conformément
aux vœux du CIO d'ailleurs.

ais en Drocès

Si le WWF faisait partie, On a également peine à aceep-
comme d'autres organisations ter que le WWF dénonce au
écologistes, de la commission CIO l'absence de souci écolo-
«environnement» de Sion-Va- gique chez les Valaisans en
lais 2002 , il fonderait plutôt s'appuyant par exemple sur le
son jugement sur le Livre vert fait que notre canton a rejeté
de la candidature. Cet ouvrage en consultation le projet de
de 140 pages contient en effet taxe CO2 et la Convention ai-

de nombreuses études d'im-
pact (240 000 francs ont déjà
été dépensés pour cela) ainsi
que toute la stratégie environ-
nementale de Sion-Valais
2002. La commission d'éva-
luation du CIO a déjà reçu ce
livre qui présente par exem-
ple des projets sur les sites
pour lutter contre l'érosion,
replanter des arbres à titre de
compensation, sauvegarder
des lisières, déterminer où les
spectateurs doivent être «par-
qués» pour ne pas nuire à la
nature, etc.

Image ternie?

pine. Un membre du WWF a
même expliqué hier qu 'il
avait compté huit feux sauva-
ges en venant de Brigue à
Sion. C'est dire notre manque
de docilité...

Reste que ce rapport du
WWF envoyé la semaine der-
nière à la commission d'éva-
luation du CIO est um handi-
cap pour l'image de la candi-
dature valaisanne. Hier matin,
les membres de la commis-
sion «environnement» de
Sion-Valais 2002 ne sem-
blaient cependant pas prendre
les choses au tragique. De fait ,
le rapport de la commission
d'évaluation du CIO est déjà
rédigé et tient compte du Li-
vre vert de Sion-Valais. Cette
même commission d'évalua-
tion du CIO se réunira par ail-
leurs le 2 décembre prochain
pour rédiger son rapport défi-
nitif. Le comité de Sion-Valais
essaiera de rectifier dans ce

laps de temps très court ce
qu'il appelle «les nombreuses
inexactitudes» du WWF. Reste
que certains membres de la
commission environne-
mentale de Sion-Valais 2002
critiquent aujourd'hui l'atti-
tude du Conseil d'Etat valai-
san qui a trop tardé à signer le
protocole additionnel (contrat
nature) dont la nouvelle for-
mulation aurait pourtant déjà
été négociée et acceptée par
toutes les parties.

Mais l'on retiendra finale-
ment que les «incompréhen-
sions» entre le WWF et le Va-
lais ont surtout des racines
dogmatiques. N'a-t-on pas en-
tendu hier le WWF souhaiter
la conservation d'une juste
proportion entre populations
indigènes et étrangères de nos
montagnes? Il y a pourtant
une différence entre respecter
la nature et lui être soumis
comme à une divinité.

Vincent Pellegrini
Les représentants du WWF ont dit hier leur opposition à la
candidature Sion-Valais 2002 en l'état actuel du dossier. ni

raz abat ses c
Les Alpes styriennes offrent leurs richesses naturelles et culturelles.

Capitale de la province de
Styrie (sud-est de l'Autri-
che) la ville de Graz,
250 000 habitants, a posé
avec détermination sa can-

Par Vincent Pellegrini

Si la Styrie est la destination
préférée des Autrichiens qui
passent leurs vacances dans
leur propre pays, elle est aussi
une superbe région alpine au
carrefour des mondes germa-
nophone, romain et slave.
Rien d'étonnant donc à ce que
la Styrie ait une longue tradi-
tion en matière de sports d'hi-
ver. La coupe du monde de
ski a fait connaître des sta-
tions comme Schladming et
Haus, tandis que le ski nordi-
que, avec le saut, est l'une des
spécialités de la région. Selon
le comité de candidature de
Graz 2002 , toutes les pistes de
ski existent déjà. Le niveau
des infrastructures sportives
est d'ailleurs tout à fait bon.

Graz
rraz - seconde vil]
e en importance

village olympique principal et
le centre de presse. Souvent
nommée la «ville verte» de
l'Autriche en raison de ses
nombreux j ardins et de ses
pistes cyclables, Graz veut
donner à sa candidature une
allure très écologique et se
prévaut même d'avoir reçu le
prix de l'environnement de
Greenpeace.

Graz se trouve en compéti-
tion pour les Jeux d'hiver de
2002 avec une autre région au-
trichienne associée à la candi-
dature sur trois pays (Autri-
che-Slovénie-Italie) de Tarvi-
sio. Les représentants de Graz
ont cependant expliqué à Pa-
ris: «L'Autriche veut bien .prê-
ter une montagne à Tarvisio,
mais pour notre pays il y a
une seule offre olympique,
c'est Graz.»

Les sites
Les compétitions olympiques
seront réparties sur douze si-
tes assez dispersés et assez
éloignés puisque les deux vil-
lages olympiques (à Graz pour
les sports de glace et à Schlad-

exemple distants de 170 kilo-
mètres. Les sports de glace se
disputeront à l'est de la Styrie
et plus précisément à Graz,
ainsi que dans les stations de
Kapfenberg (à 65 kilomètres
de Graz), Weiz et Zeltweg (à
90 kilomètres de Graz). Quant
aux compétitions de ski, al-
pin , elles se dérouleront à
l'ouest de la Styrie, soit à

la luge se dérouleront dans les
sations de Tauplitz, Bad-Mit-
terndorf , Murau , Ramsau am
Dachstein (à 181 kilomètres de
Graz) et Weissenbach bei Lie-
zen.

Quelques
atouts

Le dynamisme économique et
touristique de la Styrie donne

un certain éclat à la candida-
ture de Graz et de sa province.
Ses villes sont par ailleurs très
riches en monuments histori-
ques. Kapfenberg (prévue
pour le hockey) compte vingt-
quatre mille habitants. Les
villes de Weiz et de Zeltweg
(connue par son circuit de
Formule 1) ont chacune 8500
habitants. Elles accueilleront
respectivement le patinage de
vitesse et le curling.

Il n 'est plus besoin de pré-
senter Schladming qui orga-
nise souvent des coupes du
monde de ski et qui accueillait
en 1982 déjà les championnats
du monde. La descente du
Planai est par ailleurs l'une
des plus rapides du monde.
La station thermale de Bad
Mitterndorf vaut le détour, de
même que Murau qui est une
station orientée vers le ski
nordique depuis 1884. Quant à

Ramsau am Dachstein, elle
est dotée de nombreuses pis-
tes de ski de fond qui lui per-
mettent d'organiser régulière-
ment des compétitions de
coupe du monde. Et-- termi-
nons enfin avec Weissenbach
bei Liezen qui accueillera les
épreuves de bob et de luge,
non loin du monastère béné-
dictin d'Admont qui possède
la plus grande bibliothèque
ecclésiastique du monde...

didature pour les Jeux d'hi-
ver 2002. Porte d'entrée
d'une région très touristi-
que, cette ville universi-
taire et culturelle tente
pour la première fois

SO
Les écologistes ont envoy é au CIO un rapp ort très négatif

sur la candidature valaisanne aux Jeux d'hiver.
azimuts contre la candidature
Sion-Valais 2002.

Pas
confiance...

M. Pierre Zwahlen, directeur
du WWF Suisse, a donné d'en-
trée le ton de cette conférence
en expliquant: «Nous sommes
opposés à la candidature de
Sion 2002 dans l'état actuel du
dossier. En effet , tout a été
préparé trop vite et la base de
confiance est insuffisante.
L'équilibre prôné par le co-
mité de candidature est par
ailleurs bancal. Bien des op-
tions ont en effet été prises

sans égard pour l'environne-
ment.»

Un membre du WWF a ac-
cusé les autorités cantonales
et communales de notre can-
ton de violer ou de laisser vio-
ler les lois de protection de la
nature, tandis que le rapport
relève «le peu de sérieux ac-
cordé à la protection de la na-
ture par la plupart des hom-
mes politiques valaisans».

M. Pierre Zwahlen a exigé,
pour le retour de la confiance,
des signaux clairs de la part
des autorités cantonales. Et il
a même été dit, de manière
quasi explicite, que l'un de
ces signaux pourrait être un

changement à la tête du Dé-
partement cantonal des tra-
vaux publics...

Pauvre Valais !
L'attribution d'un label vert
pour les communes sites est
qualifié de poudre aux yeux
par le WWF, qui voudrait un
redimensionnement - à la
baisse - des zones à construire
en Valais. Et l'organisation de
manifester une fois de plus sa
méfiance profonde envers le
Valais en expliquant: «Enfin ,
l'organisation d'une manifes-
tation sportive de l'ampleur
des Jeux olympiques d'hiver

permet de craindre le pire
pour l'aménagement du terri-
toire: les JO sont le prétexte
rêvé pour relancer la cons-
truction.»

Plusieurs sites
rejetés

Le WWF rejette le choix des
sites protégés de Valère et
Tourbillon pour les cérémo-
nies d'ouverture et de clôture
(alors que le dossier de candi-
dature parle aussi de la va-
riante du stade de Tourbillon).
L'organisation écologiste re-
jette aussi les sites de ski de
fond et de biathlon à Ulrichen
car «ils sont proches d'un seg-
ment du cours du Rhône resté
dans son état originel». Et les
verts de «douter que l'accueil
de plusieurs milliers de spec-
tateurs dans le stade d'arrivée
se fasse sans atteinte pour
l'environnement». Le site de
saut à skis et de combiné nor-
dique de Tâsch ne trouve pas
non plus grâce aux yeux du
WWF «parce qu 'il nécessitera
un défrichement de 2500 m2».

Faisant un historique des
pistes de ski de Montana et de
Veysonnaz, Jean-René Hul-

mann est remonté jusqu 'au
défrichement de la piste de
l'Ours , en 1969, pour parler de
«pistes ayant une lourde his-
toire car nées de coups de
force». Le WWF conteste en
fait les «nouveaux défriche-
ments prévus à Montana et à
Veysonnaz».

Transports
«décevants»

Quant à la conception des
transports pour les Jeux, elle
est qualifié de «particulière-
ment décevante» par le WWF
car «elle ne propose aucune
amélioration durable des
transports publics». Le WWF
voudrait en outre que le co-
mité de candidature renonce à
laisser monter les voitures,
même à pleine charge, dans
les vallées, et que les visiteurs
des autres cantons ou étran-
gers n 'entrent pas en Valais
avec leurs véhicules... Le rap-
port du WWF énumère en ou-
tre les diverses «inexactitudes
contenues dans le dossier de
candidature de Sion». La com-
mission d'évaluation du CIO
appréciera... (vp)

ose a Sion

KsiD
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J'écoute
7 h 15: «Kieskiosque», la
revue de presse gratinée du
mercredi.
11 heures: «Passeport
emploi».
12 h 10: «Le billet du jour»,
aujourd'hui François Dayer.
12 h 15: «Info Rhône midi».
14 heures: «Le magazine du
cinéma».
17 heures: «Les têtes cher-
cheuses».
18 h 40: «Plein feux» sur l'aé-
roport de Sion.

Programme de mercredi.
20 heures: «Minijournal».
20 h 20: «L'enver des bulles»
20 h 35: «L'invité de la 9».

Mercredi 30 novembre,
334e jour de l'année.
Si ce jour est votre anniver-
saire: vous découvrirez de
nouveaux centres d'intérêt et
vous vous passionnerez, vous
élargirez votre cercle d'action
et de relations. Vous devrez
surveiller votre dos. En amour,
vous chercherez à raviver les
sentiments au partenaire.

ndré, premier apôtre, Frère
i Simon-Pierre qu'il amena
Jésus. Il aurait évangélisé
^sie Mineure et serait mort à
itras, en Achaie. Patron de
¦cosse, de la Russie et de la
rèce. Son chef, conservé à
Dme depuis la quatrième
oisade, fut restitué au pa-
arche de Constantinople
arJea n Paul II. Son emblème
if la croix en forme de X.

Native, pas naïves
du sang, liens de la musique

Voix somptueuses, physi-
que à damner un saint ,
succès public et Victoire

• Chris et Laura, qui forment Native, n'envisagent pas leur carrière l'une sans l'autre

de la musique. Tout sourit aux
sœurs Mayne, Laura et Chris ,
qui forment le groupe Native.
Ces apparences lisses cachent
une profondeu r et une révolte,
qui ne transparaissent pas for-
cément dans leur premier dis-
que. Du moins si l'on ne prend
pas la peine de lire entre les li-
gnes.
- Quelle musique écoutiez-vous,
quand mus étiez enfants?
- Chez nous, il y avait tou-
jours la radio allumée. Nos pa-
rents écoutaient surtout de la
musique antillaise. Quand on
était seule avec notre frère , on
écoutait Santana et Police. On
avait aussi un disque de Titi et
Gros Minet, qu'on connaissait
par cœur!
- Ou est-ce qui mus a donné envie
de choisir une carrière artistique?
- C'est venu au sortir de
l'adolescence. Moi, je suis allée
vers la musique, Chris plutôt
vers les études... Après, on a
commencé à faire des chœurs
ensemble, pour des artistes.
- En étant sœurs, c'est plus facile?
- Oui, parce qu'on s'entend
parfaitement, on se fait con-
fiance, on ne se marche pas sur
les pieds. Chacune a sa place,
on se complète. Nos rapport s
de sœurs sont peut-être plus
forts parce qu'on travaille en-
semble.

Chris: «Ce qui me rend heureuse? Un bon concert. Et chanter, tout simplement.» bmg

• Liens

- Sur la poche tte du disque, mus re-
merciez vos parents. Ils ont donc bien
réagi à votre décision?
- Ils auraient peut-être préféré
qu'on fasse un autre métier,
mais ils ont toujours respecté
nos choix. Aujourd'hui, ce
sont nos premiers fans.
- Vous avez ramé p our arriver à ce
p remier CD?
- Oui, dans le sens où l'on a
renoncé à être payées en tant
que choristes pour réaliser no-
tre propre projet. On n'avait
pas le sou, on resquillait dans
le métro!
- Pourquoi ce nom, «Native»?
- C'est le nom qui résume le
mieux ce qu'on est, le fait
qu 'on aime les musiques qui
viennent de partout, le fait
aussi qu 'on soit Noires nées en
France et que nos racines
soient en France. «Native», ça
veut dire «originaire de», aussi
bien en français qu'en anglais,
c'est une bonne façon de ne
pas se situer par rapport à un
pays ou à une culture , et de si-
gnifier une ouverture sur les
gens de toutes races et cou-
leurs.
- Vous avez reçu une Victoire de la
musique. N 'est-ce pas une récom-
pense à double tranchant?
- Le public ne prend pas ça
tellement au sérieux, parce
qu'il ne vote pas. Pour nous,
ça n'a pas changé grand-chose,

Laura: «Je n'ai rien trouvé sur
musique.»

même si nous sommes conten-
tes que notre travail et celui de
notre équipe soit reconnu...
Pour notre prochain disque,
Victoire ou pas, on nous at-
tend au tournant. Nous som-
mes prêtes! On va continuer
notre chemin en restant aussi
authentique que possible.
- Musicalement, vous avez choisi
une voie inhabituelle. Souvent, la sen-
sibilité black s'exprime par le zouk

terre qui me f asse plus voyag er dans la tête que la
bmg

antillais ou le rap ti urbain, - Une carrière à la Barbra
- C 'est venu naturellement. Streisand, ce serait le rêve. Elle
On a l'impression que les An- a tout réussi, elle touche à
tillais sont un peu repliés sur tout , elle se fait accepter
eux-mêmes. Ils se disent qu'ils comme Juive américaine. Elle
ont été martyrs, esclaves, donc a une vie et un pouvoir extra-
ils passent leur journée à boire ordinaires. Elle est une revan-
du rhum et à faire du zouk. che sur plein de choses.
Nos parents avaient un peu cet - Vous avez aussi une revanche à
état d'esprit, mais comme ils prendre?
sont partis très jeunes des An- _ On ne peut pas dire que les
tilles , ils ont développé des Noirs soient plus aimés que les
choses différentes. Si notre al- j u ifs. On ne peut pas pardon-
bum sonne comme ça, c'est ner aux flics qui nous arrêtent
qu 'on est ouverte à plein d'in- dans la rue, ou qui laissent pas-
fluences, on a des contacts ser les Français blancs à la
avec la communauté armé- douane, mais qui nous arrê-
nienne, avec la communauté tent , nous. Avoir un type
juive , on a chanté en japo- étranger, c'est être suspect.
nais... On prépare une version _ pourq,wj  „e mettez-vous p as ces
en hébreu de «Si la vie de- revendications dans vos disques?
mande ça», pour montrer aux _ Ce n >est a nQUS de kgens qu on a envte d aller vers feke En . Qn aurah .^eux. On la chantera peut-être i _ „i„^: - j :fl'i__. y-^s • uc-s buiuuuiis rauicaicb...aussi en mandarin. C est mieux Quand j > aurai (c>est Laura 

.
que de sortir simplement une . n'd U )  k lume et ^version anglaise. 

^AMn Souchonj j > essaierai §e
- Est-ce que cette musique particu - faire exactement ce qu'il fait.
hère vous a f ait p asser tour des ex- /-, i - . i
traterrestresi j -  . - • •>dix ans a venir?
- Pas vraiment. En France, je
crois qu'on attendait quelque
chose dans ce genre. Quand on
a cherché une maison de dis-
ques , il y en a trois qui se sont
présentées spontanément.
- Quelle genre de carrière aimeriez-
vous mener?

- Qu'on ne s'arrête jamais de
composer. Ni de réfléchir ,' ni
de réagir. Entretien

Manuela Giroud

A écouter: «Native», BMG, distr.
BMG-Ariola. En concert le 9 dé-
cembre à Onex (salle communale).
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Les mots pour le dire
Les mots sont une bizarrerie

pour moi depuis mon en-
fance.» Ainsi commence «Le
cri de la mouette», signé Em-
manuelle Laborit. Une actrice
formidable, révélée par la
pièce «Les Enfants du silence»,
qui lui a valu le molière de la
révélation féminine en 1993.
La jeune femme est ainsi deve-
nue, en France, la première co-
médienne sourde à recevoir
une telle distinction.

sourde à rédiger un (très beau)
livre. «Sourde» est bien le mot
qu'elle utilise, de préférence
aux euphémismes à la mode
que sont «mal entendant» ou

gue étrangère, détachée de sa
culture», ou encore «une lan-
gue d'adoption» Sa vraie lan-
cnie. exnlinne-t-ellp . sa vérita-

• Trois livres de genres très différents pour réfléchir, s 'émouvoir ou s 'instruire.

inconciliables. Dans un pre Des langues plutôt , qu 'elles
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7.00 Euronews 5.20 Musique
8.25 Vive le cinéma! 5.30 Histoires naturelles
8.40 Coup d'pouce emploi La rivière et les hommes.
8.45 Le droit d'aimer 6.00 Passions

Série. La baby-sitter.
9.10 Top Models 6.30 Club mini zig zag

Séne 7.00 TF1 matin
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V° G ° 7.30 Disney Club mercredi10.55 Vive les animaux Emi ion |a jeuness6.Le monde sauvage: les lions „ „„ „ . K '
des mers. 9.00 Spirou

11.15 Les feux de l'amour La «engeance des statues.
S^ie. 9.30 Club Dorothée matin

11.55 Cap danger 12.20 Le juste prix
12.20 Hélène et les garçons 12.50 A vrai dire

Série. 13.00 Journal
Le cheval de Troie. 13.30 Tout compte fait

12.45 TJ-midi 13_ 4u Premiers baisers
13.05 Hublot Précautions indispensables.
13.15 Helena
13.45 Pour l'amour du risque

Série.
Hypnose.

14.30 Flipper 1

14.10 Club Dorothée
17.55 Premiers baisers

Esprit frappeur.
18.25 Les filles d'à côté

Outrage.
18.55 Beverly Hills

La pluie tombe sur Beverly
Hills.

19.50 Le bébête show
20.00 Journal
20.35 La minute hioDiaue

Film de James Clark.
100' - USA-1963
Avec Chuck Connors, Luke
Halpin, Kathleen Maguire.
Aventure en Floride.

16.10 La petite maison
dans la prairie
L'or (1/2).
Les Babibouchettes
et le kangouroule
La petite sirène
La caliope des mers.
Alerte à Malibu
Une question de vie ou de
mort.
Hublot
Top Models '
TéléDuo
Journal romand
Banco jass.
TJ-soir
Météo

16.55

17.05

17.30

20.45
Le monde

Invités: Muriel Robin, Pierre Palmade,
Mimie Mathy, Darry Cowl. Variétés:
Francis Cabrel, Florent Pagny, les
années Twist (extrait du spectacle).
Les reportages: Une école aux Etats-
Unis apprend aux étudiantes com-
ment épouser un milliardaire; Un bar
insolite à Amsterdam; Des Belges qui
mangent du rat; A Paris, une société

,18.15
18.30
18.50
19.05

19.30
20.00
OH 10 se charge de concocter les pires ca-

, deaux «empoisonnés» pour qui veut
«JllStiCe témoigner sa gratitude à ses enne-

ltia M1»ua mis; Superman à Los Angeles; Leen marCne pull tricoté avec des poils de chien;
Faut-il réglementer la consommation Un homme de ménage pour vingt dol
du tabac hors de la sphère privée? lars de l'heure...
Au lendemain de la 9e Conférence 22 45 52 sur la une
mondiale sur le tabac et la santé qui , ' je ne me trouve pas beau,vient de se tenir a Pans, le groupe majs -e D.ajssuisse romand des non-fumeurs ac- Portraits rie nuatretifs, le GNFA, déplore par voie de let- nZ ZÏLT^nl m™, ,Qnt
tre ouverte aux journaux un inquié- charmeurs qui ne manquent
tant vide juridique quant à la protec- ni d armes ni„de techniques
tion des non-fumeurs. Il invite politi- Pour 9a9ner ' amour de
ciens et juristes à doter notre pays ' au"e' Sartre n avait rien
d'une législation incitant les fumeurs d'un APollon et pourtant
à respecter le choix des non-fu- c'était un séducteur. Piaf
meurs. était loin d'avoir un physique
Pour en débattre ce soir: le docteur de rêve. Cependant, la
Jean-Charles Rielle et Jean-Claude chanteuse à la voix d'or a
Bardy. conquis le cœur de nombre
21.15 Les grosses têtes d'hommes. Moins célèbres

de novembre mais tout aussi avides
Inédit. d'amour, quatre séducteurs
Avec: Philippe Bouvard, disgraciés se racontent.
Amanda Lear, Evelyne 23.45 Les rendez-vous
Leclerc, Sim, Bernard Haller, de l'entreprise
Guy Montagne, Jacques 0.05 Le bébête show
Pradel, Carlos, Philippe n irt TCi _llît
Castelli, Vincent Perrot, Léon ""I" .i

1"1 Vu"
Zitrone. ".20 Passions

22 45 TJ-nuit '-a mémoire des murs.
22^50 Face à la presse °-55 Histoire des inventions

Le commandant de corps lnventer Pour le P|aisir -
Jean Abt. 2.00 Histoires naturelles

23.35 TJ-nuit Le vase de cristal.
23.45 Ces années-là 3.05 Ernest Leardee ou le
0.50 Vive le cinéma! roman de la biguine
1.05 Coup d'pouce emploi 4.15 Côté cœur
1.10 Télétexte 4.45 Passions

S PLUS RAI 1
6.00 Euronews 7.00 Euronews 7.30 6.00 Euronews 6.45 Unomattina
Textvision 10.00 Euronews 14.00 9.30 TG 1 - Flash 9.35 Fra nonni e
Textvision 15.00 Euronews 17.00 nipoti 10.00 TG 1 10.05 Due notti
Textvision 18.00 Euronews 19.10 con Cleopatra Film - I - 1953 11.40
»Lar
-I

reo 20:?O T 2âelïrau "^
et

 ̂
Utile futile 12.25 Che tempo fa20.25 Gsundheit 20.55 Fax 21.00 12i30 TG 1 . Rasn 12-35 La s|

Starsky und Hutch 21.50 Motorshow ]n „;_ ,,„ ,,, ,„ Tr> . A . „„ D,lmio
22.15 Auswanderer in Osteuropa (3) ln 9ial° i*"®° TG 1 14-00 P

c
rimls-

23.00 Ehekriege 23.45 Euronews sima 14-2° P™AP™!™ a <<Sc°m"
mettiamo che?» 14.50 Alla conquista
del West 15.45 Solletico 17.55 Oggi
al Parlamento 18.00 TG 1 18.20 Mio
zio Buck 18.50 II vigile urbano 19.50
Che tempo fa 20.00 TG 1 - Sport
20.40 Bugie d'amore Film - USA -
1992 22.25 Donne al bivio - Dossier
23.00 TG 1 23.10 TGS - Mercoledi
sport 0.25 TG 1 - Notte 0.30 Oggi al
Parlamento 0.35 DSE - Sapere

TV5 TVE - Espagne EUROSPORT ARD - Allemagne 1 ORF - Autriche TSI
5.05 Paris lumières 6.00 La maison 6.00 Euronews 6.30 Tendldo cero 8.30 Step Reebok 9.00 Aérobic 5,15 Brisant 5.45 Morgenmagazin 6.00 Text aktuell 9.00 ZiB 9.05 Un- 6.30 Textvision 7.00 Euronew
Deschênes 6.30 Télématin 8.05 7.00 Euronews 7.30 La 2. Noticias 10.00 Euroski 11.00 Olympic maga- «Sport extra» 6.00 ARD-Morgenma- ser lautes Heim 9.30 Audimax 10.15 10.20 Textvision 10.25 «9!
Journal canadien 8.35 Paris lumières 9.10 Los desayunos de Radio 1 zlne 12.00 Snooker 14.00 Patinage gazin 9.03 Die fliegenden Ârzte 9.45 Der gewisse Dreh 12.05 Musikanten 11.15 Caribe 12.00 Carton! a m
9.05 L'hebdo 10.00 Palimpseste 10.00 Preguntas y respuestas artistique 15.30 Euroski 16.30 Equi- Tele-Gym 10.00 Tagesschau 10.03 aus Osterreich 12.15 Auslandsreport zogiorno 12.25 Tema libero 12,
11.00 Magazine européen 12.05 La 10.55 Avance Informativo 11.00 La tation 17.30 Football gaélique 18.30 Gott und die Welt 11.04 Die Heirats- 13.10 Wir: «Markt» 13.35 Das Telegiornale tredici 13.00 Dyna
S-1^

0
^^^ 

chansons 
12.45 

Journal aventura del saber 12.15 Verde que Haltérophilie 19.30 Eurosportnews 1 maschine 12.30 Umschau 12.55 Recht zu feben 14.00 Die Hausrnei- 13Jk La arande va||ata M^O S-
T^J3,:05 ^a ^'?  ̂J^heï?? te 

qj iero verde 12i30 
NoU3as 20.00 Boxe: Prime time magazine Presseschau 13.05 ARD-Mittagsma- stenn 14-50 Seitenblicke 15.00» Ka- «

i3 -«?°<«
E
™%

é (P60'3' \5,0?« <3ï! 13.00 El menu de Karlos Arguifiano 220°J"%%"% 23-°° Force ath|étl. gazin 14.03 Schimpf 19-7-17 14.30 *Pf ' u^
h*tteo M°i mi ̂  ^Sntendo II mondo 16 10 Texvive! 15.30 Scully rencontre 16.10 «3 ao vientn mariera v harrn 14 00 Que 24.00 Equitation 1.00 Euro- 5,- R,>kl<Phr d?r Marrhenbraut des 15,45 Die ScnlumPfe 16-00 "accomanao il monao 10.1 w 1 ex

La cuisine des mousquetaires 17.05 l, 'X„ all «i«[tl^Z îenS sportnews 2 ÏLi u! L.n « in S S Schnipps: Das Abenteuer Leben sion 16.15 Caribe 17.00 Telecici
Le jardin des bêtes 17.20 Les car- ^ews 

^̂ f'p f,,
15

 ̂ Î R
-

 ̂PNIHJ °$"  ̂£L? Vi?ln 16.08 Arteflx 16.30 Familie Feueret- 17.35 Superboy 18.00 Primi t
nets du bourlingueur 17.50 Ques- ™",'a™ 1, ? "

3° ,«a
25L M / 

16.03 Fliege 17.10 Brisant 17.40 ein 1710 Wur|itzer 1fl-00 ziB 18l30 Bit Trip 19.00 Telegiorr
tions pour un champion 18.15 Vi- 11-l£ S!I?. fron eras 18.00 Noticias Régionale Information 17.55 Nicht 18.05 Wir: «Frauen» 18.30 Das Ge- flash 19.10 A conti fatti 19.3J
sions d'Amérique 18.30 Journal TV 5 18-30 ,iComo l0 veis? 19-00 CI|P. von schlechten Eltern 18.54 Franken- . ^eimnis des schwarzen Dschungels Quo idiano 20 00 Teleaiornale - fju «i o..:. 2 :A *rx  or. J i Han iVirienl 19.30 Titras u Ptraç hern 20.00 Tanpssrhan 20.15 <« on m:.... „i,t.,„ii ta on -rih vj iuuuuiaiiu JBW.WW I cicyiuiiiaïc

Àrzte: Dr. Schwarz und Dr. Martin wetter - Sport 20.15 Vâter 21.50 Ĵ^̂ T l̂^T ls21.45 Harte Zeiten 22.30 Tagesthe- Seitenblicke 22.00 Gûnstling der - 1992 22.30 Night Moves 23
men 23.05 Labyrinth der Leiden- Hôlle 0.15 Richter Dee und der Telegiornale notte 23.35 Blue:
schaften 0.40 Chronlk der Wende Klostermôrder 1.50 Text aktuell Bop Worldmusic Lugano 1994 0
1.05 Die Spur im Dunkel 2.25 Z.E.N. 1.55 1000 Meisterwerke Textvision

TSR 20 h 10
Justice en marche

Au lendemain de la 9e Conférence mondiale sur le tabac et
la santé, qui vient de se tenir à Paris, le groupe suisse-ro-
mand des non-fumeurs actifs déplore un important vide ju-
ridique quant à leur protection. «Justice en marche» ouvre
le débat. tsr

M6 ARTE
5.30 Fax'o 17.00 Palettes - Wassili
5.55 Boulevard des clips Kandinsky
6.55 Matin express 17.35 Transit
9.05 Boulevard des clips Aux portes de la vie.

12.00 Papa Schultz 18.40 Le dessous des cartes
12.30 La petite maison Le pétrole (n°2).

dans la prairie 1900 Confetti
13 25 M6 Kid A la découverte de nos
13^30 New Kids on the Block t n M 

voisins européens.
14.00 Conan l'aventurier 19 -25 One Reelers:
14.30 20 000 lieues La sirene du midl

dans l'espace 19-35 !We,9aml
J ... ;.

15.00 La petite boutique nn „ ̂  
Ma™ N̂ a en Colombie.

des horreurs 2°"25 
S^gïîfn*», nranHc,„n „,h„ «Le Japon des grandsi a.ju «anan patrons», par Xavier

15.55 Mega 6 Lambours.
16.20 Hit machine 20.30 8 % Journal
16.50 Fax'o
17.25 Rintintin junior 20.40
17.55 Booker _ _  ,, .
19.00 Code Quantum Une 9T 1311*6
20.00 Notre belle famille rllnnâva
20.35 Ecolo 6 ° °PBra

Film de Joachim Dennhardt.
20.45 125' - 1994
¦ 
^^ ¦*„.-.¦«.,...«.—.»... Avec Jeffrey Francis, Nicolas Rivenq,

LGS UUCneSnay Klaus Hâger, Robert Gambill, Renato
L'histoire d'une revanche. Capecchi.
Avec Geneviève Rioux, Michel Be- Sospiro, le compositeur , déteste De-
rube, Marie-José Nat. lirio, le librettiste, lequel le lui rend
22 35 Entre l'amour bien- Pour les Desoins d'un opéra, ils

et la violence sont contraints de travailler de con-
. „ * io ence cert. L'équipe avec laquelle ils sont _-u.is fantasmes associés ne manque pas non plus de ~
0.55 Fax'o piquant . * 0

o'̂  S
ou,,evard 

ï
5 clips 22.45 Musica journal

2.30 Harley Davidson 23 15 |van |e Terrjb|e 1
3.25 Portrait FNm de Sergeï Mikhailovitch 2

des passions françaises Eisenstein 2). 3
3.50 Fréquenstar Avec Nicolaï Tcherkassov , 4
4.45 Coup de griffe Alexandre Mguebrov. 4

RTP - Portugal SUPER CHANNEL
17.00 RTPi Junior 17.30 Origens 5.00 Inside Edition 6.00 Business In-
18.00 Novas Ondas 18.30 Sinais siders 7.00 ITN World News 7.30
RTPi 19.30 Sô... Riso 20.00 Business Inslders 8.15 US Market
Telejornal 20.35 Na Paz dos Anjos Wrap 8.30 Inside Edition 8.58 ITN
21.10 Histôrias Que 0 Tempo World News 9.00 Super Shop 10.00
Apagou 21.40 Rotaçoes 22.40 TV 2 Rolonda 11.00 Rivera Live 12.00
Jornal 23.10 RTP-Financial Times Today's Business 12.30 FT Business
23.15 Remate Today 13.00 Today 15.00 The Mo-

ney Wheel 17.30 FT Business To-
night 18.00 Today 19.00 ITN World
News 19.30 Basketball 20.30 Best
of Dateline 21.30 Inside Edition
22.00 ITN World News 22.30 The
Tonight Show with Jay Leno 23.30
Real Personal 24.00 FT Business To-
night 0.20 US Market Wrap 0.30
NBC Nightly News 1.00 Equal Time
1.30 The Tonight Show 2.30 Video-
fashion 3.00 Rivera Live

FRANCE 2 FRANCE 3
5.05 Dessin animé 6.00 Euronews
5.15 La chance aux chansons Informations.
5.55 Dessin animé 7.00 Premier service
6.05 Les craquantes 7.15 Bonjour Babar

Comme chien et chat. 8.00 Minikeums
6.30 Télématin Emission pour la jeunesse
8.35 Amoureusement vôtre 12.00 12/13
9.00 Amour, gloire et beauté 13.05 Humour
9.25 Chez Chalu Maureen 13.10 Terre II

11.10 Flash infos Téléfilm de Tom Gries.
11.15 Motus ff c 5a7,U?Cnki.w°?d' x"11 At; Puramirto Hylands, Han Rhodes, Toi
V2.ll ComSen tu paries? ,. „ franciosa' Marif J*.,„„ i„„,„Qi 14.45 Le magazine du Sena
]?« H r  14-55 Questionslo.4o I.N.C _
13 55 L'éouioée au Gouvernement

H,f2nn<f,fpv,,rocc 16-45 Minikeums
i A A «n*  . M

V P Emission P°ur la ieunesse14.40 Chalu Maureen 17 4Q Une ô £ d'enfer14.45 Chipangal. Diversement.
15.15 Chalu Maureen 18 20 Questions
]ÎÛ 2U°! d.e.neUf docteur? pour un champion
15.50 Chalu Maureen jeu
15.55 Des souris i8,50 un livre, un jour

à la Maison Blanche Cap Horn», de Francisco
16.30 Histoires fantastiques Coloane (Phébus).
16.55 Chalu Maureen 18.55 19/20
17.10 Le prince de Bel Air 20.05 Fa si la... chanter

Elections tragiques. Jeu.
17.40 La fête à la maison 20.35 Tout le sport

La terreur blonde. En direct.
18.10 Que le meilleur gagne 20.45 I.N.C.
18.50 Studio Gabriel OA 

_
rtInvités: José Van Dam, Jean- 20.50

Louis Murât, Eric Tabarly. ¦ _ ¦%%«M*»|*̂19.20 Flash infos La marcne
19.25 Studio Gabriel (suite) (Ju Siècle
19.50 Tirage du loto Jacques Delors.20.00 Journal La France est entrée de p|ain-pied
20.40 Journal des courses dans sa campagne pour les électio
20.50 Tirage du loto présidentielles. Si le citoyen a de qi
Ot\ *% *% légitimement s 'inquiéter de la décr;
*"iD3 pitude des convictions démocrati-
Jeanne c'ues' observateur peut se passioi
MCCTI ¦" ,c ner pour les combinaisons en coun
Téléfilm de Robert Mazoyer. A droite, une frénésie de candidatu
Avec Nicole Garcia, Brigitte Rouan, res, qui frappe de puérilité l'enseml
Agathe de la Fontaine, Guillaume Ca- des prétendants. A gauche, une
net, Annie Girardot. aphasie presque totale, que le seul
Belle, pleine de vie, Jeanne est une | Jacques Delors est en mesure de
spécialiste du cœur. Grâce à ses ta- rompre. Or , jusqu'au début de ce
lents de chirurgien, elle sait redonner mois, Delors se taisait. Depuis la pi
vie aux organes malades. Mais elle blication de «L'unité d'un homme»
sait aussi ravir et parfois blesser le (Odile Jacob) Delors parle de tout,
cœur des hommes qui succombent à est partout. Sur les ondes radio, er
ses charmes. Séductrice, elle n'aime librairie, à la première page du
pas se fixer et ne connaît pas le re- Monde, en direct de Bruxelles poui
gret. Jeanne aime les hommes, puis France 2 et ce soir assis en face di
les délaisse. Un jour , au chevet d une jean-Marie Cavada. Il parle de toui
patiente, elle croise le regard de Ma- sauf d'une candidature - qui se vou
thieu qui tombe follement amoureux drait celle du devoir et de la sincéril
d e"e- - dont il ne dira sans doute rien ce
22.40 Bas les masques soir tout en ne parlant évidemment

Héritage: quelle pagaille! que de cela.
S'il est un moyen de profiter ~2 35 Soir 3des acquis de ses aînés et . „'cc M.,,, .,,! „h„, „„,„
parfois de faire fortune sans 22-55 Mercredi chez vous
l'avoir cherché, l'héritage
peut aussi être le motif de
guerres familiales. Le père de
Marie, qui a appris qu'un
lointain oncle d'Amérique
était prêt à lui léguer sa
fortune s'il pouvait prouver
ses liens familiaux, n'a pas
touché un centime mais ce
rêve a bercé ses dernières
années; Jeanine, héritière
d'une fortune importante
mais complexe, attend
depuis treize ans le
règlement de la succession...

23.55 Journal
20 Le cercle de minuit
25 Histoires courtes
55 Studio Gabriel
20 Emissions religieuses
25 Que le meilleur gagne
00 24 heures d'infos
25 Pyramide

ZDF - Allemagne 2 DRS
5.15 Brisant 5.45 Morgenmagazin 7.00 Euronews 9.00 Lateinamenka
«Sport extra» 6.00 ARD-Morgenma- der entwurzelte Kontinent 9.4
gazin 9.03 Die fliegenden Ârzte 9.45 Frûchte der Erde 10.00 TAFmete
Tele-Gym 10.03 Gott und die Welt 10.10 Die Springfield-Story 10.3
11.04 Die Heiratsmaschine 12.30 TAFkarikatur 11.00 Stahlkammi
Umschau 13.05 ARD-Mittagsmaga- Zurich 11.50 ComputerTAF 12.1
zin 13.45 Wie gut, dass es Maria gibt Golden Girls 12.35 TAFminigair
14.30 Muppet-Babys 14.55 Achter- 13.10 TAF-TAF 13.25 Lindei
bahn 15.30 X-Base 16.00 Heute strasse 13.55 Der «Oscar» (... der
16.05 Die fliegenden Ârzte 17.00 keiner ist ohne Schuld) 15.55 Bûn
Heute - Sport 17.15 Landerjournal Buro 16.20 RàtselTAF 16.45 Bloi
17.50 Briefgeheimnis 18.45 Lotto som 17.15 «Schlips» Sampler 17.4
am Mittwoch 19.00 Heute 19.20 Gute-Nacht-Geschichte 18.00 Fors
Wetter 19.25 Der grosse Bellheim inspektor Buchholz 18.50 Telesguai
21.20 «Doppelpunkt»-Reportage 19.00 Schweiz aktuell 19.30 Tagei
21.45 Heute-Journal 22.15 Kennzei- schau 19.50 Meteo 20.00 Die Direl
chen D 23.00 Derrick 24.00 Heute torin 20.55 Rundschau 21.50 10 vi
nacht 0.15 Zeugen desJahrhunderts 10 22.20 Cinéclip 22.40 Monty P]
1.20 Scherben des Lebens thon's 23.15 Ailes Alltag



Une rage bien utile
1 existe des périodes plus
prononcées où l'on doute
isidérablement de l'humani-
Comme ces dernières
laines. Noël pointe depuis
ix mois le bout de ses boules
is les supermarchés . Ignoble
texte à nous glisser d'insup-
tables et sirupeux chants
c clochettes au sein de nos
'liions irrités . Jordv, insulte

r deux pattes à la race des aspirine aux
fants, ânonne «Dis Tino» , maux qu i frap_
opération de l'autre petit pent [a matière
pa qui vend des CD par mil- grise sous notre
rs. La TSR puise dans ma pauvre crâne,
ievance pour engraisser le Avant leur
ntrxx Hj =ià rnnrin.iii l la rj -i r\p 11-x. *xx .,xx xx.. *~—...-.„ -~ puoiication .

3Pe Bouvard et ses imprimée, en
sses Têtes » . Miracle! Allé- 1987 Pierre
Sortez hautbois , gonflez Desproges dis-
rnemuses, le dernier Des- dlfe ces <<chro.
s est enfin pressé! En l'an niques, entre
. nftiK avions deià pn r*

• «Chroniques de la haine ordinaire» rug issent dans vos bacs à disques • Juste au moment nécessaire...

sion oblige, l'an
1994 nous
apporte deux
CD, répertoire
varié de ses
«Chroniques de
la haine ordi-
naire» . Une
dose minime,
certes , mais suf-
fisante comme

«Chroniques treize titres non-retenus par le
de la haine livre et celui-ci une vingtaine
ordinaire», de chroniques absentes du
_ ' > laser... Vous avouerez qu 'il n 'v

Le cancer j alousé
• TSR 21 h 15 • Le bail avec «Les Grosses Têtes» est tombé la semaine passée
bonne vingtaine de numéros • Quelques réflexions...

Stratégiquement, l'idée est
rodée depuis l'arrivée
dans notre grille des pro-

grammes d'«Hélène et les gar-
çons» ou «Les filles d'à côté»...
Le produit, sur la maudite
TFl , rencontre un écho trop
favorable en Romandie? On
l'englobe chez nous en deux
coups de cuillère à pot. Les
programmateurs réclament
l'exclusivité des inédits avant
leur passage sur la chaîne ini-
tiale et française. Avec «Les
Grosses Têtes», la TSR évacue
un concurrent sur ses soirées
charentaises du samedi. Les
variétés de TFl y montrent en
effet trop régulièrement le
bout de leurs caméras dans les
relevés des vingt-cinq émis-
sions les plus regardées en Suis
se romande... Il ne manque
plus qu'à la TSR de signer
quelques contrats avec Patrick
Sébastien et elle peut dormir
sur ce génial oreiller de paresse

A force de jalouser le cancer
divertissant de TFl , il n'y pas
de raisons qu 'elle ne se paie pas
tous ses métastases.

Déserts des neurones
Nous n'allons pas appuyer au
marteau-pilon sur le clou des
questions qualitatives. Finale-
ment, ce que votre serviteur ou
les programmateurs de la TSR
pensent de l'humour fran-
chouillard-gaulois des «Grosses
têtes» ou du Sahel des neurones
entretenu par «Hélène» impor-
te peu. Du moment que le
marché est occupé, cela baigne.
Et avec une enveloppe financiè-
re bien moins épaisse que s'il
s'agissai t d'une production
maison... Deux avantages
contre lesquels le sentiment de
colonisé n 'arrivera jamais à lut-
ter. Qui plus est, la TSR prend
cette option au moment où
nous attendons la livraison, en
janvier 1995, de sept nouvelles

«Les Grosses Têtes», un
contrat de cinq ans avec
TFl dont nous bénéficions
pour les vingt-quatre
derniers mois. Youpi. tfi

émissions de divertissement.
Preuve qu'il existe, parallèle-
ment , un investissement dans
la création dite «nationale» .
Peut-être que les droits d'achat
des «Grosses Têtes» réduiront
les budgets de ces émissions
internes et qu 'ils auraient mis
du beurre sur les epinards...
Enfin , ne chipotons pas trop...

Grasses vannes
Jacques Allaman, sur les ondes
de la Première, met aussi en
évidence l'uniformisation des
grilles francophones qu 'entre-
tiennent de tels axes. Finale-

• On en prend pour une

ment , la TSR change sa déno-
mination initiale en «Télévison
Sur Réserve» . Elle puise dans
le panier des autres pour assu-
rer la survie de son trop petit
marché. Seulement sa salade
russe se brouille avec un
public , celui des 20-35 ans,
sûrement peu concerné par les
émois pubères d' «Hélène» ou
les grasses vannes de Bouvard.
Inlassablement vouloir plaire à
un certain dénominateur com-
mun, soit l'audience présente,
ne vous permet pas d'investir
dans les téléspectateurs de
demain. A moins que la TSR
ne se donne le temps d'une
réflexion et qu 'elle regarde
d'autres programmes que TFl
ou France 2. Ceux de Canal +
pourraient lui proposer des
solutions mais, auparavant , il
faudrait vouloir se poser cette
question. Entre la lecture de
deux relevés d'audience.

Joël Cerutti
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Services
médicaux

Sierre, Sion, Martigny: médecin de
garde , 111.
Régions et villages entre Sion et
Martigny: 111 ou natel (077)
28 08 09.
Ré gion Fully -Conthey: Dr Bourban ,
FulTv, (026) 46 27 27 , natel (077)
28 08 09.
Verbier: Dr Contât , 31 70 20.
Saint-Maurice: médecin de garde: na-
tel (077) 22 84 40 ou clinique Saint-
Amé , 65 12 12.
Monthey: service de garde ,
71 11 92.
Bex et Aigle: hôpital d'Aigle
(025) 288 288.

vigne de 35 000 m
Totalité pinot noir, bordure 3 che-
mins, très facile à travailler entre les
lignes avec tracteur ou autre.
Prendre contact sous chiffre C
036-220615 à Publicitas, case pos-
tale 747, 1951 Sion l

036-220615

rrp

¦fpi Pharmacies
¦ de service

Loèche-les-Bains: 61 15 15.
Sierre: Siegrist, 55 10 74.
Crans-Montana: Pharmacie du Cen-
tre. Montana , 41 28 28.
Sion: Gindre, 22 58 08.
Rég ion Fully-Conthey: natel (077)
28 14 24.
Martigny: 111.
Saint-Maurice: Pharmacie de la
Gare, (025) 65 30 75.
Monthey: Raboud , 71 33 11.
Bex: Pharmacie Centrale, rue Centrale
43. Bex , (025) 63 34 03.
Aigle et Villeneuve: Pharmacie Sun
Store Waro, Centre commercial Ri-
viera, Rennaz , (021) 960 36 16 + Phar-
macie Centrale, rue Centrale 43, Bex.
(025) 63 34 03.

Martigny: Auto-secours des garagistes
Martigny et environs , 24 h/24 ,
22 89 89. Groupement des dépanneurs
accidents de Martigny, 22 81 81. Car-
rosserie du Simpion , Martignv S.A.,
(026) 22 26 55.
Saint-Maurice: Auto-dépannage
agaunois , (025) 65 16 18. Vernayaz: Ga-
rage de la Cascade, (026) 64 16 16.
Monthey: 72 70 77, .\uto-assistance ,
pannes et accidents , 24 h/24 , (025)
72 70 77. Vouvry, (025) 81 51 51.
Brigue: patrouilleurs TCS, (022) ou
(031) 140.
Membres TCS: 140.

™û/gĝ l Taxis
Sierre: Association des taxis sierrois,
gare de Sierre, 55 63 63. Val Taxi
Sierre. jour et nuit (027) 55 39 19. Na-
tel (077) 28 56 11.
Crans-Montana: Taxi Luc, jour et
nuit, 41 85 85. Taxis Poncic Montana ,
24 h/24 , 41 94 94. .Association des taxis
de Crans-Montana , 41 34 65, 'le jour;
(020) 246 585, la nuit , de 19 à
7 heures.
Saint-Léonard: 31 12 69.
Sion: station centrale de la gare, ______
22 33 33.'
Savièse: Dubuis , jour et nuit, 25 10 81 . A D I  I
ou 23 55 08, I Mnu
Martigny: Taxi AAA, Michel Piller , i |__| ROI
jour et nuit , station çare CFF, 22 32 31. j AuiouriVerbier: May Taxis (24 h sur 24), | _J
(026) 31 63 33, fax (026) 31 63 34. Le I ^°
Châble: Taxi Alpina , (026) 31 35 55. | ? ans
Saint-Maurice: taxiphone , 1 Le der
71 17 17, I petit li
Monthey : station place Centrale de la 1 tement
gare , 71 14 84 et 71 41 4L ou taxiphone , j tissage
Bex; taxiphone, 71 17 17. I ta et

Z-A Divers ' 
La main tendue: 143.
SOS jeunesse: (027) 23 18 42. | JHE>
SOS f utures mères: permanence
24 h/24, Sion , (027) 22 12 02 et Cha- fe ORCHI
biais, (025) 65 30 30. 1 DE TO
Service de dépannage du 0,8%<>: i Demaii
(027) 22.38 59. . I A|ain uBaby-sitting: Sion. 36 65 40 et Marti- I ._.nr

j =gnv , 85 22 33. Fully, (026) 46 36 16. .Mena
t
e

ADS (Appel-Détresse-Service): as- g LooatK
sistance à personne seule, handicapée 1 Tel. (01
et âgée. 24 h/24. (026) 23 20 30.
Groupe d'appui à l'allaitement
maternel: Sion: (027) 38 42 06; I TUé
Sierre: 55 92 46 et 40 24 73. 1 11ÏT.
Allaitement: Ligue la Lèche, (027) | MOI*
55 04 56.
Alcooliques anonymes: (027)
22 96 22.
Perséphone: soutien en cas de mala-
die et deuil , (027) 22 19 84.
Monthey, Arche de Noé: accueil
d'enfants de 0-12 ans. Sept jours sur
sept. (025) 72 18 04.

vec Har

Michelle Pfeiff

ti_£pj Ambulances
Centrale cantonale des appels ambu-
lance secours: Police cantonale , 117.
District de Sierre et Loèche: (sauf
St-Léonard) 55 17 17.
Centrale cantonale des appel s ambu-
lance secours: police cantonale, 117.
Sion: Police • municipale , (027)
23 33 33.
Martigny et Entremont: service offi-
ciel (Martigny et Verbier).
(026) 220 144, ambulances Yerlv.
(026) 83 18 13 (Orsières).
Saint-Maurice: (025) 71 62 62 et
(026) 220 144.
Monthey: 71 62 62.
Aigle: 26 27 18.

£35* secours
Sierre: garagistes sierrois , 55 55 50.
Auto-Secours sierrois , 55 24 24. Car-
rosserie Geiger, 58 37 15 (Rive-Gau-
che).
Sion: TCS. 140. Garage du Soleil. 1957
Adon , jour 86 16 82, nuit 36 23 37,
Auto-Secours sédunois , 23 19 19.

IMMOBILIERES CRANS-MONTANA
VENTE

VEND
terrain à c££kEATconstruire SYMPA

VENIE Privé cherche pour achat
¦ grand studio ou 2 pièces

A vendre à Vevey confortable, bonne situation,
cause départ, exceptionnel avec vue et tranquillité.

Joindre plan + décompte charges,
diverses Faire offres sous chiffre

surfsces commercisles postale 747 , 1951 sion 1
A o _.2 oe „2 An ~2 „* -7C m2 V 036-22022118 m2, 26 m2, 40 m2 et 75 m2 \. 
en zone piétonne, rentabilité 10%. . 
Possibilité d'achat à l'unité. L£_» AGETTES
Renseignements au (077) 28 28 66. Prix cassé

°36-220Z55 Propriétaire
.. . i A échanger genevois
Sion, à vendre

(Accès annuel)
aux Mayens-de-Rid- Vue incroyable
des, bien situé, con- Aux portes destre vigne ou terrain 

Valléesagricole. * v auees

Tél. (027) 86 42 78. Sacrifié à
J- Fr. 250'000.»
; °36-22031° (027) 23.79.00

joli VA pièces
situation calme 80
nf , tout confort, cui-
sine agencée, ter-
rasse couverte. Place
de parking.
Prix: Fr. 200 000.-

Tél . (027) 22 36 46.

036-220341

Mayens d'Arbaz
A vendre

parcelle à
construire
1730 m2 ou la moitié
865 nf. Bordure de
route.
Fr. 90- le m2 à discu-
ter.
Tél. (027) 38 2319.

036-220072

Valais central, rive gauche
A vendre ou à louer

A vendre
à SALINS
Terrain
à bâtir
de 2700 m2.
cédé à
Fr. 29.-/ m2

36-217506

Chermignon-Des
sous, à vendre

appartement
aux combles
3'/: pièces + mezza-
nine avec garage.
Fr. 330 000.-
Tél. (027) 41 37 51
(heures de bureau).

036-220492

SION
Occasion

13ème étage
4 1/2 pièces

(loggia)
Vue dégagée
assurée ...
Prix encore
intéressant

Rue Envol 1
Fr. 312'SOO."
(027) 23.79.00

Vex
Particulier vend

terrain à bâtir
930 m2.
Ecrire sous chiffre Y
036-218742 à Publi-
citas, case postale
747,1951 Sion 1

036-218742

Saint
Léonard
A vendre avec
aide fédérale,
dans le vignoble,

belle maison
villageoise
entièrement ré-
novée, compre-
nant: 4'/a pièces
avec grande ter-
rasse, plus stu-
dio avec douche.
Fr. 475 000.-.
Rens.:
(027) 23 53 00
IMMO-CONSEIL
S.A., 1950
Sion 2.

036-216677

POURQUOI I
PAS1HHI
V0US7H1
Donnez de
votre sang

Sauvez
des vies

chon, Jean-Marc l
Alter , Csilla Bonne
grini, éditorialiste
Jacques Mariéthoz
chellod, Christian
Raphaël Bolli, réda
caturiste. Manazins

age contrôlé

va taire seul le dirricne appren
Un film qui contient tous les in
ire: virtuosité, poésie et Inven
ïra rugir... dé plaisir.

E VALÈRE (027) 22 30 31
CHAMBRE NATIONAL

mbre à.20h 15
Dn soliste et direction.
ich, Chostakovitch
lu tourisme, Sion
33 et billetel

)U CROCHETAN,

) SISTERS
it gospel songs.
à 20 h 30
1 62 67 et par billetel.

SION
LA PROXIMITE SYMPATHIQUE

A VENDRE "LA ROCHELLE"
2 1/2 pees Fr. 258'000.-
3 1/2 pees Fr. 339'OOu. --
4 1/2 pees Fr. 428'000.--

Une visite s'impose
Comme placement et/ou pour habiter...

Avant la hausse !
Tél.(027) 23.79.00
Pierre-A. Bornet

chalet-hôtel
pension
10 studios
de 2 à 4 lits + locaux
communs.
Rentabilité + 8% 

¦

brut.

Tél. (021)616 55 65.
022-248587

villas
existantes et à
constuire.

Tél. (026) 22 47 45
ou (077) 28 33 85.

036-22041S

A vendre
à Bramois

villa
51/2 pièces
séjour, cuisine,
4 chambres,
2 salles d'eau,
garage et cave.
Fr. 495 000.- y
compris terrain,
taxes et raccorde-
mentS' 36-217476

Devenez
donneur!

•
Donnez

de votre sang

Chalet
montagnard
à 1400 m, Valais cen-
tral.
Très ensoleillé, 3 piè-
ces, salle de bains
neuve, électricité so-
laire, parcage à 5 min
[chemin forestier).
Fr. 165 000.-.
Tél. (021) 691 46 61,
le soir.

022-260729

App. attique
100 nf + 90 irr\
Terrasse, valeur
Fr.̂ aûJBeô

Cédé
S Fr. 215 000.-,

cause décès.
Tél. (021) 616 65 61.

241893

IDEAL POUR
PLACEMENT!
A vendre
à Sion,
Vieux-Canal
VA pièces
neuf, 45 m2

Fr. 120 000.-
36-217513

di: jusqu'.

ÎINECRJ

r dôprlm ylveste allons, e

027 55

ercre
îolso

di à 20 h

asenan

PUBLI

CAPITO

mercre

.E

oignante, en même temps
irmance d'acteurs. Un film
nlssent habituellement les
it. On aime bien...

M[
(027) 41 11 12

i
Disney.

E FEMME

Messageries au i<n
et B VA Sion S.A.
Case postale 555 - 1951 Sior
Tél. (027) 297 666
La distribution de vos pap

Martigny
Rue Pre-Borvey 6, à
vendre i — 
grand
appartement I M. Z.
VA pièces I f] Vil |1TP
(136 m!), cuisine m *M 4 P M I B I W*
hab., balcon + loggia,
cave, 2 places dans •
parking souterrain , Cfl ItC CA 1̂ 1 INAdans immeuble isolé. jUI ¦____) .3 ^5 tU
Orientation sud- «*«¦¦¦ «* «̂ W ¦ w ¦ ¦ ¦ w
ouest.
Libre immédiatement. ^  ̂ ^̂  B ¦ ¦
Fr. 375 000.-(y c. 2 _T| _ _  W\U .
places parking). M f̂ IIIAgence Immobilière J ML M. M II
Ribordy S.A.. av. de tÊÊÊÊ .#% ^^ 

MÊW 

M
la Gare 6, 1920 Mar-
tigny. I _ 
Tel. (026) 22 58 58.

036-220133

»is mortuaires: la veille du jour de parution jus -
l'à 17 h 30. (En dehors des heures de bureau, ils
iuvent être transmis directement â la rédaction du
urnal, rue de l'Industrie 13, téléphone (027)
37 511 (Jusqu 'à 22 heures).

e in mm), nauieur min
éclames: 4 fr. 81 le m

tion d'une page:
is. Avis mortuaires
8 (petit). (colonne de 44 r
:es de 25 mm de largeur. Rabais de répêt
s de 44 mm de largeur. sur abonnement



>£„.Divorce: réussir f*n
D e  

moins en moins de
mariages pour de p lus
en p lus de divorces: le

constat n 'est pas rassurant. Les
consentements échangés le
sont toujours moins déf initive-
ment, et c'est dommage. Mais
quand ça ne va p lus, ça ne va
p lus, me direz-vous. Et sup-
p orter un conjoint qui nous est
étranger, voire hostile, et tout
ça «à cause du gosse», des
beaux-parents ou des pressions
de l'entourage peut parf ois
conf iner au ridicule. Cepen-
dant, le sentiment d'avoir be-
soin de ref aire sa vie, ou en-
core de tirer un trait sur le
p a.ssé ne doit pas f aire perdre
de vue que personne n 'y ga-
gnera à s 'entre-déchirer inuti-
lement. Or, réussir son di-
vorce, c'est d'abord prévo ir. Et
ce sera notre propos d'aujour-
d 'hui. Le deuxième volet de ce
triptyque consacré aux moyen s
d'éviter les drames inhérents à
la procédure de divorce (il y  en
a bien assez sans cela) abor-
dera, dans quinze jours, le
comportement à adopter pour
que la procédure soit la plus
simple possible enf in, le der-
nier, dans un mois, traitera des
probl ème liés à l'après-divorce
(modif ication du jugement, hé-
bergement, recouvrement de
pensions, etc.).

Gouverner, c'est prévoir, di-
sait l'autre. Et prévoir, n'est-ce
pas oser évoquer le pire quand
tout va bien.

Il est certes délicat d'oser s'ex-
clamer: «Chéri, tout va bien
entre nous, mais tu as rendez-
vous demain chez mon notaire
pour signer un contrat de sépa-

• Réussir son mariage, ou son divorce, c'est d'abord prévoir.

ration de biens!» Mais il y a la
manière, et, en fait, le pro-
blème est le même que d'oser
dire: «Sans préservatif, sans
moi!» Ceux qui ne le font pas
ne sont certes pas à blâmer...
mais pas à plaindre non plus.
Tout comme ceux, d'ailleurs,
qui prêtent une somme d'ar-
gent à un ami, sans autre for-
malité. L'histoire est classique:
«U tarde à me le rendre, mais je
n'ose pas le lui réclamer, parce
que c'est un ami...» De là dé-
coulent en général deux consé-
quences: votre argent devient
votre ex-argent, et votre ami
votre ex-ami. Et tout ça au

nom de quoi? De la confiance
et de l'amitié. Chouette!

Le contrat de mariage, obliga-
toirement passé devant notaire,
est donc la première mesure
que l'on peut prendre quand
on s'aime et qu'on est intelli-
gent. Sans cela, les époux sont
automatiquemet soumis au ré-
gime matrimonial ordinaire,
soit la «participation aux ac-
quêts». Non pas que ce régime
soit si mauvais (il est très égali-
taire), mais il est compliqué à
liquider, et en particulier
lorsque les biens acquis durant
le mariage sont importants ou
lorsque l'un des époux exploite

une entreprise, Il faut savoir ,
en effet , que son conjoint aura
droit à la moitié de tous les bé-
néfices «acquis» (acquêts) pen-
dant l'union. De quoi faire pâ-
lir plus d'un époux ou d'un
épouse qui a toujours travaillé,
alors que son conjoint n'a ja-
mais rien fait , ni profession-
nellement, ni à la maison.. Et
puis, calculer les biens acquis
pendant le mariage relève sou-
vent d'un travail de fourmi bé-
nédictine.

Alors, comment éviter ces en-
nuis en ne changeant pas de
régime matrimonial? Les
époux peuvent prévoir par
contrat de mariage que, par
exemple, les économies (ac-
quêts) que Madame a investi
ou investira dans son salon de
coiffure feront partie de ses
biens propres (à elle toute
seule!). De cette façon , elle
n'aura pas à partager en cas de
divorce. Ils peuvent aussi déci-
der que les revenus de l'im-
meuble locatif hérité du papa
de Monsieur ne tomberont pas
dans la crousille du couple,
mais deviendront sa seule pro-
priété.

Par ailleurs, tout en restant
sous régime ordinaire, vous
pouvez vouloir favoriser votre
conjoint un maximum. Surtout
face à d'éventuels rejetons in-
grats... Et, par exemple, modi-
fier la répartition du bénéfice
de l'union conjugale (en res-
pectant certaines limites). En
cas de décès de papa , plus d'ar-
gent à maman, c'est moins
d'argent aux bambins... En
d'autres termes, plus la part
matrimoniale est grande, plus

la part successorale est petite.
Sans compter que l'on peut, en
plus, diminuer par testament la
part successorale des enfants.
Hé, hé!

Et puis , il y a les «grandes»
modifications. Vous pouvez
changer de régime matrimo-
nial , et ce toujours par contrat
de mariage. Les régimes «con-
ventionnels» possibles sont la
communauté .de biens (l'union
des biens n'existe plus,
voyons!) et séparation de
biens» (qui peut aussi être pro-
noncée par un juge s'il y a de
justes motifs, ou qui intervient
d'office , lors d'une séparation
de corps ou d'une faillite). La
séparation de biens, c'est:'«Je
prends ce qui est à moi, et toi
ce qui est à toi», et la commu-
nauté de bien c'est: «Je prends
mes effets personnels (et les
biens qui sont convenus
comme étant les miens), tu en
fais de même, et pour le reste,
on se partage le pactole.» Bref ,
on le voit , ces deux régimes
sont plus simples à liquider
que le régime ordinaire.

En somme, vous pouvez pré-
voir tout ce que vous voulez,
ou presque. Mais tout ce que
vous aurez pu prévoir n'aura
pas d'efficacité si, lors d'une
éventuelle liquidation , on ne
parvient pas à déterminer qui
est propriétaire de quoi. Et
quel que soit le régime adopté ,
les biens dont la propriété est
douteuse sont réputés aux deux
époux à part égale. Il vaut dès
lors mieux de garder les factu-
res, voire, si les biens sont im-
portants, de faire établir un in-
ventaire des biens pendant -
ou avant - le mariage.

Dans le cas où un des époux
participe à l'entreprise de l'au-
tre, il sied d'être particulière-
ment prudent. Il est capital de
bien comprendre le problème.
Chacun doit pourvoir à l'en-
tretien de la famille, dans une
mesure équitable, et cet «entre-
tien» ne sera pas rémunéré à la
fin de l'union. Mais si Madame
fait le ménage, nourrit et édu-
que les enfants et , en plus,
tient un poste de secrétaire à
«plein temps» au bureau de
Monsieur , il sera plus que pro-
blématique de chiffrer ce qui
dépasse son «entretien» normal
de la famille. Il apparaît dès
lors important qu 'elle exige de
son époux qu 'un contrat de
travail soit établi et un salaire
fixé. Une autre solution serait
que la femme dans cette situa-
tion ait un statut clair d'asso-
ciée. Cela évite bien des pro-
blèmes de preuve et d'appré-
ciation , des années plus tard.

Sortez couverts... Greg

Vous avez un problème au
sujet de vos droits? Votre
situation nécessite les conseils
ou l'intervention rapide et
efficace d'un homme de loi?
Des juristes de la permanence
juridique Juriservices Entre-
prises sont là pour vous
écouter et vous conseiller, au
numéro 157 67 76, et ceci
vingt-quatre heures sur vingt-
quatre (2 fr. 93 la minute). Les
questions d'intérêt général
seront traitées, avec votre
accord, dans l'émission
juridique de Radio Rhône
(tous les mardis à 11 heures),
et reprises dans ces colonnes
le lendemain.

Le mot mystère
Définition: race de chien, un mot de 5 lettres.
Biffez dans la grille les mots que vous repérez et qui figurent
dans la liste ci-dessous. Une fois tous les mots trouvés, i! ne
vous restera que le mot mystère, que vous lirez de gauche à
droite et de haut en bas.

A Acide Ecraser Mérou
Amarre Egrener Méthode
Angle Elire O Ouvrir
Anodin Entorse p Pacte
Arnica Eponge Palper
Appel p Farce Pétard
Autorail Former Pièce

B Barrer Freiner Piston
Buvard G Grader |?

voter

C Carré Grappe R gj9"e

Cendre • Grêle 
^

cé
é

Barquettes

Arthur

feuilletées
Ingrédients et préparation pour environ dix-huit

barquettes:
1 p aquet de p âte feuilletée; 1 œuf.

Faire une mince abaisse de
pâte, y découper des barquet-

Mélanger soigneusement tous
les ingrédients, épicer et mettre
à rafraîchir au moins une de-
mi-heure.
150 g de cottage cheese; 1 cuillerée à
soupe de ciboulette, coupée fine; 1
cuillerée à soupe de mayonnaise à la
française, sel, poivre.
Mélanger soigneusement tous

tes, c'est-à-dire un fond et un
couvercle de même grandeur.
Pratiquer dans ce dernier une
ouverture à volonté pour la
farce. Coller ces deux mor-
ceaux de pâte l'un sur l'autre
avec du blanc d'œuf. Badi-
geonner avec le jaune et dorer
dix à douze minutes à 220° C.
Laisser refroidir. Garnir avant
de servir avec les différents

les ingrédients et épicer.
4 cuillerées à soupe de mayonnaise à
la f rançaise: 7 cuillerée* h c/i -f é  Apmélanges de mayonnaise

1 petite boîte de thon, écrasé à la be"nel batt" e" T1"'' , , "* '
fourchette; 1 concombre au vinaigre, caf e de ra'J ort raPe (en hocal ou en
en petits dés; '/? tomate, en petits sachet); sei, poivre ,
dés; 'A oignon, haché f in; 3 cuillerées Mélanger soigneusement tous
à soupe de mayonnaise à la fran çaise; les ingrédients, épicer et mettre
40 g de beurre, battu en mousse; sel, brièvement à rafraîchir.
p oivre. Thomy + Franck

T T», ~1~„.JL -~~.~_ ' xA W - h i i <«
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Un chat nommé

Solution d'hier

Horizontalement: 1. On les prend en échange de services.
2. Box. 3. Coup net - Passage pour l'eau - Case à courrier.
4. Un tronc lui sert de gîte - Coin de bois - On le fait pour
s'échapper. 5. Père populaire - Configuration du terrain.
6. j \bréviation religieuse - Chef de fardasse. 7. Rue de l'église -
Salle de spectacles. 8. Pompette - Pourriture. 9. Une forme de
rire - Etoffe drapée. 10. L'homme qu'on appelle à la rescousse.

Verticalement: 1. Pêcheur au très gros. 2. Avoir passé - Un
qui survécut au déluge. 3. Extrémité des mains - Support mu-
sical - Objets de quincaillerie. 4. Déplaça - Pointe d'accent -
Abrévi ation commerciale. 5. Rafistoler. 6. Ville française -
Populace. 7. Refuge - Parfois mis en ondes - Conjonction.
8. j \ote - Rongeras. 9. Marque un point - Feu. 10. Supériorité
totale.

Solution dans la page de demain.

ouiuuuii a mer
Horizontalement: 1. Percepteur. 2. Prouesse. 3. As - Plant.

4. Nid - Dû. 5. Et - Miser. 6. Strasbourg. 7. Somme - Ni. 8. Etre
- Ton. 9. Mu - Arum - Ne. 10. Onomatopée.

Verticalement: 1. Pianissimo. 2. Si - To - Un. 3. Rp - Derme.
A Cy r,  . T^mton, K l7r.Tr. _ C.-»-., C D..., _ \ / lk  C.» 1 Trt « ï̂««

Les mots croisés
de Denis Moine
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S'est endormie dans la paix
du Christ, munie des
sacrements de l'Eglise, le
29 novembre 1994 fe**

m.êfjf '¦ -'•* WmMadame

née SIGAUDO
1936 ¦

Font part de leur peine: ________ !

Son époux :
Duilio VALLARO, à Martigny;

Ses enfants:
Giovanni VALLARO, à Martigny;
Anna VALLARO, à Marti gny;

Les familles VALLARO, en Italie;
Les familles SIGAUDO , en Italie;
Les familles GIUSTETTI , en Italie;

ainsi que les familles parentes , alliées et amies.

La messe de sépulture sera célébrée à l'église paroissiale de
Martigny, le jeudi 1" décembre 1994, à 10 heures.

Selon le désir de la défunte , l'inhumation aura lieu à Turin
(Italie).

La défunte repose à la crypte Saint-Michel à Marti gny-Bourg,
où la famille sera présente aujourd'hui mercredi 30 novembre
1994, de 19 à 20 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

t
La Schola Cantorum de Martigny

a le regret de faire part du décès de

Madame

Lucia VALLARO
membre actif.

Pour les obsèques , prière de consulter l'avis de la famille.

Rendez-vous pour la visite à la crypte, aujourd'hui mercredi
30 novembre 1994, à 19 h 30.

t
L'Association

des secrétaires-caissiers communaux
a le regret de faire part du décès de

Monsieur

Clovis FRANCEY
papa de Raymonde Hochuli , secrétaire communale d'Arbaz.

Les obsèques auront lieu aujourd'hui mercredi 30 novembre
1994, à 16 heures à Arbaz.

036-220774

" t
La direction et le conseil d'administration

de Montagne Plus S.A.
ont le regret de faire part du décès de

Monsieur

Clovis FRANCEY
papa de Roland Francey, président du conseil d' administration.

• Pour les obsèques , prière de consulter l'avis de la famille.
036-220785
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d'Arbaz sympathie et d'affection qui lui ont été témoignées, la famille de Val-d'Illiez

de. _ , _ . _ , , . . ,  » „ _  a le regret de faire part dua le regret de faire part du deces de Madame décès de •

Monsieur Ida FROSSARD-GAILLARD Mad?me

*~ii • inr. * AT^T^Tr Clotilde ECŒUR
f I OV1S F rv f \  l\C F Y remercie sincèrement toux ceux qui , par leur présence , leursV^iV/ w W M. AVx ii 

^ v^x-/ X dons , leurs messages de condoléances , leurs envoie de fleurs , maman de Bernard , son con-
j  n i u u J - x - l'ont entourée lors de sa douloureuse épreuve et les prie de temporain. :'papa de Paul-Henri , membre du comité. ' • •„  „ro„;„„ j„ t0 „;„o „„ • Fy * ' trouver ici 1 expression de sa vive reconnaissance.

„ , , , . . , , . . , . , , , . . .  Pour les obsèques , prière dePour ies obsèques , prière de consulter l'avis de la famille. Ard novembre 1994. consulter l' avis de la famille.
036-220799 

Monsieur et Madame Raymond et Suzy PEROLO-PACHE;
Monsieur et Madame Mohamed et Jacqueline EL-JAOUZI-

PEROLO;
Monsieur et Madame Pierre-Alain et Claire-Lise PEROLO-

ROSSET et leurs enfants Jessica et Pascal;
Monsieur et Madame Antonio et Anne-Catherine

PRONTERA-PEROLO et leurs enfants Sébastien et
Milena;

Mademoiselle Sophie EMERY et son ami Dominique
AINSWORTH;

Monsieur et Madame Jean et Martha SCHNEUWLY-
TSCHANDER et famille;

Madame Jacqueline SCHNEUWLY-JACOT;
Madame Miranda SCANAVINI et famille;
Madame Jeanne PACHE-MORDASINI;

ainsi que les familles parentes , alliées et amies en Suisse et à
l'étranger, ont le profond chagrin de faire part du décès de

Madame

Eugénie-Marie PEROLO
née FEISSLI

leur très chère maman , belle-maman, grand-maman, arrière-
grand-maman, tante , grand-tante , parente et amie, enlevée à
leur tendre affection le 27 novembre 1994.

Un culte aura lieu au centre funéraire de Saint-Georges ,
aujourd'hui mercredi 30 novembre 1994, à 14 h 15.

Domicile: avenue Dumas 14, 1206 Genève.

En lieu et place de fleurs , un don peut être adressé à la Ligue
genevoise contre le cancer, c.c.p. 12-380-8.

Un merci particulier au docteur Françoise Bodmer pour son
grand dévouement.

R.I.P.

Cet avis tient lieu de faire-part.

Le personnel d'Inoxa Vernayaz
a le profond regret de faire part du décès de

Madame

Eugénie-Marie PEROLO
maman de Raymond Perolo et grand-maman de Pierre-Alain
Perolo.

Pour les obsèques , prière de consulter l'avis de la famille.

Le personnel de Restorex,
cuisines professionnelles, Uvrier, Sion

a le profond regret de faire part du décès de

Madame

Eugénie-Marie PEROLO
maman de Raymond Perolo et grand-maman de Pierre-Alain
Perolo.

Pour les obsèques , prière de consulter l'avis de la famille.

Associaçào Cultural Recreativa
e Desportiva Portuguesa de Sierre

a le regret de faire part du décès de

Manuel Antonio
DOMINGUES

t
Très émue par tant de chaleur et d'amitié reçues et par votre
présence lors du départ de

ThéO RUSSI Monsieur

ercie du fond du cœur OSCcU* BOURDIN

Un merci particulier:
- aux docteurs Schneller et Bruchez aiftsi qu 'à leurs collabora

teurs et collaboratrices.

Chippis , novembre 1994
036-219497

L'intendance et le personnel
de la place d'armes de Chamblon

ont le regret de faire part du décès de

Monsieur

père de Jean-Pierre Bourdin , adjoint du chef d'exploitation.
036-220963

Sur le seuil de Sa maison notre Père t 'attend
et les bras de Dieu s 'ouvriront pour toi.

S'est éteint subitement , en Italie , le mard i 22 novembre 1994,
dans sa 71e année

Monsieur

Michel CARRUZZO
vigneron

Font part de leur peine:

Ses enfants et leur maman:
Carlo CARRUZZO , à Chamoson;
Alphonse CARRUZZO , à Chamoson;
Catherine et Pascal GRANGES-CARRUZZO et leurs enfants

Benjamin , Elie et Gaétan , à Fully;

Marie-Louise CARRUZZO-PIRINOLI , à Chamoson;

Son frère , sa sœur , son beau-frère et sa belle-soeur:
Julien et Marie-Louise CARRUZZO-CARRUPT et leurs

enfants , à Saint-Pierre-de-Clages;
Yvonne et Louis PARVEX-CARRUZZO, à Sion , leurs enfants

et petits-enfants , à Zurich;

Les familles CARRUZZO , COMBY et CARRUPT;
Les familles en Italie;
Ses amis;

ainsi que les familles parentes , alliées et amies.

La messe de sépulture sera célébrée à l'église de Chamoson , le
jeudi 1er décembre 1994, à 15 heures.

Le défunt repose à la nouvelle crypte de Chamoson , où la
famille sera présente aujourd'hui mercredi 30 novembre 1994,
de 19 à 20 heures.

Domicile de la famille: Les Planty s 7 , 1955 Chamoson.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La direction et le personnel
du bureau d'ingénieurs

Cordonier & Rey S.A. à Sierre
ont le regret de faire part du décès de

Monsieur

Oscar BOURDIN
papa de Caroline Bourdin-Carvalho , leur fidèle collaboratrice
et collègue de travail.

036-220924

La classe 1962
de Chamoson

a le profond regret de faire
part du décès de

Monsieur
Léonce COMBY

papa de leur contemporaine
Bernadette.
Pour les obsèques , prière de
consulter l' avis de la famille.



papa de leur contemporaine
Nicole Pochon.

Pour les obsèques, prière de
consulter l' avis de la famille.
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30 novembre 1984
30 novembre 1994

]e suis le chemin de la vie.
Voilà dix ans que tu nous as
quittés. Le temps passe, mais
le souvenir reste. Ta vie a été
simplicité, honnêteté et
amour du travail.

Ton dévouement et tori sou-
venir sont gravés dans nos
cœurs comme un message
d'amour et un exemple à sui-
vre.

Ton absence ne peut être
comblée, mais la place que
nous t'avons gardée dans nos
cœurs rayonne en nous pour
toujours , comme une étoile
qui brille au firmament.

Que ceux qui t'ont connue et
aimée aient, tout comme
nous , une pensée pour toi en
ce jour.

Pascal, Annemarie, Sacha.

t
EN SOUVENIR DE

Madame
Julia BONVIN

1984 - 30 novembre - 1994
Dix" ans déjà!
Que tous ceux qui t'ont con-
nue et aimée aient une pensée
pour toi en ce jour.

Tes enfants
et petits-enfants.

Pour vos annonces
mortuaires

Publicitas
Sion
Téléphone

(027) 29 51 51

t
Le ski-club Wildhorn

d'Arbaz
a le regret de faire part du
décès de

Monsieur
Clovis FRANCEY

père, beau-père et grand-père
de plusieurs membres du
club.

Pour les obsèques, prière de
consulter l' avis de la famille.

036-220705

La classe 1918
d'Ayent-Arbaz

a le regret de faire part du
décès de

Monsieur
Clovis FRANCEY

leur contemporain.

Pour les obsèques, prière de
consulter l'avis de la famille.

036-220878

La classe 1930
d'Hérémence

a le regret de faire part du a le regret de faire part du décès de
décès de

MonsieurMonsieur

t
L'Association valaisanne des maîtres couvreurs

Oscar
BOURDIN

leur cher contemporain et
ami.

Pour les obsèques , prière de
consulter l'avis de la famille.

036-220938

T

L'entreprise
de ramonage
Serge Garin

a le regret de faire part du
décès de

Monsieur
Michel CARRUZZO
papa d'Alphonse , notre fidèle
employé.

Pour les obsèques , prière de
consulter l'avis de la famille.

EN SOUVENIR DE
Monsieur

Pierre CHEVEY

30 novembre 1993
30 novembre 1994

Le temps nasse, les souvenirs

Oui, le Seigneur est pour toi un abri
tu as fai t  du Très-Haut ton refuge.

Psaume 91.9.

S'est endormi paisiblement après une longue et pénible
maladie, le 28 novembre 1994, dans sa 78e année

Monsieur

François CHUARD
Font part de leur peine:

Catherine CHUARD-STERCHI;
Rosalie STERCHI-HÀSLER;
Claude et Doris CHUARD-ALBERS et leurs fils Alain et

Olivier;
Jean-Marc et Michèle CHUARD-GAFNER et leurs enfants

Nicole, Myriam et son fiancé Raphaël;
Michel et Régula CHUARD-ISLER et leurs enfants Dominique

et Fabienne;

ainsi que les familles parentes, alliées et amies.

Le culte aura lieu au temple de Sion , le jeudi 1" décembre
1994, à 14 heures.

Le défunt repose au centre funéraire de Platta à Sion , où la
famille sera présente aujourd'hui mercredi 30 novembre 1994,
de 19 à 20 heures.

Pensez à la paroisse réformée de Sion, c.c.p. 19-403-9, et au
foyer Christ-Roi, à Lens, c.c.p. 19-1451-7.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

Louis SARRASIN
papa de Jean-Michel , caissier.

Pour les obsèques , prière de consulter l'avis de la famille.

Les familles parentes , alliées et amies ont le profond chagrin de
faire part du décès de

Monsieur

Joseph BAYARD

famille

leur très cher père, beau-père , grand-père, frère, beau-frère ,
oncle, grand-oncle , cousin , parrain , parent et ami enlevé à leur
tendre affection le 27 novembre 1994, à l'âge de 72 ans, après
une courte maladie courageusement supportée et muni des
sacrements de l'Eglise.

Selon le désir du défunt , la cérémonie religieuse a été célébrée
au funérarium Saint-Antoine à Sierre , dans l'intimité de la

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

t
L'administration et le personnel
de la commune de Val-d'Illiez

ont la tristesse de faire part du décès de

Madame

Clotilde ECŒUR
grand-maman de Christian Gillabert , conseiller communal , et
de Jocelyne Ecœur , employée de bureau.

Pour les obsèques , prière de consulter l'avis de la famille.
036-220961

t
Profondément touchée par les nombreuses marques de
sympathie reçues lors de cette douloureuse épreuve, la famille

Georgy PRAZ
remercie toutes les personnes qui , par leurs messages, leurs
prières , leurs dons et leur présence, l'ont entourée.

Un merci particulier:
- au docteur Gérard Pralong;

t
Le dimanche 27 novembre 1994, est décédé subitement, dans
sa 67e année

Monsieur

René PAGLIOTTI
—¦ "|-y ;r^«. ¦¦̂ •mm^
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Font part de leur grande peine:

Son épouse:
Grazia PAGLIOTTI-BENETTI , à Martigny ;

Sa fille , son beau-fils et son petit-fils:
Marie-Noëlle et Andréas PETER-PAGLIOTTI et leur fils

Jonathan , à Wil (SG);

Son frère et sa belle-sœur:
Jean et Annelyse PAGLIOTTI-L'HOMME , à Sion;

Son neveu et sa nièce:
Marc-André et Romaine PAGLIOTTI-FLUCKIGER , à Plan-

Cerisier;

Sa tante , son cousin et sa cousine:
Elisa PAGLIOTTI-MICHAUD , à Martigny;
Gilbert et Anny PAGLIOTTI-MAGNIN , leurs enfants et

petits-enfants , à Martigny;

ainsi que les familles parentes , alliées et amies en Suisse, en
France et en Italie.

La messe de sépulture a été célébrée à l'église paroissiale de
Marti gny, dans l'intimité.

Domicile de la famille: rue de la Moya 2, 1920 Martigny .

Cet avis tient lieu de faire part.

t
M. Raymond Vouilloz et le personnel
de la pharmacie Vouilloz, à Martigny

ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur

René PAGLIOTTI
leur collaborateur et ami. '

036-220331

t
L'école suisse de ski La Forclaz

a le regret de faire part du décès de

Madame

Philomène MAYOR-
GEORGES

maman de Serge , membre fondateur de l'ESS.

Pour les obsèques , prière de consulter l' avis de la famille.
036-220906

t
L'entreprise Marcel Métrailler & Fils à Evolène

a le regret de faire part du décès de

Madame

Philomène MAYOR-
GEORGES

maman de Serge , son fidèle collaborateur.

Pour les obsèques , prière de consulter l'avis de la famille.

8



+ 9 lemp

Situation générale
L'anticyclone aes Açores, qui brille par son
absence à d'autres périodes de l'année
lorsque sa présence est souhaitée, ne nous
lâche plus depuis quelques semaines.

Aujourd'hui
Un temps ensoleillé. Au petit matin, du gel
faible à modéré: jusqu'à moins 3 degrés.
Cet après-midi, 8 en plaine et 4 à 2000 m

Températures

Evolution
Demain et vendredi: persistance du temps
ensoleillé, mais baisse de la température.
Samedi et dimanche: comme le week-end
dernier, des passages nuageux quelquefois
importants mais pas de précipitations.

Message
Ne laissez pas les médicaments et les
produits toxiques à la portée des enfants.

Températures en Suisse et en Europe
Vouvry peu n. 7 La Sage peu n. 7 Genève peu n. 8 Bâle peu n. 8 Paris très n. 8 Rome beau 15
Fey peu n. 5 Crans-Montana peu n. 8 Neuchâtel très n. 7 Zurich très n. 6 Nice beau 16 Londres très n. 9
Sion peu n. 6 Zermatt peu n. 8 Berne peu n. 6 Locarno très n. 13 Munich très n. 4 Athènes peu n. 12

i
Aujourd'hui
de 14 à 171

Cela s'est passé
un 30 novembre:
1 989 - Des terroristes tuent
Alfred Herrhaussen, président
de la Deutsche Bank; décès
d'Ahmadou Ahidjo, président
Camerounais entre 1 960 et
1982.
1986 - Décès de l'acteur de '
cinéma américain Cary Grant,
82 ans.
1 964 - Les Soviétiques lancent

Il était
l'engin «Zond 23» en direction
de Mars qui est également la
destination d'une sonde améri-
caine, «Mariner 4».
1962 - U Thant est élu secrétaire
général des Nations Unies.
1853 - La flotte turque est

an jour
— — ; ; ; -
détruite par les Russes au large
de Sinop.
1 838 - Le Mexique déclare la
guerre à la France après l'occu-
pation de Vera Cruz par les
Français.
1 782 - Américains et Anglais

signent les préliminaires du
Traité de Paris, qui met fin à la
guerre d'indépendance des
Etats-Unis.
1710 - La Turquie déclare la
guerre à la Russie.
Ils sont nés
un 30 novembre:
- L'écrivain irlandais Jonathan
Swift (1667-1745)
- Winston Churchill, homme d'Etal
britannique (1874-1965). (ap)

Pour plus de loisirs

Boulot, métro, dodo, les Japo nais connaissent

P

rincipal moteur de l'es-
sor économique fou-
droyant du Japon après

la guerre, la toute-puissante
bureaucratie est devenue la ci-
ble de critiques. Celles-ci se
multiplient dans un pays où
fonctionnaires et employés de
bureaux veulent travailler
moins et prendre plus de va-
cances.

Le plus connu et peut-être le
plus rebelle parmi ces critiques
est Masao Miyamoto, fonction-
naire du Ministère de la santé.
Pour lui , la bureaucratie japo-

Les Japonais s 'en prennent à la bureaucratie

naise qui tire les ficelles du
pouvoir dans l'ombre est un
empire totalitaire digne de
George Orwell et de son célè-
bre roman «1984».

«Au Japon , un responsable
gouvernemental ne fait aucune
distinction entre son travail et
sa vie privée. Ou, pour être
plus précis, il sacrifie sa vie
privée à son travail», souligne-
t-il dans l'édition anglaise de
son livre.

Les Japonais continuent de dé-
tenir le record du monde de
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durée du travail avec 1913
heures travaillées en 1993 et,
estime Miyamoto, environ
1000 heures supplémentaires
«volontaires» et non payées.
Mais la tendance est à la baisse
puisque pour la première fois
depuis la fin de la guerre, la
durée moyenne du travail heb-
domadaire est tombée juste en-
dessous de la barre des qua-
rante heures, heures supplé-
mentaires non comprises.
L'usage voulant qu 'un salarié
ne prenne pas la totalité des
vacances auxquelles il a droit
reste toutefois difficile à bous-

culer. C'est ainsi que les sala-
riés des grandes entreprises ja-
ponaises n'ont en moyenne pas
pris 38 % de leurs congés payés
pendant l'année fiscale 1993
achevée fin mars 1994.
La critique de l'univers terne
et laborieux des bureaux au Ja-
pon tient actuellement l'affiche
d'un théâtre à Tokyo, où une
comédie musicale tourne en
dérision les petits chefs. Elle
met en relief la fin du système
de l'emploi à vie du fait des
difficultés économiques dans
un pays où celui-ci était érigé
en dogme. (ats/afp)

£

Dans les préaux d'école
primaire, quand un copain dit
des mensonges, on lui fait les
cornes avec deux doigts; s 'il
persiste on le passe à tabac.
Dans mon école, il y avait une
fontaine où nous nous faisions
un plaisir de tremper le
coupable. Il ne recommençait
plus.
Cette semaine, j 'ai souvent
crié «menteur» devant l'écran
de la télévision quand les
commentateurs parlaient de la
Bosnie, ou en lisant des
réclames électorales concer-
nant la clinique de Montana
avec des chiffres que j e sais
pertinemment être faux. J'ai
aussi crié «menteur» en
entendant des ministres
proclamer leur innocence, la
main sur le cœur, et les voir
deux jours plus tard
convoqués chez un juge
d'instruction.

Menteur...
Les mensonges des médias
sont couverts par une certaine
impunité, sauf lorsqu 'il y a
atteinte à l'honneur. Mais les
mensonges des hommes politi-
ques ont des conséquences
plus graves . Non pas que les
politiciens ne soient pas res-
ponsables de leur non-réélec-
tion. Ce sont les risques du
métier. Mais leurs mensonges
discréditent la démocratie et
ceux qui veulent servir cette
maîtresse exigeante. *
La Fontaine avait résumé le
propos d'aujourd'hui:
L'homme est de glace aux
vérités
Il est de feu pour les
mensonges.
Ce qui signifie, trois siècles
plus tard, alors que la pro-
pension au mensonge niche
toujours au cœur de la nature
humaine, au 'il faut redoubler
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107 000
hommes et femm
lisent quotidiennement
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